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remercier ies 
e district pour 
s ont mise 
désinté- 


M 


no 1. Il désire 


électeurs de 


A confiance qu il 


en lui dans le passé et les assure de son dévouement 


ressé pour l'avenir 


Le vendredi 14 novembre 
VOTEZ POUR 


Yan Belleghem, Joseph 6. 1 


Comité électoral de J-G. Van Belleghem 


ELECTEURS DE ST-BONIFACE 
Quartier no ! 


Elisez le 
candidat du 
traveilleur 


D. Thompson 


comme échevin 


qui demeure, travaille et 
dirige une entreprise com- 
merciale dans votre quar- 
tier—qui travaillera pour 
obtenir ees améliorations 
tant nécessaires dans notre 

_… quartier. Une meilleure 
protection contre le feu, et un meilleur service d'autobus 
pour les enfants d'école et le public. 


Votez le vendredi 14 novembre 


THOMPSON, Dave X 


Comité électoral de Dave Thompson 
Quartiers généraux à 637, ave LaFlèche-—Tél. 


203 884 


ELECTEURS DU QUARTIER NO 2 


Pour un $t-Boniface prospère 
et pour une administration saine 


VOTEZ POUR 
Henri Boisselle 


candidat 
au poste 
d'échevin 


‘Je puis vous servir 


mieux" 


e Sans peur 
® énergique 


® progressiste 


LE VENDREDI 14 NOVEMBÈRE 


M. Louis Souchon, 
| à Radio- Saint- Boniface 


LA 


(Photo par Lane) 


traducteur et commentateur de nouvelles, | 


Plusieurs d'en- 
tre vous seront 
peut-être surpris 
d'apprendre que 
| depuis déjà une 
dizaine de jours, 
on s'occupe acti- 
vement à CKSB 
de la préparation 
des programmes 
de Noël. En ef- 
| fet, on fait déjà 
| lecture des 
Ites, les ann 
se réunis- 
| se nt pour conter de continuité; 
les d 


commencent dé ja 


- # 
v 


recteur des 


à tracer l'horal 


|re et bientôt tout le personnel se- 
|ra activement engagé à la prépa 
| ration immédiate de tous les pro- 
| grammes que vous entendrez à 


l’occasion de 
Jour de L'An. Il faut beaucoup de 
préparations si l’on ne veut pas 
| être pris au dépourvu à la derniè- 
(re minute, ce qui occasionnerait 
un surcroit de travail, 

| ment au moment où tous doivent 
| 

! 


se réjouir, même les membres du | 


per sonnel d’un poste de Radio. 
La semaine prochaine vous en- 


Un rapport de la 
CHAMBRE DES 
COMMUNES 


per 
VOTRE DEPUTE 


ne pe CS B 


tous les mardis soirs à 9 h. 15 


programmes | 


la fête de Noël et du | 


précisé- | 


Chronique de CRE 


tendrez deux nouveaux program- | 


mes à CKSB,. Lundi soir prochain, 
le 10 novembre, nous ecommen- 
çons une série qui sera présentée 
sous le titre “Le Ciel par dessus 
les Toits’”’, programme dramatique 
de premier ordre offert avec les 
hommages du Comité “Les Fon- 
dateurs de l'Eglise Canadienne” 
Cette émission d'une demi-heure 
passera en ondes tous les lundis 


ns à hies) 
VENDREDI ? NOV 


00 No 1velles 
9.10—Intermede 
P15- Vogue et Variété 


920-Le Club des 
Ménagères 


| 18.00— Echo Rurai 
11 00—Nouvelles 


| 


je 8 h. 30 à 9 h. Durant la même 
période de temps, soit de 8 h. 30| 
[a 9 h. le samedi soir, un autre| 
{sketch radiophoniqué de Radio-| 
Canada, “Le Théâtre dans ma 
| Guitare” vous sera présenté, Nous 
sommes certains que nos radiophi- 
les seront heureux d’apprendr 
l'inauguration de ces deux no 
| veaux programmes. Vous reme 
querez aussi que du lundi au sa- 


medi inclusivement de 8 h. 30 à 
9 h. nous avons toujours un sketch 
très intéressant pour ceux qui ai- 
ment le théâtre et la présentation 
radiophonique originale. 

A partir de demain soir le pro- 
gramme de la PRE du bon 
vieux temps de 8 h. à 8 h. 30, le 
samedi soir, MD en vedette 
Len Moen et ses Skyriders sera 


| commandité par Jamieson Farm 


| Equipement. Ici, encore, voilà une 
| nouvelle qui va certainement in- 
téresser un bon nombre de nos 
radiophiles et nous en, prof#fis 
pour souligner encore une fois 
qu'il est important d'encourager 
les commanditaires de votre pos- 
te. 


| Mon Guide au Cinéma 


The Bachelor and the cie à 
Soxer Li 
The Heart of a Nation He LI 
The Farmer's Daughter LI 
| Or the Olä Spanish Trail . J 


| Windjammer I 
Dark Delusion II 
Desert Fury re Il 
Monsieur Verdoux TITI 
Singapore LL 
Forever Amber IV 
The Outlaw IV 

I—N'offre Anucun danger pour le 


| public en général 
I—Ne convient 
rieusement formés 
II—A rejeter parce qu condamnable 
en partie 
| 1V—Condamné. 


Le meilleur de tous! | 


 *yRIPLE ACTION, 
LC 


qu'aux adultes sé-| 


1105—Intermède 

1115—Emission conse- 
crée nux malades 

11.30— Disques 

1906-— Marché aux 
bestiaux 

1210--Nouvelles de la 


françaises 
1.00 Nouvelles 
1.10—-Intermède 
115—Musique de sieste 
129—Rapport du grain 
190-Extraits d'opéra 
200—Fin des émissions 


500— Marches militaires 
5$.10—Température — 
Pronostics 
Conditions 
routes 
8.15-—Ecole Populaire 
52%-Evérements s0- 
claux et avis de 
décès 
830—L'oncle Henri 
S45—Nos disques en 
revue 
600—-Nouvelles 
605-Sur les Ondes 
de CKSB 
6.10-Nos modernes 
625—Nouvelles sport 
630--Musique s'il vous 
plait 
700— Nouvelles 
7.10—Intermède 


des 


feux de la 


8.30—Les 
rampe 
$.00—Nouvelles 
9.05 —Intermède 
9.10--La voix du 
Québec 


9.15—Cau 
9.30— Notre héritage 

des maitres 
10.00—Nouvelies 
10.10--Concert 

Populaire 
10.30——FIN des émissions 


erie 


SAMEDI 8 NOV, 
7.00—Ouverture 


7.25—Horaire 
7.30—Prière du 
7.45—Conditions 
routes — 
Pronostics de la 
température 
8.00 - Nouvelle 
805—Les luro 
8.30— Déjeuner 
9.00— Nouvelles 
9.10—Intermède 
9.15— Variétés 
8.30—Mélodies 
10.00—Sur Demandes 
Spéciales 
11.00—-Nouvelles 
11.05—Intermède 
1115-Concert Léger 
1130—Les plus beaux 
disques 
12.00—Nos modernes 
1215—En parcourant 
clavier 
13.30—Chensonnettes 
1.00— Nouvelles 
1.10—Intermède 
1.15—Musique de Sieste 
125—Rapport du grain 
130—A l'opéra 
200—Fin des émissions 
5.00—Marches militaires 
5.10—Température — 
Pronostics — 
Condition des 
Routes 
515—-Mon choix 
5.30— Yvan l'Intrépide 
545—Nos disques en 
revue 
6.00—Nouvelles 
6.05-—Sur les ondes 
de CKSB 
6.10—Nos modernes 
6.25—Nouvelles sport 
6.30—Musique s'il vous 
plaît 
7.00—Nouvelles 
7.10—Intermède 
7.15—Concert Léger 
7.30—Méli-mélo 
5.00—Musique du 
vieux temps 
8.30—-Musique Sud- 
Américaine 
8.45—Vers les îles 
Hawaïennes 
8.00—Nouvelles 
9.05—Interméde 
9.15—-D'Artéga 
présente 
9.30—Veillée du 
samedi soir 


Matin 
des 


ie 1250 
musica) 


bon 


| 10.00—Nouvelles 


|10,10-Concert Populaire 

10.30—FIN des émissions 

DIMANCHE 95 NOV. 

5.00—Musique Martiale 

5.16—Température 
pronostics — 
condition des 
routes 


| 


LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Winni 1947 


novembre 


peg, Mon, 


Radio-Saint-Boniface 3 


acquerine et 
Marguerite au 
piano 
s0—L Heure 
Religieuse 
C00—En Valsant 
+ + Ovérs 
100—Nouve 
Intermède 
115-L'Odysse d'un 
conquérant 
Artistes de CKSB 
ntaire des 


les — Louis 


es — 


6 
& 


800—Hadio collège 

S20-Nos classiques 

850--Nouvelles — Fin 
des émissions 


LUNDI 19 NOY 


709—Marches 
Militaires 
125-Horaire 
130-Prière du matin 
145-Condition des 
routes—pronostics | 
de la température 
#00 Nouvelles 
805-Les lurons de “1250 | 
830-—Déjeuner musical 
9 00— Nouvelles 
9.10—Intermède 
P15- Vogue et Variété 
930-—Le club des 
Ménagères 
10.00-—Echo Rural 
11 00 Nouvelles 
11 05— Intermède 
1115—Emission consa- 
crée aux malades 
11.30— Disques 
1200—Marché aux | 
bestiaux | 
1210-Bulletin des | 
Agriculteurs 
1215-—En parcourant 
clavier 
12.30-—Chansonnettes 
1.00—Nouvelles 
110—Intermède 
the que de sieste 
port du grain 
Extraits d'opèrs 
: 00 Fin des émissions 


500— Marches militaires 
5.10—Ter 
Con 
routes 
515—Ecole Populaire 
#25—Evénements So- 
ciaux et avis de 
décès 
5.30—L'Oncle Henri 
5.45—Nos disques 
6.00—Nouvelles | 
605-Sur les ondes de | 
CKSB— | 
6.10—Nos modernes 
625—Nouvelles sport 
6.30—Musique S'il-vous- 
lait 
7.00— Nouvelles | 
710—]JIntermède | 
7115—Un Homme et son 


Péché { 
7.30—-Amérique Latine | 
745-Concert Léger 
8.00—Le Concert pour 

tous | 
8.30—Le Théâtre dans | 


ma guitare 
9.00— Nouvelles 
9.05—Intermède 
9.10—La voix du 
Québec 
9.15—Causerie 
9.30—Chef-d'Oeuvre 
10. 00-Nouvelles 
1010-Concert Populaire 
1030—FIN des émissions 


MARDI 11 NOV. | 
7.00— Marches | 
Militaires 


1.25—Horaire 
7.30—Prière du Matin 
745—Condition des 
routes—pronostics 
de la température 
8.00—Nouvelles 
8.05—Les lurons de 1250 
830—Déjeuner musicai | 
8.00—Nouvelles 
8.10—Intermède | 
9.15—-Vogue et Variété | 
9.30—Le club des | 
Ménagères | 
10.00—Echo Rural 
11.00—Nouvelles 
11.05—Intermède 
1115—Chronique de 


Madeleine 
11.30 Disques’ 
1200—Marché aux 
bestiaux 
12.05—-Nos chansons 
d'autrefois 
1215—En parcourant le 
clavier 
12.30—Chansonnettes 
100—Nouvelles 
1.10—Intermède 
115—Gaieté du bon 
vieux temps 
125—Rapport du ain 
130-—Extraits d'opéra 
200—Fin des émissions 


5.00—Marches militaires 

5.10— Température — 
pronostics — 
condition des 
routes 

5.15—Ecole Populaire 

5.25—Evénements s0- 
ciaux et avis de 
décès 

5.30—Yvan l'Intrépide 

545—Nos disques en 
revue 

6.00—Nouvelles 

605—Sur les Ondes de 
CKSB 

6.10—Nos modernes 

625—Nouvelles sport 

6 RE TES s'il-vous- 

ait 

7.00— Nouvelles 

710—Intermède 

715—Un Homme et son 
Péché 

730—Le ralliement 
du rire 

8.00—Pat Pender et ses 
Happylenders 

8.30—Studio G-7 


0— Nouvelles 
9.05—Intermède 
10. La voix du Québec 
915-Moment de la 
réverie 
920--L Heure du 
seort 
10 00—-N iveles 
1010-Concert Populaire 
30-—FIN des ér 


MERCREDI 12 NOV 


Matin 
ions des 
es—Pronostics 

de la température 
00 Nouvelles 
05—Les lurons de 1250 
830—Déjeuner musical 
8 00—Nouvelles { 
9 10—Intermède 
P15-Vogue et Variété 
930-Le club des 
Ménasères 
1000-Echo Rural 
11 00 Nouvelles 
11 05— D'un coin à l'autre 
du Canada 
11.10-Int bde 
1115—Pour nos 
lades 
11.30— Disques 
1200—Marché aux 
bestiaux 
1210— Nouvelles de 
ferme 
1215—En parcourant 


1 
ia 


le 


1 00— Nouvelles 
1.10—Intermède 

115— Musique de sieste 
130— Extraits d'opéra 
200-Fin des émissions 


500—Marches militaires 

510-— Température — 
Pronostics — 
Conditions des 

utes 

S$.15—Ecole Populaire 

525-—-Evénements 90- 
ciaux et avis de 
décès 

5.30-L'Oncle Henri 

545-Nos disques en 
revue 

6.00— Nouvelles 

6.05-—Sur les ondes de 
[KSB 

610—Nos modernes 

6.25-Nouvelles sport 

6.30—Musique s'il-vous- 

lait 

71.00— Nouvelles 

7.10—Intermède 

7.15—Un Homme et son 


Péché 
7.30—Let's Learn 
French 
800—Les amateurs de 
CKSB 
830—Baptiste dans les 
Champs Elysées 
9.00—Nouvelles | 


9.05—Intermède | 
8.10—La voix du Québec | 
9.15—Causerie 
9.30—Votre Choix 
10.00—Nouvelles 
10.10—Concert Popuiaire | 
1030—FIN des émissions 
| 


JEUDI 13 NOV. 


7.00—Marches 
Militaires 
7.25—Horaire 


730—Prière du Matin 
745—Condition des 
routes 


8.00— Nouvelles 
8.05—Les lurons de 1250 
8.30—Déjeuner musicai| 
8.00— Nouvelles 
9.10—Intermède 
915— Vogue et Variété 
9.30—Le club des 
Ménagères 
10.00—Echo Rural 
1100—Nouvelles 
11.05—Intermède 
11.15-—Concert Léger 
11.30— Disques 
1200—Marché aux 
bestiaux 
12.05—Nos chansons 
d'autrefois 
12.15—Mélodies de 
Hambleys 
12.30-Chansonnettes 
1.00— Nouvelles 
1.10—Intermède 
115—Gaieté du bon 
vieux temps 
1.25—Rapport du grain 
1.30—Extraits d'opére 
200—Fin des émissions 


5.00—Marches militaires 

5.10— Température — 
Pronostics — 
Conditions des 
routes 

5.15—Ecole Populaire 

525—Evénements s0- 
ciaux et avis de 


et de jouets. 


deaux de Noël ont été confiés à 
Mme J.-B. Burgoyne, 
te du Cercle de la France Libre | 
de Winnipeg, 
vec Mme I 


| nier, 


| savoir si 


décès 
5.30—Yvan L'intrépide 
545—Nos disques en, 
revue 
8.00— Nouvelles 
605—Sur les Ondes de 
CKSB 
6.10—Nos modernes 
6.25—Nouvelles sport 
VÉNUS s'il-vous- 
ait 
7.00—Nouvelles 
7.10—Intermède 
715—Un Homme et son 
Péché 
7130—Au Music Hall 
Français 
8.00—-Del Genthon 
8.30—La voix du pays 
9.00—Nouvelles 
9.05—Intermède 
9.10-—-La voix du Québec 
9.15—Moments de 
réverie | 
9.30—La voix du destin 
10.00— Nouvelles 
10,10--Concert populaire 
10.30—FIN des émissions 


# La persécution 


contre l'Eglise 


| (Suite de la première page) 
rapporter chaque jour aux bu- 


#3) 


| Or français arrivé à New-York 


WASHINGTON 
ciers diplomatiques français ont 
rapporté qu'une 
| d'une valeur de $80,000,000 à $90, | 


Des offi- 


cargaison d'or | 


——— —_—_———————_—— 
The Western Savings and Loan Association 


Edifice Paris, Winnipeg, Mon. 


Actif au-desus de $15,000,000 
Président: R D. GUY, CR Vice-président: À OWN 
Directeur et géront: W. 5. R WILSON 
Directeur et assistont géront : À. G. FRASER 
BUREAUX: 

CALGARY : 221 A--8e ave. Ouest EDMONTON: 604, Edifice Ageney 
SASKATOON : 407, Edifice Avenue REGINA : Edifice MeCe Hit 


BRANDON : 1, Edifice Royal Bank 


.BE RLIN — A an 
France Libre cn command + 
concentrat 
Répondant à un appel urgent!et 13 aut 
de l'Association des Français Di- | con r 
bres de Paris, qui se propose d'è 
riger un arbre de Noël géant |; 
pour les enfants des Français Li- a 
bres morts pour la Patrie, le Co- ) n 
mité de la France Libre de Win- 
nipeg se fait un honneur de col- été 
laborer à son succès par l'envoi | come UXx 
ä&e plusieurs colis de friandises | forcés 


L'achat et l'envoi de ces ca 


Cartes Protessionnelles 
AVOSATS «et NOTAIRES 


BERNIER et | BERNIER 


présiden- 


en collaboration a 
LeSeac'h 
plus pour répondre à l’ap 


De 


pel fait par le général de Larmi 


nat, président de l'Association AVOCATS - NOTAIRES 
France Libre de Paris, deman Alexandre Bernier, C.R. 
dant qu'une contribution des Co- 
mités de la Résistance Française 3, 6e gites 
d'outre-mer soit faite pour l'a 7 HR de dus sa vif 
meublement de la Maison San- gg £ 
nois, sise aux environs de Paris, No 614, édifice Avenue 
comme maison de repos des! rél. 94 303 265, ave Portage, Winnipes 
(rançais Libres, le at EE 

innipeg a prépaié un envoi fort 
Pos de AS corvée de laine, BEAUBIEN & MONNIN 
dont cette maison était fort à AVOCATS NOTAIRES 
court 

Nous sommes reconnaissants| N° 4 Edifice Hanque Canadienne 
envers Mme J.-B. Burgoyne | 431. rue Main Winniper, Man 
pour le grand effort qu'elle fit A St-Boniface: 147 Provencher 
en faveur de cette oeuvre, êt Heures de bureau 

A : . | 1h.30 à 5h, tous les jours 
qui a su mener à bien la cam- | 


Pratique générale du droit 


pagne financière qu'elle avait 


entreprise dans ce but. Le Comité HS PEN denecienne 
| Régional est unanime à la remer- à Anh gt br tua pence a gahe 
: “ ARGENT A PRETER SUR FERMES 
cier de son grand dévouement. | ET PROPRIETES DE VILLE 
Renée STE-MARIE, sec.| ___ a 
(Communiqué) & G 
RANENRE DÉTIENT net EGNIER et MAGERA 
Margaret- Rose, future Avocats, notaires 
reine de Roumanie | Pratique généraie au droit 
. ' : | Ajus ent de det et ne 
PARIS — Un journal parisien, | PPPPAENES eue SL Riacenent 
l'Aurore, reproduisait samedi der- 216, ÉDIFICE MCcINTYRE 


une photo de la princesse 
Margaret, et faisait ce commen- 
taire: “Déjà la question se pose, à 
la princesse Margaret 
d'Angleterre portera un jour la 
couronne de tonte”. Cela ré- | AVOCAT et NOTAIRE 
sultat du fait que le roi Michel de | 18%. ave Provencher St-Boniface 
Roumanie a accepté d'assister au | Près de is Banque Canadienne 
mariage de la princesse Elizabeth, | More 
à Londres. à ; Bureau: 201 801 Résidence: 205 8 
Le gouvernement britannique | Prêts à 413% et à 5% — Assurance teu 
serait favorable à cette alliance |et vie Testaments et successions, 
qui porterait de nombreuses con- 
séquences politiques”, dit l'Auro- 
re. À Londres, la nouvelle à l'effet 
que la princesse Margaret pour- 
rait épouser le roi Michel, n’a pas 
été prise au sérieux. Le roi Mi- 


Téléphone 93 924 


A.-J.-H. DUBUC 


CLIFFORD W. BROCK 


CR., M.A., LL.B. 
AVOCAT - PROCUREUR 


chel, fils de l’ex-roi Carol est âgé | Avocat de la ville de St-Bonifacs 
de 26 ans, tandis que la deuxième | Aviseur légal pour le ‘’Trades and 
fille du roi d'Angleterre n'a que Labor Council’ de Winnipeg. 


17 ans. 648-650 édifice Somerset, 


Téléphone 96 497 
138, avenue Provencher S#t-Boniface 


Winnipeg 


Les Disques 


Victor 
chez DAOUST 


Chant avec : guitare 
par Paul Brunelie 60c 
55-5227—Les Filles des Prairies | 


MÉDECINS 


Dr G.-M. a 


MEDECIN-CHIRURGIEN 
Téléphone 98 658 


Dr P.-E. La FLECHE 


DENTISTE 


Femmes, que vous êtes Téléphone 95 064 

jolies! 

55-5231—Quand je pense À nos sol- 906, édifice Boyd Winnipeg 
dats 


Mon enfant, je te pardonne 


55-5243—L'automne dans la vallée || 
La chanson des plaines | 


55-5251—-Me reviendras-tu un jour? | 
Le destin cruel 


55-5264—Bonne nuit 
Sur ce vieux rocher blanc 


55-5272—Je me demande heu” 


Ne me dis pas 
55-5281-—Je suis seul 
Par une nuit d'étoiles | 
55-5286—Tu restes dans mon coeur || 
Je suis un chevalier chan- 
tant 


55-5291—Je ne serai jamais le même 
Hawa Hawai 


Chant avec guitare 


Dr E.-J, JARJOUR 


CHIRURGIEN-DENTISTE 
102 Edifice Great 


356, Rue Main 


West Permanent 
Tél. 94 953 


Dr E. T. ETSELL 


| MEDECIN-—CHIRURGIEN 
MEDECINE GENERALE 
Soins spéciaux Maladies des reins 


Heures de bureau, 3 h 4 6h pm ou 
sur rendez-vous 


Ù j s 4 | 000,000 est arrivée de Frdhce à | 
reaux de la Police d . + : 11e i 
marquex votre bulletin de vote DRY CLEANING | (terroriste). Police de Sécurité! Ken York, samedi, sur le croiseur par Willie Lamothe 60c 302, éditice Medical Arts 
: hi Georges Leygues. Cet or sera ven- x dois balle séeéliate Tél—Bureau: 94 843 Rés: 44588 
Cette manoeuvre visant à sup- £ Lri [| 55-5200—Cette belle s 
BOISSELL H i La lu rt des rimer le Parti Pay pages à D li du au trésor américain en vuel| L'amour des roses 81 l'on ne répond, appelez le 
E, enr pl'upa 4 las su LE ee d à À d'obtenir des dollars pour finan-| 5-8254—Je suis un Cowboy canadien Doctor's Registry”: 37 109 
nf 2 ‘ ” |cer les importations de charbon de ! A APANGEON, RS MERRR 
Vous vortex à 149 ave Provencher entre 9 heures du maotin et ployées par le gouvernement po- pd 
Sem À ocTAvE suPeenNE || Complets lonais pro-soviétique dans l'éta- | AA [sante dans DR A.-G. DANDENAULT 
: blissement d'une dictature com-| ss Se és + LE nice mess M.D., F.A.C.S. 
Comité électorale de M. Henri Boisselle b C muniste | s5-5285—La belle Romanina 
P : ! N on rêve | 
Ro es Les derniers vestiges de la li- 55-5287—Pourquoi m'as-tu quitté? || Chirurgie - Goitre 


|} de 392, 


sente comme échevin dans 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


DE TOUTE DESCRIPTION 


rue Dubuc, se pré- berté humaine disparaissent en 
Pologne et la suppression terro- 
riste de la liberté individuelle en 
amène plusieurs à croire que 
l'ultime espoir qui réside c’est la 
guerre. 
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1) Je connais la population 
du quartier no 2 mieux que 
n'importe quel de mes ad- 
versaires, Je veux l’égali- 
té et la justice pour chacun | 
des citoyens. Aussi je pro- | 
mets à chaque électeur d'é- 
tudier sérieusement et in- 


202, aveuue Provencher 
Tél. 


Ecoutez l'émission de nouvelles 
commanditée par Perth's au poste 
CKSB, tous les matins à 9 h am 


nier conflit. ‘Oui, répondit-il, 
mais pour plusieurs d’entre 
nous la guerre est préférable 
aux conditions actuelles, sur- 
tout si nous avons l'assurance 
que nous mourrons pour la 
cause de la liberté!” 
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Sur une déclaration de M. Douglas 


M. T. C. Douglas, premier ministre de la Saskatchewan 
une assemblée | 


a fait une déclaration très sérieuse devant 
politique de Kindersley, le 22 octobre dernier. Le premier 
ministre a affirmé que le gouvernement C.C.F. est prêt à 
employer le moratoire (c'est-à-dire suspension ou délai du 
paiement des dettes ou intérêts) et cela avec ou sans la Cour, 
court or no court’, soit avec ou sans autorisation légale, si 
nous comprenons bien la pensée de M. Douglas. pour main- 
tenir dans ses effets la législation intitulée “Farm Security 
Act”. Cour suprême du Canada a déclaré 
ultra vires” la de cette législation qui réduit auto- 
matiquement les dette 
Le 
au Conseil Privé de la 
le moratoire a été utilisé avec 


L'on sait que la 


clause 


0 


ee 
décision du 


ouvernement provincial en appelle 
tribunal canadien 
ménagement, mais 


mauvaises récoltes 
haut 
Jusqu'ici 
s'il le faut, le gouvernement n'hésitera pas à l'appliquer avec 
plus de rigueur, dit le premier ministre. 

Cette déclaration, comme nous l'affirmons plus haut, 
est très sérieuse, Le moratoire appliqué dans toute sa rigueur, 
sans discernement, sans raison suffisante et sans limite de 
ternps, atteint d'une manière directe le droit de propriété, 
qui reconnait au propriétaire une juste rémunération ou 
rente foncière; au capitaliste, l'intérêt raisonnable; au tra- 
vailleur, le salaire suffisant aux besoins réels; à l’entrepre- 
neur, le profit légitime. Or, le moratoire utilisé sans discerne- 
ment, sans motifs très graves, en dehors des cas d'urgence, 
ou de calamité nationale, crée un sérieux dommage et boule- 
verse l'ordre économique 

L'une des conséquences les plus désastreuses, les plus 
funestes du moratoire partiel ou total, c'est qu'il fausse la 
conscience d'un groupe ou de toute une population, qui est 
souvent disposée à conclure du particulier au général, lorsque 
son avantage est en jeu. Le moratoire émousse le sens de la 
justice. Si le cultivateur, par exemple, est exempt de verser 
des intérêts ou de solder ses dettes envers un créancier dé- 


signé par le gouvernement pour un temps déterminé, qui 


nous assure que le débiteur en question n’exploitera pas ce 
privilège à l'égard d'autres créanciers? Qui nous garantit que 
d'autres débiteurs, en d'autres domaines, ne réclameront pas 


ce privilège en faisant valoir des titres et des excuses tout | 


aussi plausibles que ceux du fermier? C'est une mentalité, 
une tournure d'esprit qui peut s’acquérir en un jour, mais 
dont les mauväis effets peuvent se faire sentir durant des 
années. 

Le bénéfice, l'intérêt, le profit constituent une juste 
rémunération lorsque leur acquisition s'effectue selon les 
règles de la justice. L'argent aujourd’hui n'est plus une sim- 
ple monnaie, il joue le rôle de capital, et a, de ce fait, un pou- 
voir productif. Or voici les principaux titres qui légitiment 
la perception d'une certaine somme en plus du capital, tels 
que les énumère le R. P. Cortais, S.J., dans son livre intitulé 
“Morale”: “L'intérêt sera légitime quand il sera percu com- 
me compensation pour: (1) la privation d'un bénéfice (lucrum 
cessans) que le prêteur aurait pu faire par un usage lucratif 


de son argent; (2) le préjudice causé au prêteur par l'absence | 


de cet argent, dont il peut avoir besoin: v.g. pour entretenir 
son domaine: (3) les risques que l'emprunteur fait courir au 
capital prêté en i'exploitant . . .” 

Malheureusement, de nos jours, des créanciers sans 
entrailles ni sens de justice pressurent leurs débiteurs; ils 
demandent des intérêts pour des prêts qui n'en valent pas 
la peine ou exigent des intérêts excessifs. C'est de l'usure. 
Les gens qui se livrent à l'usure emploient toutes sortes de 
détours pour ‘tromper leurs victimes et éviter la répression 
de la loi”. De même que les débiteurs, qui usent de tous les 


moyens frauduleux pour négliger le paiement de leurs dettes, | 


commettent une faute contre la justice, ainsi les créanciers 


malhonnètes. 
L'Etat doit réprimer ce désordre, mais en respectant les 
lois de la morale chrétienne. Parmi les moyens, les remèdes, 


les règlements que peut utiliser l'Etat, il y en a de médiocres, | 


de bons et d'excellents. Le moratoire, sauf en certaines cir- 
constances, est un remède médiocre, un règlement aussi dan- 
gereux que le désordre à réprimer. La législation très sou- 
vent est inopérante. L'usurier ou le débiteur mal intentionné 


trouve une échappatoire. “Un bon moyen consiste dans la| 


diffusion des institutions de petit crédit et surtout de crédit 
mutuel'’, déclare un expert en cette matière, Les Caisses po- 
pulaires, qui se multiplient dans la province de Québec et 
dans l'Ouest, constituent un bon remède contre l'usure; elles 
mettent à la disposition de l'homme dans le besoin l'argent 
qu'il désire à un intérêt très bas et lui enseigne, par ailleurs, 
la méthode de gérer ses affaires sans recourir à tout instant 
aux prêteurs. 

“Le moyen excellent, dit V. Fallon, S.J., dans son ou- 
vrage ‘Principes d'Economie sociale”, est d'organiser judi- 
cieusement le régime de la production et de la répartition des 
biens; de développer les institutions d'assurances de tout 
genre, pour parer aux risques personnels et aux risques des 
biens: incendie, grêle, mortalité du bétail, etc.; enfin, d'in- 
culquer à toute la ponulation l'esprit de travail, d'ordre et 
d'épargne, et lui donner une formation professionnelle aussi 
parfaite que possible 

“La seule façon efficace de tuer l'usure dans un pays est 
de faire de chaque citoyen un homme qui puisse se passer 
de crédit ou qui puisse donner des garanties de solvabilité. 
Sinon, l'usurier courra toujours après l'homme endetté et 
l'homme endetté courra, de son côté, après l'usurier; ils ne 
sont que trop sûrs de se rencontrer.” 

Une plus juste répartition de la richesse de la part de 
l'Etat, un plus grand esprit de modération, de travail, d'épar- 
gne, de prudence, de la part de la population, protégeront 
contre les usuriers et assureront plus efficacement la prospé- 
rité au pays. 


J. V. 


»5 hypothécaires durant les années de | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


| Dimanche de la 
justice sociale 
Les catholiques de l'Australie 
célebrent depuis quelques années, 
à l'instigation de leurs évêques, 
le premier dimanche de septem- 
| bre sous le nom de “dimanche de | 
| e sociale”. C'est une oc- | 
asion de rappeler l'enseignement | 
l'Eglise et d'en sai | 


juste 
social de 
quer les principes à la situation 
actuelle du pays. L'épiscopat an 
blie lui-même un important do- 
cument qui ést répandu dans tous | . 
les milieux et commenté en chai- | Pt. * 
re. La déclaration de cette année 22, 

pour titre: “La paix dans - 
industrie”, Plus de deux cent | 
mille exemplaires en furent dis- 
le territoire de 


avait 


tribués sur tout 
Australie 


La Pologne et 
la Vierge Marie 


Le 8 septembre dernier, fête 
de la Nativité de la sainte Vierge, 
Îles catholiques de Pologne se! 
sont rendus en foule au sanctu- | 
aire national de Notre-Dame à} 
Czestochowa. On a évalué leur | 
nombre à un million. Les Polo- 
nais célébraient ce jour-là le pre- | 
mier anniversaire de la consécra- 
on de leur pays au Coeur Imma- 


EE - MARS 


t 


culé 


de Marie, D'une grande | 

dévotion à la sainte Vierge, ils 

mettent toute leur confiance en 
sa protection pour la libération 4 " 
de leur pays du joug soviétique. || Billet du vendredi 
[Ù  mmmemmenentammmmmn 


On rappela à celte occasion que ! 
3,000 prêtres polonais ont péri 
durant Ja guerre aux mains des 
Nazis. Plusieurs avaient offert et 
donné volontairement leur vie 
pour sauver celles de pères de fa- 
!miiles nombreuses. Un bon nom- 


AC 


Avec Cham 


dans la vallée du 


Collaboration spéciale à 


"IN faut se hôter” 


Le (Ter 


4 


plain ñ 
ichelieu 


‘La Liberté et le Patriote” 


La Chron 


Correspondonce spéciale à 
Por André 


| Il y aurait bien des choses à 
dire en marge de l'incident pro- 
‘voqué par la nomination de M 
{Edmond Turcotte comme consul 
| du Canada à Chicago. L'inciéent 
|relève en même temps de la poli- 
| tique internationale et de la poli- 
tique domestique. Nos relations 
| diplomatiques avec les Etats-Unis 
| doivent être placées sur les bases 
de la plus parfaite cordialité. Il 
|y va de nos intérêts bien compris. 
| Au moment où nous devons con- 
|clure un nouveau traité de com- 
|merce avec nos voisins, où nous 
avons un pressant besoin de dol- 
lars américains et où la collabora- 
tion militaire entre Washington 
et Ottawa exige une compréhen- 
sion intelligente de part et d'au- 
tre, il est malhabile de désigner 
là des postes diplomatiques ou 
consulaires des gens dont le dos- 
sier contient des attaques contre 
nos voisins ou contre un secteur 
important de l'opinion publique 
américaine. 
| Les Etats-Unis, il est vrai, n'ont 
|pas toujours été très heureux 
| dans le choix de leurs représen- 


|tants diplomatiques à Ottawa, Je | 
| me souviens très bien de tel et te] | 


| personnages, venus de milieux 
inquiétants, qui ont dirigé les mis- 
sions diplomatiques américaines 
| dans ‘la capitale canadienne. De 


««« « Jnlornationale 


bre sont détenus actuellement par 
les Russes dans des camps de con- 
|centration, Il s'en trouve, d'après 
| l'agence suisse Kipa, plus de cinq 


En 1609, Samuel de Champlain, 
fondateur de Québec et père de 
|la Nouvelle-France, remonte, jus- 
qu'au lac qui porte son nom, la 
alors appelée 


quebuses, cachés au fond des ca- |telles nominations étaient d'un 
nots pour aborder. Au premier | 80ût fort douteux. Aussi, ces mi- 
coup de feu, tiré par Champlain | ñistres n'ont-ils pas fait long feu. 
lui-même, deux chefs iroquois | On n'a pas mis de temps à les re- 
tombent morts et un troisième,|tirer. L'ambassadeur américain 
actuel est un homme d'une belle 


cents dans celui de Horodek, près rivière Richelieu, 
{de Lwow, accusés de vouloir ren- | rivière des Iroquois 
| verser le régime soviétique ins- | était surtout d'ordre économique. 
tallé en Pologne. |I1 s'agissait d'inspirer crainte et 
| sagséée aux Iroquois, de prévenir 


La révolution nationale leurs déplacements vers le St- 
Laurent, où ils combattaient les 


| portugaise autres peuplades indigènes, ris- 
| Le Portugal vient de commé-|lquant ainsi de compromettre 
|morer le vingt et unième anni- l'existence même de la colonie 
versaire de la Révolution natio- Inaissante, s'ils la privaient des 


nale du 28 mai. Il y a vingt et un fourrures attendues de tribus pai- 
ans que, interprétant le sentiment | sibles. Dès 1603, un gros parti d'I- 
de la nation, Gomes da Costa, le !roquois atteint l'embouchure du 
|glorieux soldat d'Afrique et des |Richelieu. Les Algonquins de la 


Flandres, qui, aux yeux de tous, région lui infligent une défaite, 
|était sans conteste la personna-|tuant une centaine de braves. 


Son voyage | 


lité la plus considérée et capable 
| de l'armée portugaise, prit le com- 
mandement d'une poignée de bra- 
ves militaires et fit éclore et 
triompher en quelques heures la 
Révolution souhaitée par toute 
la population, que fatiguaient et 
humiliaient les luttes partisanes, 
bonnes tout au plus à discréditer 
le pays à l'intérieur comme à l'ex- 
térieur. Vingt et un ans sont pas- 
sés depuis lors, et le Portugal peut 
contempler avec fierté et conten- 
tement le chemin parcouru et se 
réjouir de l'oeuvre accomplie, 

C'est le même contentement 
{qui a tout particulièrement carac- 
|térisé cette année-ci les fêtes an- 
niversaires de la Révolution, fé- 
tes essentiellement militaires, 
comme d'habitude, bien que la 
{population ait tenu à s'y asso- 
cier avec un enthousiasme mani- 
feste qui démontre nettement 
| combien le pays, au bout de vingt 
let un ans, est, corps et âme, avec 
le régime qui a voulu et su lui 
{donner l'une des périodes de 
| grandeur et de progrès les plus 
brillantes et les plus durables que 
Ison histoire ait enregistrées. 
De Lisbonne à Braga, berceau 
| de la Révolution, de Braga à l'Al- 
| garve, de la métropole à l'Empire 
| d'outre-mer, tout le Portugal a 
|fêté cette grande et historique 
date avec enthousiasme, dans une 
Iclameur unanime de joie et de 
triomphe qui est aussi un témoi- 
| gnage de reconnaissance, 


| Une nouvelle mission 


L'évangélisation du Territoire 
du Tchad (plus de deux fois la 
France) a été confiée récemment 
aux Jésuites de la Province de 
Lyon. Leur ancien provincial, le 
R. P. du Bouchet, vient d'être 
nommé préfet apostolique. Cette 
mission s'étend jusqu'à la fron- 
|tière de la Lybie au Nord et com- 
| prend l'Ennedi, le Tibesti et d’im- 
menses déserts parsemés d'oasis 
et parcourus par les nomades. Le 
Sud comprend quelques centres: 
Fort Lamy, Fort Archambault, 
Mongo, Abécher: la frontière mé- 
ridionale est l'Oubangui-Chari. 
Plusieurs langues y sont parlées, 
dont aucune n'est encore écrite. 
On souffre de l'insuffisance des 
imoyens de communications et 


de cinq mois de pluies dilu- | 


viennes. Tous les animaux de 
l'Afrique: lions, girafes, éléphants, 
gazelles, pintades sauvages, ser- 


pents, scorpions, tsé-tsé vivent 

dans cette région. Température 

moyenne annuelle à Fort Archam- 

bault: plus de 25 degrés cent 

| ESP 
MOSCOU — Pravda a publié 


récemment une le 


déclarant 
général R Hilton, attaché militai- 
re britannique, avait été surpris 
|en train de prendre des photogra- 
1 phies de la bâtisse. 


ttre signee par ( " ) . jar 
d'une usine de | mal pendant la nuit, avec de mau- | lien a rompu ses relations diplo-| Chicago Tribune est un homme | soins de l'armée, et les ravitail- 


que le major |vaises haches. Le combat se livre | matiques avec l'Union soviétique 
rapidement, car les Iroquois n'a-| 


qui marche”, verte, noire ou bleue, 
selon l'heure et la lumière, bordée 
de pins énormes. Çà et là, sur les 
Îles et îlots, de hauts noyers et 
des chênes. Champlain prend pla- 
ce maintenant dans un canot al- 
gonquin, et il vit à l'indienne. Ses 
hommes se comptent à peine 


Pour en finir avec ces querelles, 
soixante. 
* 


dommageables à l'établissement 
français de Québec, Champlain 
organise une expédition au pays 
iroquois. Il part dans une barque 
qu'il commande, cependant qu'u- 
ne autre a pour capitaine Pont- 
Gravé, le vieux colonial. Une flo- 
tille de canots les accompagne. Si 
Pont-Gravé rebrousse bientôt 
chemin, Champlain atteint le con- 
fluent du Richelieu et y passe 
deux jours avec ses hommes, à se 
reposer. L'expédition perd les 
trois quarts de ses effectifs. Nom- 
bre d'Indiens ont avec eux fem- 
mes et enfants, des canots char- 
gés de marchandises de traite, et 
ils ne sauraient s'aventurer ainsi 
en territoire hostile, Ils retcur- 
nent donc chez eux. A la hauteur 
du bassin de Chambly, entouré de 
vastes prairies naturelles, la plu- 
part des Français n'osent pas 
pousser plus loin. Deux seulement 
acceptent de continuer. Le Riche- 
lieu d'alors est une “large route 

Ce sont des Algonquins, des 
|Hurons et des Montagnais, qui se 
{divisent en trois groupes: l’avant- 
garde, qui cherche des signes de 
| l'ennemi; le gros du détachement, 
|sans cesse sous les armes et prêt 
|à la bataille; l'arrière-garde, qui 
{chasse et pêche pour nourrir les 
guerriers. Deux ou trois jours a- 
|vant l'arrivée au pays des Agniers, 
[la bande se reconstitue et ne voya- 
| ge que la nuit. Champlain arrive 
lenfin au lac qu'il cherche, où il 
|aperçoit quatre longues îles qui, 
|note-t-il dans son journal, “au- 
|trefois ont été habitées par les 
| sauvages, comme aussi la rivière 
des Iroquois.” Mais la guerre a 
| dépeuplé depuis longtemps le lac 
|Champlain, comme d’ailleurs les 
l'rives du Richelieu et du St-Lau- 
| rent Le fondateur de Québec ex- 


| plore le lac pendant trois semai- 
Înes, jusqü'’au soir où, vers les dix 
| heures, il se trouve en face d’une 
|flotille de canots iroquois. On 
|pousse de part et d'autre le cri 
| de guerre. Les Iroquois se sauvent 
| dans la forêt, les Algonquins pous- 
|sent vers le large, sans cependant 
s'éloigner de l'ennemi avec lequel 
ils entendent se mesurer, A l'au- 
be, les guerriers de Champlain at- 
|taquent leurs ennemis séculaires, 
|au nombre de deux cents environ, 
| reiranchés dans une sorte de for- 
tin de pieux coupés tant bien que 


vaient pas compté avec la présen- 
ice des trois Français, armés d’ar- 


blessé. Un quatrième chef mord 
bientôt la poussière, abattu par 
un autre Français. C’est la déban- 
dade, Se défendant avec des arcs 
et flèches, les Iroquois ne peuvent 
tenir. On prend une douzaine de 
prisonniers et les autres dispa- 
raissent dans la forêt. Champlain 
quitte aussitôt le lac et reprend 
la route du nord, vers son habita- 
tion de Québec. Le voyage ne 
tarde pas. Pris de peur, les compa- 
gnons de Champlain précipitent 
le retour, craignant quelque part 
des représailles iroquoises. Ils 
parcourent jusqu'à vingt lieues 
dans une journée. On dirait que 
les canots ont des ailes. Au bassin 
de Chambly, Hurons et Algon- 
quins décident de se rendre dans 
la région de Montréal, et Cham- 
plain continue vers Québec avec 
uné" poignée de Montagnais. 
* 

Ce récit coloré est un de cen- 
taines du genre, que l'on trouve 
dans le dernier ouvrage de Léo- 
Paul Desrosiers: Iroquoisie (1). 
Depuis plus de vingt-cinq ans, 
l’auteur s'intéresse aux origines 
de notre histoire. Et particuliè- 
rement aux guerres franco-iro- 
quoises, à leurs causes ou prétex- 
tes, à leurs effets sur le dévelop- 
pement de la colonie, aussi bien 
qu'à leurs répercussions sur son 
économie, ses relations avec les 
Anglais de la Nouvelle-Angleter- 
; les Hollandais de la Nouvelle- 


Amsterdam. La plupart des his- 
toriens du passé n'envisagent que 
de loin les guerres avec les Iro- 
quois, sans s'y attarder plus que 
nécessaire. Desrosiers ambitionne 
de les étudier par le menu, dans 
le détail, de façon à les faire 
mieux comprendre, à présenter 
aussi, écrit-il lui-même, “certai- 
nes conclusions qui diffèrent sen- 
siblement de celles des manuels, 
ou des conclusions plus nuan- 
cées . . .” Son livre, premier d'une 
série de cinq, traite des annnées 
qui s'échelonnent de 1534 à 1646. 
Il est extrêmement prenant, mé- 
me s'il reporte à des événements 
qui remontent, pour la générali- 
té des lecteurs, à la nuit des 
iernps. Sauf erreur, la série Iro- 
quoisie promet d'être un instru- 
ment de travail incomparable, 
pour tous ceux que l'histoire in- 
téresse de quelque façon. 
L'ILLETTRE. 

(Reproduction interdite) 

(1)—Les Etudes de l'Institut 
d'Histoire de l'Amérique fran- 
çaise, 


Les EtatsUnis ont 
offert un prêt de 65 
millions sans intérêt 


LAKE SUCCESS — Les Etats- 
Unis ont offert un prêt sans inté- 
rêt de S$65,000,000 aux Nations 
unies pour la construction des 
|quartiers généraux des Nations 
unies au centre du Manhattan, 
Le délégué américain Warren 
Austin a cependant souligné que 
le président devrait soumettre le 
plan, lorsqu'il sera dressé, à l’ap- 
probation du Congrès. Ce prêt 
défraierait la construction de 
tous les édifices et serait vraisem- 
| blablement rernboursé en amor- 
|tissement, en 30 ou 40 ans, à mé- 
ime les contributions des mem- 
|bres. On a jugé ce prêt nécessaire, 
par suite de la rareté du dollar 
dans tous les pays. 


CHILI — Le gouvernement chi- 


et la Tchécoslovaquie et a accusé 
iles diplomätes de ces deux pays et 
| de Yougoslavie de viser à paraly- 
Iser la vie de la nation. 


culture, d'un tact parfait, qui fait 
honneur à son pays. Et c'est beau- 
coup mieux ainsi. Nous devons 
profiter des expériences passées 
et nous assurer, avant d'annon- 
cer des nominations, que les per- 
sonnes désignées à des postes di- 
plomatiques soient acceptables, 
à tous les points de vue, aux gens 
auprès de qui ils devront nous re- 
présenter, 
Le cas de M. Turcotte 

Je suis sûr que le secrétariat 
d'Etat aux Affaires extérieures 
n’a pas fait une enquête suffisante 
avant d'annoncer la nomination 
de M. Edmond Turcotte comme 
premier consul canadien à Chica- 
go. Il y a même lieu de croire 
qu'on a fait là une nomination po- 
litique. Sans doute, M. Turcotte 
a-t-il droit à la reconnaissance 
des libéraux. Il les a bien servis. 
Contme rédacteur en chef du Ca- 
nada, il a défendu toutes leurs 
causes avec une égale ferveur, les 
mauvaises comme les bornes, En 
outre, M. Turcotte est né aux E- 
tats-Unis. D'origine, c'est un Fran- 
co-Américain. Depuis quelque 
temps, on lui a permis de voya- 
ger, de parler à la radio, enfin 
de se préparer à remplir des mis- 
sions à l'étranger. 

Mais, enfin, tout cela ne justi- 
fiait pas sa nomination à Chicago. 
Car M: Turcotte a longtemps été 
un journaliste de combat. Il a at- 
taqué des pays et des personnages 
étrangers. Comment veut-on que 
ceux qui ont été l'objet de ces 
attaques ne s'en souviennent plus? 
Le pardon des injures est de pres- 
cription évangélique, certes, Mais 
peuples et les hommes ont 


droit, d'autre part, à ce qu'on les 
respecte. Ainsi, il serait parfaite- 
ment inutile, je crois, de désigner 
M. Turcotte à un poste diploma- 
tique auprès du gouvernement 
d’Espagne, lui qui, durant la guer- 
re civile espagnole, s’est montré 
un adversaire forcené et aveugle 
du groupe Franco, et un partisan 
obstiné des rouges. 


Le colonel MceCormick 


Durant la guerre, alors qu'il 
était rédacteur en chef du Canada, 
M. Edmond Turcotte s’est fait l’a- 
vocat de la politique ministérielle. 
Comme le colonel Robert McCor- 
mick, propriétaire de la Chicago 
Tribune, était ce qu'on est conve- 
nu d'appeler dans les milieux mi- 
nistériels, un maudit nationaliste 
et un isolationiste à courte vue, 
Le Canada a daubé sur la Chica- 
go Tribune et sur les Américains 
qui ne comprenaient pas pour- 
quoi leur pays devait se saigner 
à blanc, comme le Canada pour 
sauver l'Angleterre et défendre 
les falaises de Douvres, lesquelles 
étaient censées représenter, com- 
me on ne cessait de nous le dire 
{durant cette période troublée, les 
bastions avancés de la civilisa- 
tion et de la liberté 

La Chicago Tribune était le 
porte-parole d'une école politique 
qui n'avait à peu près rien de 
commun avec la doctrine politi- 
que de M. Turcotte et du Canada. 
De là des articles, des jugements, 
des critiques, dont le colonel a 
purs doute le dossier. M. Turcot- 
te devait savoir que, comme tout 
journaliste, le colonel a bonne 
mémoire. Le propriétaire de la 


| 


puissant. 41 contrôle apparem- 
ment le conseil de ville de Chica- 
| go. De sorte que M. Turcotte se- 


irait, à Chicago, un homme assez | 


ique 


‘Le Liberté et le Patriote 


ARLECRE 
\mal vu. Non pas comme individu 
je tiens à le souligner, mais com- 
ime doëtrinaire politique, M. St- 
| Laurent a done commis une gra- 
|ve erreur en faisant la nomina- 
[tion qu'on lui reproche aujour- 
d'hui. 

Il faut envoyer les hommes 
dans les pays dont les régimes po- 
litiques et les personnages 
plus en vue leur sont sympathi- 
ques. Ainsi, je m'expliquerais que 
M. St-Laurent ait songé à M. Ed- 
|mond Turcotte comme consul en 


quelque ville de Russie ou d'un | 


pays satellite de Moscou; je puis 
bien me tromper: c'est du moins 
l'impression que j'ai gardée de 
{la longue campagne menée par 
le confrère en faveur des rouges 
d'Espagne 
Des hommes de carrière 

Je suis fortement d'avis que le 
choix de nos représentants à l'é- 
|tranger exige une discrétion 
toute épreuve. En ce domaine, je 
préférerais de beaucoup que le 
{Canada suive l'exemple de l'An- 
gleterre plutôt que celui des E- 


a 


Les querelles et les provoca- 


peser sur le présent et l'avenir 
des Nations unies, retardent à 
plus d'un titre l’organisation de 
la paix, Car en ce moment, elles 
concentrent l'attention du mon- 
de sur des problèmes importants, 
sans doute, mais qui ne sont en- 
core qu'accidentels, Cela lui per- 
met de laisser dans l'ombre la 


[question plus grave de la paix eu- | 


ropéenne. De plus, en multipli- 
ant les difficultés avec les puis- 
sances occidentales, elle 
prévoir des incompatibilités plus 
grandes au sujet de la question 
austro-allemande, qui reste tou- 
jours le point central de l'orga- 
nisation matérielle de la paix. 

C'est au mois de novembre que 
les grandes puissances doivent se 
rencontrer pour 
tude de cette question. En trans- 
posant en Europe les accrocs 
voulus que la Russie veut faire 
au travail des Nations unies, on 
aboutirait à une situation into- 
lérable à plus d'un titre. Les ac- 
cords faits pendant la guerre par 
les Quatre pour ne pas signer une 
paix séparée, et l'usage du veto 
par Moscou, rendent bien minces 
les chances de voir aboutir les 
préliminaires de paix. Cependant, 
la division actuelle de l’'Allema- 
gne ne saurait être indéfinie: et 
les puissances occidentales ne 
peuvent point continuer sans li- 
mite à pourvoir à leurs propres 
frais aux besoins d'une nation 
vaincue à laquelle on ne donne 
aucune chance de coopérer ma- 
tériellement à la reprise écono- 
mique et même à son propre re- 
dressement. 

Toute cette situation profite à 


la Russie, qui maintient ses ar- 
mées,au coeur de l'Europe, et à 
la propagande communiste, Pour 
commencer, les Alliés ne s'enten- 
dent pas sur le régime politique 
de l'Allemagne de “emain. S'ils 
respecteront jusqu'à un certain 
point ses droits de se choisir un 
gouvernement, par contre, on ne 
lui permettra pas de revenir au 
nazisme, Il s’agit d'abord de 
maintenir et de faire marcher un 
certain gouvernement local. En 
[méme temps, il faut sauver les 
civils, puis les nourrir, et erfin 
rééduquer. L'exode des habi- 


reprendre l'é- 


tants des villes, qui avaient le 
plus souffert des bombardernents 
et des batailles, n'aurait pas tou- 
ché autant les fermiers. 11 semble 
que ceux-ci sont plus dociles, du 
moment qu'on les laisse sur leurs 
fermes avec la possibilité de con- 
tinuer à les travailler. Aussi, est- 
ce avec ces noyaux humains, tout 
bouleversés encore par la catas- 
trophe matérielle et morale qu'ils 
lont subie, que les Alliés doivent 
|faire leur travail. 

Les représentants de l'adminis- 
tration civile avaient suivi de 
près nos colonnes militaires, pour 
se mettre à l'oeuvre sans perdre 
de temps. Pour donner un exem- 
[pe quand la troisième armée 
américaine, avait occupé quelque 
144 villes et villages dans la Rhé- 
nanie, avec une population nor- 
{male de 61,000 habitants, Malgré 
Iles ordres d'Hitler et les mena- 
ices de la Gestapo, qui avait or- 
| donné à tous \de fuir devant l’en- 
|vahisseur et de détruire ce qui 
pouvait lui être utile, plus de 
35,000 habitants étaient restés sur 
| place. Il fallait alors rallier tout 
ce monde, enregistrer chaque per- 
| sonne, les installer dans des mai- 
| sons disponibles après les be- 


|ler, Ces civils n'avaient pas leur 
| liberté de mouvement: on ne les 


laissait sortir que de 8 à 10 heures}, 
le matin, et de 3 à 5 heures de | chaine. 


Hlcorps diplomatique 


les 


| tions que la Russie soviétique fait | 


laisse 
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n'ont 
bien 


Ceux-<i pas de 


dressé 


| Washington se 


t ronrésente 
it represe 


H1à l'étranger par des hommes d'af- 


faires en vue, des millionnaires 
à leur retraite, des politiciens d'u- 
ne habileté discutable, L'Angle 
terre, au contraire, À à & er 
vice toute uhe armée d'homi mes 
de carrière qui ont eétua <e 
sont formés à la théorie et à ln 
pratique, qui ont beaucoup voy 
| agé. En resumé, le corps diploma- 
| tique et consulaire se pose 
d'hommes de “la carrière 

Bien que nos relations diploma- 
tiques se soient beaucoup déve 
| loppées depuis la fin de la guer- 
Îre, nous devons nous efforcer de 
confier les postes diplomatiques 
et consulaires à des hommes de 


la carrière. C'est de 
et de cette façon seulement, que 
l'on évitera incidents 
|gréables comme d 
Turcotte vient 
C'est une erreur impardonnable 
de désigner à des postes diploma 
|tiques des hommes qui ont, du- 
rant des années, par la parole ou 
par la plume, porté des j 
sur la politique les personna- 
ges en vue des pays étrangers 
FN faire 
tions politiques, si le gouverne 
ment libéral d'Ottawa 
compenser fidèles serviteurs, 
qu'il les nomme à des postes ad 
ministratifs. De cette manière, on 
évitera à ces politiciens ou jour- 
inalistes des humiliations inutiles, 


cette façon, 


désa- 
M 


victime 


des 
celui nt 


d'être la 


igements 
ou 
des nomina 


l'on veut 


veut ré 


Î 
| 
| ses 
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Par Thomas GREENWOOD 
(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote'') 


| l'après-midi, vaquer aux 
travaux des fermes et des champs; 
et encore, déplacements se 
faisaient surveillance de 
gardes et après présentation de 
documents délivrés par nos auto- 
rités. Seuls, le prêtre, le docteur 
et la garde-malade de la localité, 
qui avaient des permis spéciaux, 
avaient une plus grande liberté; 
comme aussi quelques gendarmes 
allemands qui aidaient nos auto- 
rités, et qui portaient un brassard 
| à cet effet. 
La phase politique de l'occu- 
|pation militaire interalliée a été 
inaugurée, peu temps après 
la capitulation sans condition si- 
gnée par le grand état-major alle- 
mand le 8 mai 1945 à Berlin, se- 
lon les dispositions arrêtées par 
les Alliés au cours des conféren- 
ces de Yalta et de Potsdam: les 
Russes ont toute l'Allemagne de 
l'est, les Britanniques celle du 
nord, les Américains le sud, et 
les Français l’ouest, Une commis- 
sion commune sera saisie des pro- 
blèmes d'ensemble, Mais pour le 
reste, c'est l'organisation parti- 
culière de chaque gouvernement 
allié, qui a la juridiction militaire 
sur le territoire qui lui est con- 
fié. 

En attendant, l'occupation de 
l'Allemagne sera longue, si l'on 
comprend bien la déclaration de 
Yalta de février 1945 qui veut 
que le militarisme allemand soit 
détruit une fois pour toute. Il 
s'agissait alors de désarmer et de 
licencier les forces armées du 
Reich, d’annihiler l'état-major 
général allemand, d'éliminer ou 
de contrôler l'industrie alleman- 
de capable de servir un effort mi- 
litaire, de détruire ou d'emporter 
| tout l'équipement militaire du 
Reich, de déraciner complète- 
ment le nazisme avec ses institu- 
tions et son personnel, en un mot 
de rendre l'Allemagne incapable 
de préparer une autre guerre 
pour de longues années à venir. 
Maintenant, ce travail a été fait 
en grande partie. Il reste à négo- 
cier la paix finale, à laquelle le 
Canada se doit de participer et 
de faire entendre ses conseils de 
sagesse. 

Thomas GREENWOOD. 
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Pie XII et l'immigration 
CASTELGANDOLFO-—En rece- 


vant le groupe des sénateurs amé- 
ricains qui font partie de la com- 


mission pour l'immigration, Sa 
Sainteté Pie XII a déclaré sa- 
medi dernier, que le problème 


de l'immigration se présente au- 
jourd'hui sous un aspect complè- 
tement nouveau, “Comme tou- 
jours, a-t-il dit, le bien d'un pays 
doit être considéré sur lé même 
pied que les avantages des person- 
nes qui cherchent à entrer et à 
s'installer dans le pays même. Il 
est naturel que certaines circons- 
tances puissent parfois imposer 
des lois de restriction, mais d'au- 
tres circonstances peuvent éga- 
lement exiger des atténuations 
dans l'application de ces lois. Une 
sage législation doit tenir compte 
des sentiments d'humanité et des 
| malheurs et des calarmités du gen- 
\re humain.” 

“Votre courte visite en Eurcpe 
vous a révélé en partie les mal- 
heurs qui oppriment l'humanité, 
Nous sommes sûrs que, poussés 
par l'esprit de compassion pour 
|les souffrances des hommes, qui 
| caractérise votre peuple, vous 
| vous efforcerez à les soulager dans 
| toute la: mesure de vos moyens, 
| Puisse Dieu vous bénir ainsi que 
| vos collègues jiégislateurs pour ce 
| que vous ferez pour assister ceux 
| qui souffrent, afin qu'ils repren- 
nent des forces et du gourage”, 


| 

| DUBLIN — M. Eamon de Va: 
lera, premier ministre d'Irlande a 
fait savoir, vendredi soir, qu'il se 
proposait de faire des élections gé- 
érales au début de l'année pro- 
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{ cormn'ta 7 n« 
Pr f t 75 vitees 
Li L£ LA 


| Le mardi 4 octobre, Mme Nor- 
Imæ Lafrenière organisait un 
“shower d'articles de toile au 
Cercle Ouvrier en l'honneur de 
Mlle Claire Dumont, dont le ma- 
riage avec M. Gérard Goeujon 
aura lieu en la cathédrale ‘de St- 
Boniface le samedi 8 novembre 
à 10 heures 

De nombreux cadeaux furent 
offerts par Pauline Lapointe et 
Jimmy Lévêque, nièce et neveu 
de la future mariée 
Aidaient au service du 

Miles Pauline Martel, Lucil- 
St-Onge et Clotilde Cloutier 
Un corsage d'oeillets fut offert 
4 vitée d honneur 
La salle était décorée de ban- 
roses et blanches 

invitées 


goû- 
ter 
pet 


deroles 


Il y 


avait 75 


Mariage 
ariag 
D'HEY-—RIEL 
lle de St-Emile, à 
25 octobre, M. l’ab- 
hambault, curé, bé- 
| nissait le mariage de Mlle Simone 
Riel, fille d M, et Mme Wilfrid 
Riel, de St-Vital, avec M. Albert 
D'Hey, fils de M. et Mme Jules 
D'Hey, de Haywood 

La mariée, accompagnée de son 
père, était revêtue d'une longue 
robe en satin blanc avec encolure 


De 


en pointe, manches en pointes et 
jupe avec demi-traine: son long 
voile se terminait également en | 


traine. Des boucles d'oreilles en 
| peries et une croix dorée rehaus- 
aient sa toilette, Elle portait un 


b iqt iet de roses et de chrysan- 

thèmes ; 
Mile Marie D'Hey, soeur du 

marié, était fille d'honneur, Sa 


longue robe en satin turquoise a- 
vait des manches courtes bouf- 
fantes et son voile était retenu 
par une guirlande de fleurs. 
roses roses composaient son bou- 
quet 
|°M 


moin 


Jules D'Hey servait de té- 
à son fils et M. Luc Riel, 
frère de la mariée, agissait com- 
me garçon d'honneur. 

Au cours de la cérémonie, Mme 
Israël Dufault, tante de la ma- 
riée, de l'Ile-de-Chênes, fit en- 
| tendre quelques cantiques sppro: | 
priés; elle s'accompagnait à l'or-| 
gue. 

Une réception eut ensuite lieu 
chez les parents de la mariéè, M. 
let Mme Wilfrid Riel, Chemin Ste- | 
| Anne. 
| Les nouveaux époux sont par- 
tis en voyage de noces à Kenora. 

M. et Mme Albert D'Hey de- | 
meurent sur leur ferme à Hay- 
wood. 


| Candidat 


Des | 


| de succès dans sa nouvelle entre- | 


| 


LA LIBERTE °: LE PATRIOÔTE 


Desserte du 


Précieux-Sang 
Parties de cartes 
Nous mrnes heu x de faire 
D àreœn breux amis, qu'en- 
fin nos pa ee de « ne 
nt leurs « « Elles - : 
eront le « edi 7 nm nbre 
à 8 h. 30 précet ets iron 
naque semaine N ; a n 
si ce soir à la demande F 
sieurs de nos assidus, ei nous es- 
pérons accommoder ainsi un plus 
grand nombre de personnes. Donc 
à avenir. rése ez-nous vos soi 
ées du vendredi et venez vous 
récréer en famille 
Ce soir 7 novembre aura lieu 


a partie de cartes organisée par 
M ré Robert. Que chacun se 
fasse un devoir de lui 
reconnaissance en venant tres 
mbreux, afin que le succès soit 
sans précédent 

Bienvenue à tous et merci 


le cu 


n 


e 


La paroisse | St-Eugène 


La Ligue Missionnaire Etudi an- 
te a eu sa journée de grand ral- 


iement le jeudi 23 octobre, durant 
la semaine onnaire y 
vait plusieurs invités, de au- 
tres le RP! Guy, SJ. du collé 
ge de St-Bon des mamans | 
assez nombreuses des | petites | 
amies Croisées de la paroisse Ste- 
Marie et nos anciens qui vont 
maintenant à l'école du Précie ux- 
Sang. La réunion s'ouvrit par la 
prière, et la lecture de l'Evang le 
fut suivie d'un mot de bienvenue 
par Eveline Perreault. Alors le 
programme se déroula. Nous son 
mes obligés d rer ici et là. Or 
nous parle de C vica 
riat de Mgr L n 
Ouganda, du 
! religieuses de u 
sieurs maAISOnNs 

La Chine passe à son tour 
On s'arrête un instant à la maison 
Chabanel des Pères Jésuites à 
Nankin. Pourquoi la maison Cha 
banel ? C'est qu'une de nos |! 
gueuses a adopté un missionnaire 
là-bas, le R. P. Jacques Bruyère 


S. J. On fait aussi mention de la 
Mandchourie, des fnissions chez 
les Esquimaux, etc 

| Un “François” bien vivant fait 
l alors son apparition. C'est notre 
| Roger Milette tout habillé de 
“François” plusieurs numéros 
y ont passé! François rappelle 
aux élèves la campagne en fa- 
veur du petit jour -nal écolier. On 
l'applaudit longuement et ] 


l'on 
| chante le chant de la propagande 
| avec enthousiasme 

Le R, P. Guy intéresse beaucoup 


prouver sa | 


! 
|| 
Ê 


| La pinte, 1:40 Le gallon, 4° 


Vous trouverez qu'il est agréable d'employer ‘” 
quis, ni de délayage autre qu'avec de l'eau. 
résine pour fini à murs, qui s'emploie sur la tapisserie, les murs peints ou plâtrés 
il est économique —1 gallon suffit pour une grande chambre. Choix de dix jolies couleurs. 


VOYEZ-EN LA DEMONSTRATION! 


nl 


e Teinte pêche © 


Rose Caméo © Ivoire # Jon- 


quille pâle © Vert Midland © Bleu Avalon 
e Jaune clair Wellington © Crème ®* Blanc 


e Turquoise 


par les détails et les commentaires | 
| qu'il fait d'une lettre de mission- | 
naire en Chine. Il encourage les| 


jeunes à continuer leur bon tra- 
| vail de croisade et de la Ligue 
Missionnaire Etudiante 

A la fin du programme, M. le 
Curé entretient les enfants pen- 


| dant quelques minutes sur la per- | 


| sécution au Mexique au temps du 
Père Pro, S.J, Il raconte aussi la 
| dernière apparition de la Sainte 
Vierge à Joan Diego, à la Guade- 
| loupe, au Mexique. Puis il remer- 
| cia le P. Guy, S. J., les religieuses, 
Îles visiteurs et les enfants de ces 
| quelques instants passés à l'école 
missionnaire. 
Glanures 

On nous apprend que M. Denis 
Allard, de Mariapolis, Man. 
d'acheter. le garage “Capital Mo- 
tors’”’, situé à 938, chemin Ste- Ma-| 
rie. Nous lui souhaitons beaucoup | 


| prise. 

Le travail à la cantine se conti- 
nue lentement, mais les prépara- 
tifs du déménagement sont 


| avancés et les plans à peu près fi- 


nis. Tous, nous devons faire notre | 


grande part pour assurer le succès | 


de cette entreprise. 
Partie de cartes 
Les jeunes gens de la paroisse 
organisent une partie de cartes 
Elle aura lieu le vendredi 14 no- 
vembre, à 8h. p.m. précise, M. 


| Joseph Teillet est en tête de l'or- 


| 
| 


| 


| 


M. Henri Boisselle, qui réside |" 
dans le district no 2 depuis plu- | g Ja salle du 


sieurs années, vient d'annoncer | 
qu'il sera candidat au poste d'é-| 
chevin pour ce quartier aux élec- 
tions qui seront tenues le vendre- 


di i4 novembre. M. Boisselle | 
demeure à St-Boniface depuis 
1902. Il est directeur de la “Kruet- 


zer Rotary Farm Unit Ltd”, de la 
“Beaver Concrete Industries” et 
ie ‘La Coopérative Familiale de 
St-Boniface”, menuisier et surin- 
dant de la “Modern Cabinet 
Millwork Co.” 


n 


(Annonce) 


$i VOUS CRAIGNEZ 
LE FEU LA NUIT 


Consultez la 


Norwood Electric & Radio 


Horace et Taché 
LUCIEN DAOUST 


Tél. 


prop 


203 730 


CAFE PROTEAU | 


Milles E et À. FProteou, prop 
A côté du poste des pompiers 
K 9 Norwood 
REP GOUTERS 

LIQUEURS DOUCES 
Service de 7 jours par semaine 
Ouvert de 7 h 15 am à 12 à pm 
Bienvenue à tous 
Téléphone 202 054 


Tél. 201 862 


164 are Provencher 
6t-Bouface 


| Koehler, 


ganisation. Ca va marcher ! Nous! 
v invitons tous nos bons amis. 

Thé annuel 
le samedi, 


Demain, 8 novem- 


bre, les dames de la paroisse don- | 


neront leur thé annuel au profit 
|de la nouvelle église. Mme 

| Viau, épouse du député de St- ES 
niface, en fera l'ouverture à 2 h.| 
de l'après-midi. 


Ce thé aura lieu dans la 
chapelle St-Eugène, de 2 h. à| 
8 h. de l'après-midi, à 992, che- 


min Ste-Marie, une rue plus loin 
que le terminus des tramways 
Bienvenue à tous. R.G..B. 


Partie de cartes 


Cercle Ouvrier 


Le jeudi 30 octobre, la “Démo- 
cratie Chrétienne du Canada” te- 
nait sa dernière partie de cartes 
de sa lère série, au Cercle Ou- 
vrier 

Prix de cinq mains, $3.00: Mille 
Marie-Ange (Grandmont, Mme 
M. Arthur Guilbault et 
M. L'Espérance. 


Le prix du grand total ($7.00) 


fut gagné par Mme Joseph L'Heu- | 


reux; prix de consolation: Mme 
E. Bourrier: rafle: M. Paillé 
Prix de la série: M. Loiselle 


$5.00: Mme Adrien Gosselin, $4.00: | 


Mme V. Rinella, $3.00: Mmes Ed 
Lépine et Koehler, 31.50 chacune 
Nous n'aurons pas de partie 
de cartes cette semaine pour per- 
mettre à la Jeunesse catholique 
de tenir son bazar au Cercle Ou- 
vrier, mais nous commencerons 
une autre série le jeudi 13 no- 
vembre. Les jeunes filles de 
Démocratie Chrétienne” en 
ront les organisatrices 
(Démocratie Chrétienne du Can.) 


se- 


Peinturage et décoration 


Tout ouvrage garanti 


Téléphone 23 789 


Lou's Bicycle Shop 


302, rue Hamel, St-Boniface 


Agent spécial pour les bicyclettes 
englaises ‘“‘Humber”’, ‘'Sturmey 
Archer" et “C.C.M.", réparations 


de pneus, parties de bicyclettes etc 


L.-A. GUERTIN, Prop. 


vient | 


| PF 
IN - 


| 


WNCORPORATE D 


Née Eugénie Keroack en 1872 
à St-Hyacinthe, P.Q. elle vint à | 
|St-Boniface avec ses parents un 


peu après 1880. Que ces temps | 
nous reportent loin en arrière!| 
C'était l'époque des pionniers; 


l'époque aussi d’une petite ville 
entièrement canadienne-françai- 
|se. Son père, un intellectuel 
un érudit très au courant de la 
| littérature, de la politique et du 
ymouvement social canadien et 
|même mondial (il avait fait plu- 
sieurs voyages en France) fonda 
à St-Boniface une librairie d'a- 
bord florissante: les intellectuels 


F | de notre petite ville s'y ravitail- | 


| laient et discutaient ferme. De 
| plus, il avait la clientèle des é-| 
{coles de langue française du Ma 
nitoba. Malheureusement, la loi! 
Greenway, en 1890, en abolissant 
nos écoles catholiques, porta un 
{coup terrible au livre français. 
Alors, commença une époque de 
gêne pour la famille; et cette fa- 
mille augmentait. 

Ces origines expliquent com- 
ment se forma, se forgea, pour- 
| rais- je dire, le caractère de la 
jeune Eugénie, l'ainée des en- 
fants. 
l'apprentissage de son futur rôle 
{de mère de famille. Mère, elle 
le fut d'abord en secondant vail- 
lamment sa propre mère dans 
l'éducation des Jaunes enfants; 


| Décë 
| écès 
| M. JOSEPH-B. TANGUAY 


M. Joseph-Blaise Tanguay, 
240, rue Cathédrale, est 
à l'hôpital de St-Boniface, 
credi 29 octobre, à l'âge de 76 ans 
et 7 mois 
| Le défunt naquit à St-Sébas- 
tien de la Beauce, P.Q., le 18 mars 

1871 et vint s'établir au Manito- 
ba en 1911 et demeura toute sa | 
vie à St-Boniface, où il était trés 
bien connu et estimé de tous 


Les 


de | 
décédé | 
le mer- 


À la mémoire de 
Mme Prénovauilt 


fort | 


et | 


Elle fit de bonne heure Sr Eugène-Avila, 


en |° 


,s Plus encore lorsque son père 
mourut en 1899, laissant à sa 
| veuve la tâche écrasante de sou- 
tenir l'établissement. Mme Ke-| 
roack mourut à son tour, Alors 
Eugénie devint plus que jamais 
le soutient moral des autres en- 
fants, et aussi leur Providence. 
Vaillamment, elle transféra la 
librairie à Winnipeg, la maison | 
qui fut bien connue longtemps 
sous le nom de librairie Keroack 


Elle en céda la propriété, je 


crois, peu de temps avant son| 
|mariage, avec M. J.-A. Préno- 
vault, en 1906 


| Son activité de jeune fille dé- 
| vouée et formée à son devoir 
|par le sacrifice, explique le dé- 

vouement à sa famille qui fut la 
caractéristique de sa vie. Sans 
chercher l'éclat, elle fut un mo- 
dèle d’épouse dévouée et de mè- 
ire chrétienne, C'est assez pour 
que son souvenir se perpétue a-| 
lvec affection dans la jeune gé- 
|nération. 

| Une telle mère ne pouvait 
laisser ici-bas qu'une belle famil- 
le: MM. Gérard et Denis Pré- 
novault, Mme C.-A. Pelletier et 
de l'Institut 
Collégial St-Joseph. Tous ensem- | 
ble gardent fidèlement la tradi- 

tion familiale 

Outre sa tâche familiale—son 
premier devoir à ses yeux et avec 
raison,—elle participa aux oeu- 
vres paroissiales: Dames de Ste-| 
| Anne, et aux oeuvres nationales: 
{Fédération des Femmes cana- 
| diennes-françaises 
| Une existence aussi profondé- 
{ment chrétienne rend facile l'ap- 
| proche redoutable de la mort.! 
| Elle la vit venir avec une ferme- 
té et une sérenité puisées dans 
sa foi. 

C'est avec émotion que nous, 
| les anciens, voyons s'éclaircir nos 
rangs. Puisse le souvenir de cet- 
|te grande chrétienne inspirer la 

| jeune génération. 


« Alexandre BERNIER. 


Service de 


funérailles eurent lieu 
la cathédrale de St-Boni À le 
vendredi 31 cctobre à 9 heures 
M. l'abbé A. St-Laurent chanta| 
le service 
Les porteurs furent: MM. Na- 


pre Goulet, Jean Pfeiffer, Wil- 
frid Faucher et André Lambert. 
La au 1iête fut . MM. Na- 
polé: Goulet e Wi 


cher 


eu 


L'innumation eut lieu au cime- | 


re de la paroisse, rue Archi- 
sse dans le deuil. out 
épouse, Mme Exzél 
f Albert, de Winnipeg, et 
mé ee Oxbow, Sask 3 fil 
Mn Elie Samson 

+ 24 e M. Muloin (Marie), 
nipeg, et Mme M 
ne), de St-Boniface 
Edmond Tanguay, du 
et 19 petits-enfants 
ison Coutu était en 


re sor 
a Tangua: 


: Ài- 
pes 
= Wi n- 
Motuz (Hélè- 
1 frère, M 
Maine, E-- 


char- 


ilfrid Fau-| 


| RADIO 


KEATS 


Tél. 201 852 — 32044, run Taché 


Nous sommes heureux d'annoncer 
que notre 
nouveau Studio moderne 


est maintenant situe à 


133, rue Marion, Norwood 


GENE GAUTHIER 
PHOTO STUDIO 


133 
(A côté du Safeway 


Norwood 
à l'est) 


rue Marion, 


W'innivce 


Fini pour murs merveilleux 
en vente a Winnipeg! 


© Couvre toutes les surfaces 

e Ne requiert qu'une couche 

e Sèche entièrement dans 1 heure 
e N'a pas de senteur désagréable 
e La surface est lavable 

e 


Kem-Tone‘ 


Garnitures Kem-Tone, le roule 
rouleau à peinture’ 
... et roulez la peinture 


‘1 


Employez un 
‘’Kem-Tone" 


Peintures, 


2% MAY 1670 


| Activités électorales 
dans St-Boniface 


Deux échevins et cinq commis- 
saires d'école ont été élus par ac- 
clamation à St-Boniface, à 1 h. 
mercredi après-midi, alors que 
les nominations ont été closes, 


M. l'échevin Paul 
réélu dans le quartier no 3 
fait partie du Conseil de la ville 
depuis 11 ans. Il à représenté le 
quartier no 2 pendant 5 ans, et le 
quartier no 3 pendant 6 ans 

Dans le quartier no 5, M. l’éche- 
vin Raymond A. Hughes fut éga- 
lement réélu par acclamation. Il 
représente ce district depuis 1945 

J.-A. Marion, qui a été pré- 
sident de la Commission Scolaire 
de St-Boniface pendant 32 ans, 
fut réélu par acclamation pour son 
22ème terme. Il a agi comme com- 
missaire d'école à 
pendant 42 ans. 

M. Edouard Lambert fut égale- 
ment réélu par acclamation à la 
Commission Scolaire de St-Boni- 
face pour un deuxième terme 

Dans le district scolaire de Nor- 
wood, M. W. C, Leitke fut réélu 
par acclamation pour un troisié- 
me terme. M. James O. Seath, qui 


Pas d'apprèt ni de délayage requis 


1 gallon de Kem-tone 


gallon de peinture 


sur vos murs 
Il constitue un nouveau genre de peinture à 


Marion fut! 
I] | 


St-Boniface 


9 Mar novembre 1947 


colle) denne 1} 


Pas d'apprêt re- 


De plus, 


au 


206 


votre 
98c 


Rez-de-chaussée 


avec 


Commandes par la poste et par téléphone remplies promptement. 


Budsons Dau Compans 


chimptélées le terme de M. Wil- 
liam Tomlinson pour une année, 
a été également élu par acclama- 
tion. 

Dans le quartier no 2, M. l'éche- 
vin Nick Suarez n'a pas voulu se 
présenter de nouveau à cause de 
la surcharge de travail occasion- 


née par ses affaires personnelles 

Les trois candidats qui brigue- 
|ront les suffrages sont: MM. O. 
G. Supeene, 392, rue Dubuc: Hen-* 
ri Boiselle, 245, rue Dumoulin, et 

Maurice Hébert, 320, rue Notre 

Dame. 

Dans le quartier no 4, lu lutte 
se fera entre M. G. A, Adie, éche- 
vin sortant de charge; M. Louis 
Léger, 65, avenue Braemar, et 
Robert J., Noyes, 236, rue Eugénie 


Dans le quartier no 1, M. J.-G 
Van Belleghem, échevin sortant 
de charge, aura comme adversaire 
M. David Thompson, 1133, che- 
min Dawson. 


VIEUX TEMPL E 
QUEBEC 


|” ANGLICAN 


L'église anglicane 
-Matthew a célébré la semaine 
dernière le 125e anniversaire de 
sa fondation. Ce vieux temple ser 
vit de chapelle de garnison aux 
militaires protestants stationnés 
dans la vieille capitale 


|S 


PI 


Service Prompt, 


Téléphones 


N LUMBER : FUEL 


Efficace, Courtois 


| 
| 


201 105-06 


CC 


P. COUTU 


Salon 


SERVICE 


D’ 


Funéraire 
AMBULANCE 


(jour et ouit) 


50 ans d'expérience 


comme embaumeurs 


On parle français et anglais 


Téléphone 201 802 ou 201 453 


156, rue Marion 


Norwood, Man. 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 


Chemin de fer 


200, avenue Provencher, 


Paquebots 


St-Boniface 


Téléphone 201 351 


1947 


7 novembre 


Winnipeg, Man 


A Travers les Centres Français du Manitoba 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


{Pendant ce 
niait pendant ses soirées de cita- 


{for 
| prise 


| épouse, 


rquer leur appre“iation pour : : « 
Otterburne Foscrre oreilles M Etoiles du patinage 
Cleres de Viateur dans la terre 
Intronisation du #.-C LE ne 
Nos deux dévouée tit 
Marisge 
ee Mile Blan Le mar Lu ps » 
L & ! {11 
hap née Grau ( ére, fille de M 
x “ PL ul» e Carriére 
{ : ver .r “B har 4e 
petits Au F que | fut célébré en 
eu appartiennent LC r ne n 
e le Christ régne pleinement |},bre à 10 heures 
ne NES CUX es pu La # é à mpagnée | 
gence : L de » 1, Erne ion ser- | 
d p Lui font f nié na r | 
sr ol age , La de M: firent les | 
éeignemer fra Mme Jean Saive | 
La 7 octobre, féte d then Pat | 
‘ { : ‘ . Æ dir {ut chez les pa-| 
1 à M f 107 x ts de la mariée, réunissant les 
ves de l'é Otu ne res des deux familles et de | 
+, ur e. Le Loue ironts | 
té à une grand : PAS | 
| 
e dort ent paye le | 
De Lo De nue pot | ND, de Lourdes | 
et. ls firer es frais du | 
et ! ent, Le Partie de eartes 
» al ‘ ‘ re 14 li 27 ocisbre eut 
Pr é P à 
‘ Int a nié f tie le cartes 
t r à sé Elle fut or | 
l ce mes de la paroii Barbara Ann Scott championne du patinage de fantaisie que l'on 
Une + F prenait part | ”t ici (à gauche) dit au revoir à son amie et rivale, Jurina Ne- 
. : Coeur du à cette ée qui f es vlus in- | kolova, 4 l'aéroport de Montréal, où cette dernière s’'embarqua pour 
e ] ° ce } re l t, en plus du Londre écemment. Mile Nekolowa, la rivale de Mlle Scott au 
, : er concours de est retournée chez elle à Prague, Tchécoslo- 
2 Viateur eu de te vue de fortune x : É ue, | l 
Fête de saint . + ss «e , 4 iré fut un | Yaquie, apré 1inement de 3 semaines à Schumacher, Ont. Elle 
so A0? 48 = . 4 7 plein és et nporta de beaux ps ve ra 4 du championnat à l'étoile d'Ottawa aux pro- 
é in ique 
R. P. H, M directeu | — 
e la M St-Joseph, chant Bienvenue | st Pi | 
, . nt x . » rdial | 
à mess té À R P. Curé et No vuhait ine 1rdiale | - e 
a mebse, assisté du RP. Curé et}, ue OU ce Moline ve | erre-Jolys Florze 
nt r nue 1i Va désormais : 
nier les Petites M aires |? eg E. À se mme Atelier de confection le Juliette Lorteau est re- 
t ep! Î Janus HOLUE paru! Gräi F CA ati tour ‘éco! a : I 
J I râce à l'initiative de notre tournée à l'école, à La Broq 
p eurs religieux tèrer Conférencier distin ué hu - , he sù : 
d s bis L . liimanche 2 not à M au | Chambre de Commerce locale, |ri€, apres avoir passé auelque 
au « ir © pi ni | À , es EE 2. un é ily jours chez ses parent t Mm 
élan? LM) ireux, | une assistance considérable | on a commencé, il y a quelques Alr F 12 > parents, ML et Mn 
chan / ce og issiens de N.-D. de Lour-| jours, la construction d’un im- | iphonse Lorteau. 
cs cha ) 6: voisines eut! Mense atelier de confection. Les Partié & Ë 
ntendre le R P G | Procédés modernes employés | artié de cartes 
recteur du col! dans la construction de cet éta- Le dimanche 26 octobre, no 
face, qui résuma| Plissement permettront d'en |2ÿ1ons noûre partie de cartes an 
quents les cénilé. | terminer l'érection d'ici quatre | nuelle, dans l'école Lorteau, orga- 
St-Boniface | ou cinq semaines. On espère |nisée par tous les paroissiens 
A à miiace en! ‘ 2 É 2 | Pri des d: ne 1 Mme M 
t octobre, sur le com-| Compléter l'aménagement inté- | Le CES CRRRA: Re 2e 
| rieur et l'installation de l'ou- | Dubois; 2—Mlle Aurélie Mo- 
er fit voir, en par-! tillage vers le début de janvier. FFBe AGE RRQ EE PS 
N'a | rix de ‘essieurs: 1—Louis 
es apparitio de | : , É ns 
2. 32 re di à Aubaine Gendron; 2--Marcel Gérardy. 
p >sses 1e # vis hnits En ri 
F3 le sérieuses rai- Le dimanche ir 9 novembre re — fi + Bolle d'epiceries 
1 té religieuse, manif sons d'espérer à 81 30 pulation de St-Pier- pime MA perce e livres de 
à r le soutien du curé de la Tout le monde sortit enchanté | re et de \virons aura l'heureux =" Eur, ne sde 8 1 
“ se en une coopération pé- | de cette conférence si adaptée aux |aVantage d'assister à une cause-| erte le $70 He PRE 
_ aire &n ctèle à se oeuvres: | besoins du moment rie sur le communisme, Le con-|S°Mmme de fu. Merci sincere | 
aux parents l'exemple d'une vie | Un petit programme récréatif |férencier sera le R. P. Georges over ues TT 
chrétienne st la prédication | suivit la conférence. Il fut exé-| Desjardins, SJ. | OULE 
| qui est la predicatio M dm à Prétoni: 
due à leurs enfants, 24 heures par |cuté par des artistes locaux. î “C 1 ond_.FTSIOntane 7. | s - 
" pds > FT { Le à |sentera le conférencier, et - h 
) À A1 : x jeunes gens et Je unes | M. Jean Magne | Curé lui offrira les remerciement ainte Claire 
es, la pureté, vertu nécessaire! {6 pénible. nouvelle’ vient |de la paroisse tn £ , 
à la préparation de leur vocation ions celle | : J | Soirées d'automne 
| d'attrister notre population: celle ; | 90 d 2 | 
nar lag e religieuse-ou sacer- | 4e ]1 mort d'un de nos jeunes Cancer | Les 200 familles divisées en 4| 
doce): aux enfants, l'amour en- La égie ns, Jean Magne, qui fut De nos jours, on attribue un |£roupes ont donné 4 soirées qui, | 
vers l'Eucharistie et l'étude du | victime d'un accident Transporté dixième des décès au cancer, La Comme toujours, ont eu un très | 
catéchisme d'urgence à l'hôpital, il y mourut vigilance contribuerait largement | beau succès, grâce à la bonne en-| 
Après la grand'messe, M. Jo- le mardi matin 4 novembre à diminuer cette moyenne. N'at-|tente et au dévouement de tous 
seph Laroche, président local de M. Jean Magne est le fils de|tendez pas pour consulter votre les paroissiens. 5 | 
l'Association d'Education, distri- M. et Mme Paul Magne. médecin est le mot d'ordre qu'on M. le Curé vient de finir sa 
bua dans l’église de nombreux s nous a laissé à la soirée “anti-can- | 13ème visite annuelle de paroisse. | 
diplômes de français aux heureux cer” du 27-octobre dernier, Mer- A | 
gagnants | Letellier ci à Mlle Régnier, garde-malade, Baptèmes 
do. St) h | 1 au Dr Maurice-C. Gydé et aux Marie-Rosianne-Marthe, enfant 
mon St-2088p Lori] Naissances [autres organisateurs de cette in-|de M. et Mme Georges Deletsoy, 
SA 08: lébra religieusement saint! Le 16 septembre: Joseph-Fer- |téressante soirée | de Roblin. Parrain et marraine 
À sr 4 . ù e Û antisé 20 sep- | s- i 
V « teur LE me fête mê me, le 4 Be on: gr gg v 20 ee te op pi 4 ** Georges et Marthe Himbeault. 
tobre, Elle fut,. pour les élèves, |tembre à Montréal, fils de Fer- Marie-Hélène, fille d 
c| ê ; de M. et 
préparée par une { aite de ls |nand Paré et de Fernande Bruyè- St-François- |Mme Emile Langan. Parrain et 
jours, prêchée par M. le curé À.lre, Parrain et marraine, M. et |marraine, M. et Mme Patrice Lan- 
Hébert, de St-Adolphe, Le R, P | Mme Ovide Paré, grands-parents | Xavier gan d | 
A lber enis curé » ]z € » ns . teuse 11 Slène | | : 
Albert mr v iré de la pa- | de l'enfant: porteuse, Mlle Hélène | SP pe RE parti en! _ Joseph-Elmer, fils de M. et 
roisse, chanta ia grand'messe.|]Joyal, de Ste-Agathe, Man La Abe 0 (noel ; C B. | Mme Henri Burwash. Parrain et 
Que lau es prêtres « ilentours| Le 29 septembre: Marie-Céli- | l'hix son oncle | Marraine, M. et Mme Patrice Bou- 
nt part à leurs agapes, pour | na-Louise-Claire, haptisée le 5] M os Mn À ndre | vier | 
| octobre, fille de Doillard Bruyère "1. et Mm xanare Joseph, fils de M. et Mme Jules | 
É ce et pe eg de qe * y | Bi |Langan. Parrain et marraine, | 
SAaskK arrain et marraine, 1 et | PES LTÉE Su | M. et Mme Jean-B: ste B ri | 
L'vs ; 1 | M. et Mme Jean-Baptiste Bouvier. | 
’ Mme Léon Bruyère grands-pa- | Somerset Marie-Laura, fille de M. et| 
1 harmactie rents de l'enfant | |Mme Georges Paul. Parrain et 
Quarante-Heures marraine, M. et Mme Philéon 


Préfontaine ne. | 
A.-E. Paquin, prop. 


Produits pnarmaveutiques 
Ordonnances de médecins 
remplies avec soin 
Cartes de souhaits françaises 
pour toule Occasion 


OMER MARCOUX || 


Assurances Générales 
Vie 
LORETTE 


Téléphones: 
Dugald 40-3 Winnipeg 98-411 || 


feu, auto, accidents, etc. 


MAN. 


157, avenue Provencher 
st-Boniface Tél. 205 563 


L'hiver approche 
rapidement! 


Il est temps de prendre cer- 
taines précautions à l'égard 
de votre automobile si vous 
voulez vous éviter des diffi- 
cultés 


Faites vérifier votre batterie 
Faites ajuster vos freins 

Faites mettre vos fausses vitres 
Procurez-vous des pneus Firestone 


Ayez de l'antigel dans votre radiateur 


Ces quelques mesures pourront vous évi- 
ter dès dépenses considérables 


Votre représentant McCOLL-FRONTENAC 


E. Labossière et Fils 


353, avenue Provencher, St-Boniface 


Téléphone 203 970 


| Heures 


| suivies 
|roissiens 


| portèrent 


Le Quarante- 
il, pour 
furent 


pa- 


des 


s ceremonies 
commencerent 
samedi]; 
isement 


ter 


miner 


piet 


ell 
par 


se 


les 


Sur l'inv 
et pour 


établie, 


de M. le curé, 
coutume 
ap- 


naturelles 


itation 
mamtenir une 
plusieurs personnes 
des fleurs 
pour ner l'autel, 

Les adorateurs furent nom- 
breux pendant le jour, et surtout 
offices du matin et du soir. 

lei et là 

Dimanche dernier les élèves du 
grade 6 de l’an dernier reçurent 
leurs, diplômes de catéchisme:; ils 
renouvelèrent publiquement leurs 
promesses de baptême et se con- 
sacrèérent au Sacré-Coeur pendant 
la éd messe; pe ns l'après-midi, 
il y eut réception du Saint scapu- 


or 


aux 


1 


les murs de béton du 

nent de l’église, ce qui 

t sans qu'il y ait danger 

| ‘er les habits. Cette prépa- 
ration fut appliquée par des per- 
sonnes dévouées qui donnèrent un 
bon nombre d'heures de travail 

Soyons leur en reconnaissants 

Les travaux pour rendre le hy- 
dro provincial accessible à la po- 
pulation rurale de la région de | 
Som et et de St-Léon sont a- 
vancés et le courant éleærique 
illuminera bientôt les demeures 


t les autres édifices d'un grand 
nombre de lermiers qui atten- 

avec impatience cette grande 
ration; 


e 
r 


on pour faire d'autres 
un peu partout pour 
l'apparence le con- 

f nez »s cultivateurs 


La belle température 
de miner le battage « 
rex n à ete Don 
Avec p agé s re 
ë s < e r£ te s ereves 


James Shaen 


Optoméetriste 
et 


Opticien 


204, EDIFICE MONTGOMERY 


Téléphone 97 550 


ué une composition | 


l'on profite de cette | 


Martin. 

Marguerite-Rose, fille de M. et 
Mme Ernest Paul. Parrain et mar- | 
raine, Stéphane et Rose Paul. 

Marie-Louise, fille de M. et 
{Mme Albert Charters. Parrain, 
| Gérald Lachance; marraine, Alice 
| Charters. 

pa 
La Broquerie 
Shower 

Le samedi 4 octobre, à la 
|meure de Mme J. Bonin, plusieurs 
| parents et amis se réunirent à l'oc- 
casion du shower organisé 
l'honneur de Mlle Solange Frey- | 
|net, De nombreux cadeaux fu- 
rent offerts à l'héroïne de la fête. 

Mlle Freynet remercia en ter- 
mes aimables, 


| MARIAGE 
Simard—Freynet 
octobre, en l'église de 


Le 11 


La Broquerie, M. Arthur Freynet | annonçant la triste nouvelle, 


conduisait à l'autel sa fille, So- 
lange, qui unissait sa destinée à 


| de 
vant passe-temps qu'est la chasse | 


| 


| 
rée de 


| dire 


a Sainteté Pie 


à OTTERBURNE 
le 9 novembre à 8 h. pm 
ST-PIERRE | 


le 10 novembre à 8 h. p.m. 


Eh oui, grâce à une re 
production cinématogra- 


phique nouvelle, les ci 
toyens d'Otterburne et de 
St-Pierre pourront se ren 
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Modame J. Rinelle rsseuse groduée du 
College of Massage and Phy 


RENO MASSAGE CLINIC 


218, édifice Melntyre 


theropy 


| 
| ‘ETRE OU NE PAS ETRE" | 
| Le javelot du soldat d'Alexan- | 
|} dre tuait un homme; le canon de | 
|! Bonaparte en tuait douze; la gros- | 
Bertha, quatre-vingt huit; la 
V2 d'Hitler, cent soixante-huit 
| Une seule bombe atomique lan- 
|cée sur Hiroshima y a tué près de 
|cent mille personnes. On com- | 
|| prend vite la nécessité d'imposer | 
le contrôle stricte et sévère d'une | 
arme aussi dévastatrice. Etre ou 
| Ne Pas Etre, un documentaire sur | 
atomique, est distribué | 


[se 
9 


DEVENEZ SVELTE SELON 
LA METHODE HOLLYWOOD 


” 
) . | \ , 
>) Un seul établissement à Winnipeg 
Devenez svelte focilement. Pos d'exercice, t 
molaise, A totigue du coeu s. Les 
tements circulex sou lager nsomnie et de plus 
autres malaises. 519 95 724 28 


SALLES PRIVEES POUR DAMES ET HOMMES 


Winnipeg, Mon. 


n la force 
seigner sur l'histoire di , > à 
9 - ; | par l'Office National du Film | 
Vatican et la vie intime || | 
Gp Ed | Les marchés 
| Le 5 
| ln f:! À ‘ k 1] novembre 
Un film nouveau, en fran Bouvillons, jusqu'a 1050 lv. 
ÿ r did . | choix 14.25—$#15 00 
Ççais, de six roulegaux en (| | Bons - Wt X) 5 
14 n Pen " 4, ,> || Moyens 11.00— 1200 
omm nore Produc | Ordinaires 9.50— 10.50 
tion de ‘’THE MARCH Of || pousses au-dessus de 1050 liv. 
pe e choix $1400-—-$15 00 
TIME Narration de | Bons 13.00— 14 00 
pre AA le-D || Moyens 11.00— 12 00 
Guillaume iville-De | 
van raqré es Lé hdobé het en | Génisses 
chêne | | JE choix $1250-—$13.00 
onnes 11.06 1225 
| Moyennes 10.00— 10.50 
| | Veaux engraissés 
De choix $1400-$14 50 
| | Moyens 11.00— 12.00 
net # SA nan! Vach à vil li se 
Cette impressionnante cinéphotographie, inspiratrice de | res # 000$ 075 | La princesse Elizabeth l rendit 
j || Moyennes 150— 850! Seule au Parlement où, pour la 
|| vénération pour le centre de la chrétienté, fut tournée || eaux première fois, elle siégea sur un 
| k S | Bons $ 9.09-—$10.90 trône près de son pêre, à son rang 
|| avec la permission et la coopération même des autorités | Ordinaires 7.00— 8.50 | d'héritière présomptive. 
|| | Bouvillons de boucherie | 
du Vatican. || Bons $10.25—$12.25 
|| | Moyens 9.50— 10.00 
|| | Ordinaires 800— 900 
, ||] Génisses de boucherie { 
VOUS Y SEREZ, N'EST-CE PAS? || Bonnes $ 9.00— 10.00! 
|} | Ordinaires 1.50— 8,50 
| {|| Vaches de boucherie | 
{| | Bonnes $ 800— 900! 
L RE 9 ___!| | Ordinaires 650— 7.50 


Veaux de boucherie 


Bons et de choix $13.50—$15.00 | 


IN MEMORIAM 

premières gelées avaient 
touché les feuilles qui se nuan- 
çaient des plus riches couleurs: 
jaune, pourpre et or. Octobre ap- 
paraissait avec promesses de 
moisson müre, de fruits et 
rendez-vous de chasse, Paul X, a- 
mateur de vacances à la belle et 
riche campagne, s'était réservé 
cette saison pour son congé an- 


ses 


| nuel, 


Depuis quelques semaines déjà, 
sa jeune épouse et ses deux barm- 
bins l'avaient précédé sur le do- 
maine familial, dans une de nos 
belles campagnes manitobaines. 
temps, Paul s’ingé- 


din, à faire de sa demeure un nid 
confortable en même temps qu’a- 
gréable à voir; heureux en son 
intérieur de causer une sur- 
à son épouse à son retour. 
Adioit et d'un goût sür, les pein- 
tures fraîches et les tapisseries 
gaies étaient venues rafraîchir 


| son intérieur. 


Il est prêt, vêtu de son complet 
de chasseur, hautes bottes et car- 
touchière au côté, Il s'arrête 
au rev à son père 
Après quelque dix heures de 
chemin de fer, Paul retrouve son 
ses fils, beaux-frères, 
tous heureux de rencontrer, et 
partager cet amusant et capti- 


a 


oir 


ses 


se 


d'automne, 

Accompagné de deux beaux- 
frères, une auto les amène à l'o- 
la forêt, l’on débarque, cha- 
|cun s’apprétant à choisir son côté 
[pue se retrouver plus tard. Paul 
s'empare de son fusil pour le sor- 


| tir de l'auto, Hélas! Imprévu et | 


|'triste destin, un obstacle quelcon- 


de- | 


| 


que en tire la gâchette, le coup 
part. Paul le reçoit en pleine poi- 
trine. Il ne perd ni conscience, ni 
sang-froid et récite en vrai chré- 


en |tien un acte de contrition d'une 


voix qui va toujours s’affaiblis- 
|sant pour mourir avec les derniè- 


| res paroles. 


| 


Emoi, surprise, douleur de ses 
|compagnons qui sentent un serre- 
{ment de"gorge qui les empêche 
| d'articuler une parole. 


Craignant de causer une trop 


| forte émotion à son épouse en lui 


celle de M. Alex. Simard, aussi 
|accompagné de son père, M. Eug. 
Simard, 

Les garçons et filles d'honneur 
étaient: Mlle Thérèse Simard, 
soeur du marié, et M. Leclaire: 
Mlle Yvette Bonin et M. Léo 
|Freynet, frère de la mariée. | 

La mariée était revêtue d’une | 
| longue robe de satin blanc, avec 


voile long. Elle portait un bouquet | 
de fleurs naturelles 
Les filles d'honneur étaient re- 
vêtues de robes rose et bleue 
A l'issue de la cérémonie 


gieuse, malgré la tempéra 
inclémente, les mariés se rend 
rent chez M —s Simard, où un 


succulent di les attendait 
Dans le cours de l'après-midi, 

plusi eurs parents et amis se ren- 

dirent chez M. Art. Freynet pour 
rejoindre les mariés et y pren 

ire le souner 

en n C 

Brit rot © 

tes rd, de M 


Æ5 nouveaux epoux resideront 
parm nous 
Va-et-vient 
M. et Mme  J os. Balcaen € 


Mes 


Elle passa quelques jours ici et| 
repartit pour Montréal, où elle} 
séjourna aussi quelque temps 
chez sa fille, Mme Ste-Marie, De | 
là, elle se rendit à New-York où 
elle s'embarqua 1! æ Frar 
pour y visiter ses parents 

Mme J.-R. Simard fut, transpo 
tee ] LL tai e st nDact > 
état de sante esl assez grave Î 


| de 


on 
demande à un prêtre de se char- 
ger de la pénible mission. L'on 
comprendra l’atroce douleur de 
cette jeune femme qui vient de 
voir partir son époux joyeux et 
plein de vie, et qui ne doit le re- 
voir que dans un cercueil 

Malgré sa profonde douleur, 
elle reste douce et calme, et pro- 
nonce son fiat avec la résignation 


de | 


pour | 


| 


| 
| 
| 


— Ordinaires et moyens 8.00— 13.00 
Porcs— 
Elie Grade ‘'A" $21.95-$21.95 
Grade “ EU oosebsté sms 21.55— 21.55 
+ dre pd + … 21.30— | 
ÿ rade 19.80 —. 
Tableau d'honneur Grade ” 10 80 | 
Grade I: Gilbert Girard, Anita |Grade Led À | 
Bremner. Ce pesants . 15.00— 15.00 | 
ira + i > Le ruies No. 1 … 15.00— 15.00 | 
vois Dionrd scmnnals ét e Truies No. 2 15.00— 15.00 
Grade Ill: Thérèse Girard, Jac- | Afneaux $13.00—813.00 | 
queline Desilets. Ordinaires 8.00— 11.00 
Grade IV: Solange Bouchard, Moutons ss 14 
| Noëlline Goulet, ons pesants 1m | 
Grade V: Joyce Gillis, Angela Ordinaires 2.50— 4.00 
Girard. PRODUITS DU MARCHE 
FA : peurs 
Grade VI: Stella Bernardin, |:, crèmerle, la Üv. 57 
Gisèle Houde. Ps 
Grade VII: Vermette Aquin,|4 gros, ia douz. °°" 
Irene Hewko. ” ; A moyens, la dou. 
Grade VIII: Yolande Lussier, | Grade 
Claire Bernardin. Grade € … 
Grade IX: Kathleen Medwy- : , 
chuk, Marthe Bernardin. Les obligations cultivateurs 
Grade X: Dolorés Lachance, d Le 5 novembre | canadiens pre 
| Euphrasie Le Sann. om. du Canada 3% 1951 … 104% 104% | tiques on 
j Dom. du C 3% F 5 i,| RECONNU la 
Grade XI: Céline Houde, An-| 56m. du Garst 30% 1064 1086 tt panene de . 
ne Medwychuk. Dom. du Canada 3% 1963 … 10422 105 | RÉ NTR-E 
Cà et là Dom du Canada 3% 1956 … 10575 106% | GU-V.E.R_T 
a et là om. du Canada 3% 1957 105:% 1055 Mont: CU 
Dom. du Canada 3% 1959 104%, 10514 | des Sure, Gripe 
M. et Mme Z. Lachance sont | Dom. du Canada 3% 1960 … 104% 1051 automatique. 
{revenus d’un voyage dans la pro- | Dom. du Canada 3% 1962 … 10512 105 | nent. Elle grippe 
| vince > 1ébec. ee _ dans tout sol . . . 
ce de Qué os dus fait plus detravail 
Mlle Olive Beaudry, d'Union, avec moins d'es- 
| Ont., est en visite à Elie. . ve Dee 2 
vo! “ 
. M. Léce Payment, chef de gare | DR JACOB traction eupé- 
à Emerson, est actuellement en rieure. Prooures- 
visite chez ses parents. . in re: mod : 28e 
P è Grip aujourd'hui, 
Mile Stella Bouchard, étudian- et ses Associés 
te garde-malade à l'hôpital de Dentistes VOYEZ VOTRE MARCHAND 
Ste- Rose du Lac, a passé la fin 
de semaine chez ses parents. BUREAUX G00D FEAR 
Miles Délima et Arcélie Aquin, 
employées à Winnipeg, passèrent WINNIPEG BRANDON 
la fin de semaine chez leurs pa-]|| 21514, avenue du 
rents. Portage 939, avenue 
à : ii à *t Edifice 
MM. Georges Bouchard, Denis Montgomery Rosser 


d'une v étienne 

Un télégramme annonce la 
cruelle nouvelle à ses parents. | 
Quelle surprise et quel chagrin, | 
pour eux qui ont entendu hier ! 
leur fils bien-aimé leur dire un 
au revoir qui devait être le der- | 
u. 


Eux aussi 
soumission à la volonté divine, 


tant à genoux pour réciter 


len s 
le chapelet. Quel bel et touchant 
exemple de foi chrétienne! 
Il repose mainte nant aux pieds 
le la croi lans le 
V qui l'a vu 
pi »n märque äin 
I I e Paul X, décé 
telle t le ler t 
ET le 32 a 
À r 
su hun 
sé tes n te 
‘ L E tp 
Ju n s avo 


doué de 
eur et 
ain de 
an une 
à qu'i 


sa mort, son 
carte de sou- 
avait écrite 
son départ 


acès par le 


JEHANNE 


font un superbe acte | 
| sion 


(l 


Bernardin et Roland Houde, étu- 
diants au collège de St-Boniface, 
ont passé quelques jours chez 
leurs parents. 

M. Olivier Bernardin, du Junio- 
rat de la Ste-Famille, était chez 
ses parents pendant la fin de se- 
maine, 


Heures: 9 h am à 6 h pm 


Steinbach, 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 


1019, Edifice Grain Exchange, Winnipeg 
Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 


PRIX COMPTANTS 4 WINNIPEG 
OPTIONS — WINNIPEG 


Réalisateur 


Lundi Mardi Mercredi Jeudi 
4 0 0 
C.W. No 3 os 9415 93 86.4 83 8: 
Fourrage No 1. enr 93: 92 85.4 824 827 
Fourrage NoZ. vous 9114 90 83.4 80 807% 

urrage No 3. es 89% 88 81.4 78 18% 

ur vole net = 934 9225 857% 82% 82.6 
ORGE— ne A SEE 
C.W. No 2 6 rangs 133.6 127 1272 128 
C.W. No 3 6 rangs 128.6 122 122.2 123 
Fourrage No 1 122.6 114 114.2 116 
Fourrage No 2. 120.6 112 1122 114 
Fourrage No 3. 1186 110 4 110.6 112 4 
Sur vole net … 124.6 118 118.2 119 
SEIGLE— vie 
C.W. No 2... 314 384 
C.W. No 3 369 319 
C.W. No 2 rej 354 364 
C.W. Nos 359 369 
Ergot 339 349 
Sur voie net. 371% 381% 
AVOINE— 

pe #11, 90 8 


Bert Pearl, pianiste, chantre et 
maitre de cérémonies de l'émis- 
“Happy Gang”, radiodiffusée 
du lundi au vendredi, à 12 h. 15, 


Confiez vos travaux d'impression 
à une imprimerie moderne 


Limited 


p.m.,, sur les réseaux de Radio- 
Canada. Il figura dans ce pro- 
gramme dès le début de sa radio- 
ion, il y a 10 ans, Il est un 

: bien connu des radiophi- { 

lu Canada et aussi des Etats- | 


Canadian Publishers 


| éditeurs de 
“LIBERTÉ: PATRIOTE 


Heures de bureau 


|Four examens: 


gi nne, s3 42 (du lundi au vendredi inclusivement } 
visage, | fers | de 8h.30 du matin à 5h. de l'après-midi 


Se 


1 
. 


PENNER'S GARAGE 
Man. 


JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


Tél. 93 452 


Vendredi Samedi 
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LA LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


Travers les Centres Français de la Saskatchewan 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


Ponteix 


Bazar 
dimanche 28 
ture Ge 


Le riobre eu 


e + 


ouver 
paroiasial, qu 
di soir 27 cetobre 
préparés pa darnes et 
selles, furent trés atirayants 
fois de plus nos orgarisatrices & 
rent preuve d'une grande inge- 
niosité, Enfants grandes per- 
sonnes trouvérent moyen de don- 
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iH1issait comme 
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nuance, Son bou- 
de roses 

frère de la 
d'honneur 


ro 
en 
irt de même 
et était composé 
M. Réal! 
mariée, elalt 

Pendant 
tiques appropriés furer 
par Mme L.-J, Brazziel 
pe Bouffard. Mile Lemoine 
chait l'orgue 

A l'issue de la cérémonie reli- 
gieuse, il y eut réception à la de- 


Carrière, 


garçon 


it chantes 
et Philip- 


e tou- 


meure de Mme Louise Quirion et | 
à la salle 2 la Palestre. | 


le soir 


“l'abbé R. Le- 


revenu aprés 


et 

Notre vicaire, iv 
mieux, nous est 
être allé à Cantal, Sask., où il a 
chanté le service de son oncle, 
décédé le mardi 28 octobre. 

Mme Joseph Chorel, MM. Fer- 
nand et Rodrigue Chorel, de La- 
flèche, ainsi que M. et Mme Ju- 
les Tessier et Diane, rendirent 
visite à Mme R. Blanchard à l'hô- 
pital, et aussi à M. et Mme Henri 
Chorel. 


M. et Mme Alcide Bonneville, | Ce sont: M. et Mme René Leboeuf | Domremy, 


de Régina, sont revenus pour de- | 
meurer au village de Ponteix. 

M. Paul Thibault a visité son 
frère, Alfred, et à ramené sa mè- | 
re qui demeurera avec lui à Moo- 
se Jaw. 

M. et 
que Mile 
rendirent à Grav 
rement 

MM. W. Libojron, T. Mercier 
et M. Gauthier passèr ent quelque 


Mme Jean Entem, ainsi 
Gertrude Rouleau, 
elbourg, dernié- 


temps à Bonnyville, Alta, les in- 
vités de M. M. Liboiron 

Mme E. Bédard rendit visite à 
sa fille, Mme L. Jérôme, d'East- 
end, il y a quelque temps 

MM. R. et E. Côté, d'Admiral 
étaient en visite chez Mme E 
Campeau, dernièrement 

Mme J. Saulnier et son fils 
Deniz, nous quittaient, il y a quel 
que tem} pour se dre à Cal- 

y, AI s résideront à l'a- 


Nous parlons français 
Prescriptions remplies avec 
soin. 


Vous trouverez ici tout ce qui 
s'ochète dons une pharmacie. 


PHARMACIE 


McARTER 


Entre Woolworth et le Théâtre 
Strand. 


TELEPHONE 2114 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


la cérémonie, des can- | 


se | 


M, et H. Chorel et leur 
famille E, Campeau, ainsi 
que M 3 e À. Perrault et leur 
mille, rer nt te à la fa-| 
uille R 2 Admirel, dernié- 

M et M M. Privé et leurs 
fille de Va arie, étaient de 
£ sage écermment 

M. et Mme F. Perrault, de Val 
Marie térent la far e N. La 

MM M H. Benjamin et 
G. St part à Malta, 
Mont. I eront leurs 
pare à 

M. et M E. C mbe et Do- 
nald pa t e sernaine en 

te 4 F Alta 

M mm Lu T lea nous 

tait ré t pour r en- 

e à Ro Minr en com- 

gnie » Mile Irène 
Duprat G elbourg 

\f +R I ! x et M. le 
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Wevburr r erement 

Mme Ve : a fi D 
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Cutknife 
Mariages 

Le mard 14 - t 

é dans no ‘ 
de Mlle Ar Louise 1 

ie M. et M V on, à 
vec M 4 Beaud ils de 
feu M. Matt. Beaw et de Mme 
ñ B M é L 
L ‘ l 1 la cérémonie 

La n à pagnée à l'au- 

par son Edward, était 

revétue dur NnEUE pe en 

- bhlar c long voile. El- 

e port juet d'oeiilets 

ee 

était Mlle 

) M de la ma- 

ait revêétue d'une lon- 

en taffetas rose avec 

‘ ç t. Eile portait un bou- 
quet de jo © 

M. Glenn j':rkin était garçon 
d'hor I 

Pendant la cérémonie, des can- 
tique p és furent chantes 
par M. Ant » Desmarais. Mlle 
Thérèse Dup touchait l'orgue 

Le cadeau é à la ma- 
riée était un collier de perles à 
trois rangées 

A ssue de la cérémonie reli- 
gieuse, il y eut réception chez les 


parents de la mariée 

Les nouveaux epo 
à: Trail, C.-B. 
l'hiver. 


ix sont partis 
ils passeront 


ou 


Le 14 octobre fut aussi célébré 
le mariage de M. John Delfrasi, 
| de cette paroisse, avec Mille Marie 
| Hofforth de Wilkie, dans l'église 
St-Jean-Baptiste, de Wilkie. 
R. P. Herman officiait 


Va-et-vient 


Plusieurs de nos paroissiens | 
pour aller passer | partis en voyage dans l'Est. 


nous ont quittés 
{l'hiver en Colombie-Britannique. | 


let leur fillette, Evangeline, 
Isont partis à New Westminster; 
M. et Mme Emerson Thompson, 
let leurs fils, à Vancouver; M. et 
|Mme Lloyd Farsalou, et leur fil- 


à Victoria. 
Noire bazar 


lun grand succès. Voici les noms 


des gagnants des prix de rafle:| 
couvre-lit en chenille, Mme A 
Dupuis: le xâteau aux fruits, M 
Edouard Blais, de Delmas: le din- 
don, M. Jos. Longhammer, de 
Battleford 


Nous désirons remercier toutes 
les personnes des paroisses envi- 
ronnan q ont 1ê 


contribu 
otre bazar 


Lebret 


| Mlle Florense Larocque a ac- 
|lcepté un emzloi comme garde-| 
malade à Me >, Sask., apres 
avoir fini son cours à Régina. 
Mme J. Châtelain est malade à 
\r vel tal de Féginse. 
| Le À, P. G. Laviolette, O MI, 


hndustrie lle, 
| M. et Mme Robert Piché et leur 
| garçon, Ciaude, sont venus pas- 
ser la fin de semaine chez M. 
|Mme Frank Doll 

La soirée d'amateurs qui a eu 


lieu le samedi premier novembre, 
|au Fort San. a été un grand suc- 
cès. 

| M. Paul Bedel est à l'hôpital 
| de Balcarres, après avoir été vic- 


[* me d'u ccident. 


tres serieux 


+ CITE 


NS 


e 


Le café le plus moderne dans ia ville de Prince-Albert. 
Le rendez-vous des Canadiens français 


Excellente cuisine, service de première ciasse à des 
prix très modérés. 


O. CAFE 


Adjoignant le bureau de posts 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


Anse 


eh hd hd 


Avenue Centrale 


D de de de 


a 


Si VOUS SOUFFREZ DE: 
FAIBLESSE, COURSATURES, 
NERVOSITE, EPUISEMENT, 
FATIGUE HABITUELLE, 
MANQUE U'APPETIT... 


a prêché une retraite à l'Ecole| 


| d'école, et sa famille, 


| 


Le 


Souper 4 —y 
iper f 


des ce AU 
che 26 oeto- 
De 250 à 


ve 
amusements 

Voici la te des gagnants 

ler prix-Panier d'épicer 
vaieur de $20.00: M. Joseph 
jardins. 

2ème prix--Couvre-pieds 
satin: Mme W. Nolin 

3ème prix-Billet de 
Mme W. Nolin 

Le joli gâteau aux fruits à 3 
étages, artistiquement décoré par 
Me Edouard Goulet, fut gagné 
par Mme Albert Marquis, qui de- 
vina de plus près le nombre de 
macaronis dans un bocal 

Cordial remerciement à 
ceux et celles qui ont aidé À faire 
de cette soirée un succès. Nous 
avons recuei jolie somme de 
5429.80 net 


Va-et-vient 


es 


Des- 
en 


$10.00 


tous 


la 


Sont venus par avion en visite 
chez leurs parents: MM. Omer 
Gobeil et Honoré Giasson, de Rol 
Ling Hil Alta 

Mme Désir é Stevenot est par- 
tie rejoindre ses filles à Vancou- 
ver 

Prud’homme 

A l'occasion du départ de M. et 

me E. Marcotte pour Saskatoon 
une soirée d'adieu eut lieu à la 
sall» paroissiale, Il y eu chants 
musique et amusements divers 
Le tout se termina par un go 


ter et la présentation d'un cadeau | P 


à M. et Mme Marcotte 


Le dimanche 12 
était la Journée des Mission 
soir, un concert, préparé par les 
enfants des ris] s, fut donné dans 
la salle paroissiale 


Mgr M. Baudou 
bourg où il a pré 
aux collégiens. 

Le 13 septembre, nous ‘avons eu 
une séance donnée pat troupe 
de l’Union Théâtrale de Montréal 


x était à Gravel- 


né une retraite 


la 


Aprés la soirée, un goûter fut ser- 
vi aux acteurs chez Mme H. Mas- 
son 

M. D, J. Sheehan, inspecteur 


son 
demeurer à Prud'homme. 
Miles Lucienne Paradis et Anne 


venus 


Szentniklossy enseignent à l'école | 
{du village et Mlle M. 


Caillé, 
l'école de Buffers' Lake. 

M. et Mme George Vanderbeck, 
d'Oakland, Cal, étaient en pro-| 
menade chez Mme Jos. Vander- 


k 


Mile Agnès Dufault, de St-Bo- | 
temps 


niface, a passé quelque 


| chez ses nombreux amis. 


| depuis quelque temps, 
lette, et M. Charles-A. Barsalou, | Fontaine sont chez leur fils, Geor- 


M. et Mme W. Marineau sont 


M. et Mme Robert Maréchal, de 
étaient en visite chez 


qui! M. et Mme F. Normand. 


M. et Mme Jos, Poilièvre sont 
partis en voyage en Colombie. 

M. Eugène Fontaine, malade 
et Mme 


| ges. 


| 


Notre bazar du 14 octobre fut temps chez leurs parents: 


Sont venus passer quelque 


O. Douville, de Ponteix, Léo Poi- 
lièvre, de Chemainus, C.-B, M 
et Mme M. Fontaine, de Montréal. 


le Nos malades 
M. Amédée Painchaud est à 
l'hôpital St-Paul, de Saskatoon», | 


| 


| 
au | 


| 


| 


Son état est | 
|fis de Mme Bertha 


et Mlle Rita Marcotte est revenue | 


dans sa famille. 
Baptèmes 
Le 28 septembre: Anne-Marie- 
Jacqueline, enfant de Victorien 


{Grimard et de Hubertine Houn- | 


jet. Parrain et marraine, M. et 


{Mme Napoléon Hounjet. 


Le 6 octobre: Joseph-Jean, fils 
d'Albert Lévesque et de Germai- 
ne Marcotte. Parrain et marraine, 


| Léon et Aline Lévesque, frère et 


soeur de l'enfant, 


Mari 
Le ‘14 octobre a s'êté célébré le 


{mariage de Mlle Georgette Pain-| 
de | 


chaud avec M. Adrien Guay, 


| St-Eustache, Man. 
et | 


Déces 
Mme Rose Herreboss, âgée de 
85 ans, est décédée à l'hôpital St- 
Paul, de Saskatoon, après une lon- 
gue maladie. 


- Coderre 


M. Léon Gaucher, le 


lus jeune 
aucher, a 
été conduit d'urgence à l'hôpital 
de Gravelbourg, lundi dernier. 
Nous lui souhaitons un prompt et 
complet rétablissement. 

M. et Mme Gérard Poisson et 


leur bébé ont passé quelques jours | 


à Régina, au début de la semaine. 
M. et Mme Louis Phaneuf, de 
Régina, rendaient visite à M. et| 
Mme Edgar Phaneuf, dimanche 
dernier. 
Mme Ernest Brin et son fils, 


Clément, et M. et Mme Maurice | 


Beaudette étaient ici, lundi, pour 
assister au mariage de M. Mar- 
cel Arguin. 

M. et Mme A. Poisson et leur 
famille visitaient Mme Richard 


Marcil à l'hôpital de Gravelbourg, | 


dimanche dernier 
Mlle Rose Simard, de Régina 


a passé quelques jours de vacance 
ichez ses parents, M. et Mme 1 
Simard. 

| M. Edgar Phaneuf et M. et 
Mme Lionel Coderre se rendirent 
à Régina, pour affaires, dans le 
cours de la semaine dernière 


iton, N 


Mme Armand Geucher et Mar- 
cel Gaucher étaient à Gravelbourg 


en fin de semaine. Ils ramenèrent 
avec eux, Roger, et d'autres élè- 
ves du Jardin de | ance pour 
passer la fête de la Toussaint dans 
le famille 

Miles ges ette et Yolande 
Bla t Thérèse et Lilianne 
Poirier du couve t de | 
bourg, étaient aussi i dan 
mille à l'occasi se de la Toi i 

M. P. Desnovers, de Régina, est 
en promenade chez sa mère et 
ses nombreux parents, iei, depuis 


quelques jours 
M. Martin Lemire, d'Edmuns- 
-B., qui fait son entraine- 


à | 


ment dans le corps de la Police 
fédérale, visitait ses amis de Co- 
derre, dimanche dernier 

Mme Lucien Pelletier passe une 
quinzaine de jours chez ses pa- 
renis 


| Val Marie _ 


M. Adrien Privé, de Ponteix, 
était « fils, Marcel, la se- 
ma 


Mlle Thérèse de Repenti gny, de 
Ponteix, est en visite chez sa tan- 
te, Mme Xavier Morel, cette se- 
maine. 

M. Louis Wanlin et sa famille 
sont en visite à Régina, chez des 
parents 

M. et Mme Noé Chabot, de Fer- 
land, étaient en promenade chez 
M. et Mme Joseph Audet, la se- 
ma derniere 
M. et Mme J. Rémillard, de 
lbourg. sont en visite chez 
Ile Mme Jean Cornet 
igène Toupin et son fils, 
t allés à Swift Current, 
1 ière 
Grégoire, de Lisieux, 
1 visite chez sa mère, Mme 
ugène Ronceray 

Les Révérendes Soeurs Jeanne 
d'Asa, Alma-Marie, Ste-Claire de 
Re mini et Jean-Françoise, du cou- 
part «a la conven- 
titutrices tenue à Ca- 
ment 
e Toupin était à 
mardi dernier, pour affai- 

es ainsi que M. Henri Ronceray. 
| Mme J. Cherneski son fils, 
{sont en visite chez Mme Lucien 

izée 

Mercredi dernier eut lieu au 
esbytère, une assemblée des 
élèves des hauts grades, Un club 
fut formé pour la saison: Prési- 
dente, Hélène Clément; 
sidente, Joyce Clément: secrétaire 
Lilianne Fiset: censzillères, Ju- 
li rs Dudragne et Lilianre Le- 
mi 

M. et Mme 
M. et Mme Césaire Caron, 
derre, sont en visite chez M. 

r Lemire 
| Les familles 


ne 


+ © 


| Mr 


n des in 
ece 


Eugèer 


Ca- 
lillac, 


et 


vice-pré- | 


Philippe Dubois et 
de Co- 
Ar- 


sui vantes se ren- 

di à Fren lle, mercredi 
dernier, assister au mariage de 
M. René Nadeau avec Mlle Alida 
Ruest: Stanislas Clément, Luciem 
Clément, Emile Lamothe, Aimé 
|Nadeau, Jos. Nadeau, Ovide Na- 
deau, Noël Nadeau, Joseph Per- 
reault, J.-B. Couture et André 
Dumont. | 
| M. et Mme Lévis de Montigny, | 
de Swift Current, sont en visite | 
|chez leur fille, Mme Olivier Pinel. 

M. Jean Cornet était en voyage | 
| a’ affaires à Swift Current, mardi | 
de la semaine dernière. 

Nous souhaitons la bienvenue 
|à deux nouvelles familles dans 
[la paroisse: celle de Wendell La- 
turnus, d'Orkney, et de Paul Le- 
blanc, de Montréal. 


Hôpital Notre-Dame 

Voici la liste des patients admis 
du 21 au 31 octobre: 

Val Marie: Anthony Laturnus, 
Gail Morin, Alfred Kroetch, Gra- 
ce Parker, Arnold Madaro, Ar- 
thur Murray, Hélène Facette, An- 
nette Côté, Mmne E,. Garrety, Jean 


rent 


Eugène Ronceray et 
| Sharron Garrety. 
Masefield: Mme I. Wickenhei- 


r et bébé, Dolorès Glas, William 
Wright, Mme W. Holst, Mme Ma- 
ry Glas, Gerald Wright et Ro- 
nald Glas. | 

Orkney: Warren Dennis, Mme 
B. Ash, John M. Hoist, Edward 
James et Mme Broker et bébé. 

Beaver Valley: Halver Hed- 

| strum, 


Soirée 

Il y eut une soirée de ‘’Hallo-| 
we’en’”’, le vendredi 31 octobre, | 
à la salle paroissiale. Au delà| 
| d'une centaine d'enfants y prirent | 
|part. Les plus beaux costumes 
| furent décernés à Jean-Louis La- 
celle, Noëlla Lemire, Dolorès| 
| Perreault, Charles Lavigne, Ma- 
ryleen Gunter, Dolores Spies, 
{Martin Krotch, William Boutin, 
Marie-Claire Lebel. Tous reçu- 
rent un prix. 

Les juges étaient: Mmes Joseph 
|Perreault et Rosaire Bergeron, 
MM. Georges Duey et Noël Du- 
dragne. 
| Le prix d'entrée fut gagné par 
Jeanne Duey. 

Il y eut un magnifique pro-| 
| gramme de musique et de chant. 


Cantal 


| 


Deces 

Le 28 octobre s'éteignait à sa 
| demeure M. Ernrst Lemieux, é-| 
| poux de Marie Lemieux. Il laisse 
dans le deuil outre son épouse, 8 | 
fils et 4 filles; un frère, Siméon, | 
{de North-Dakota; un beau-frère, 
|M. Eugene Lemieux, de St-Boni- 
face; une belle-soeur, la Rév. Sr| 
| Alphonse, religieuse chez les Srs| 
Grises. 

Les funérailles eurent 
30 octobre, au milieu d'un grand 
concours de parents et d'amis. Le | 
service fut chanté par son neveu, 
M. l'abbé Roger Lemieux, vicaire | 
à Ponteix, Sask. | 

Les porteürs étaient: ses fils, 
Léo, Albert, Benoit, Joseph, Léon 
et François. Louis, le cadet, por- 
tait la croix, Un neveu touchait | 
l'orgue | 

M. le curé Ad. Fortin fit la le-| 
vée du corps 

Mzgr J. Bois, P.D. assistait au 
choeur. M. l'abbé A.-M. Ferland, | 
curé de Storthoaks, remplissait | 
l'office de diacre, et M. l'abbé P.| 
Béchard, vicaire à St-Maurice 
était sous-diacre. { 

On remar rquait dans l'assistan- | 
ce: MM Les ila et Rosario Poirier, 


lieu le! 


| 


beaux-fils du funt, ainsi que 

u O. Poirier 

c Alcide Boutin et 

leur jeune ge Marie-Anne 
Mariage 


5 octobre avait lieu le ma- 

de M. Maurice Hamel avec 

Alice Doutremont 

diner fut servi chez les pa- 

rents de la nouvelle mariée. M | 

le Curé y assistait | 
Les nouveaux époux partirent 


len voyage de noces à Regina. 


M 


| Mme Jos. Audet, 


| enseigner 


Régina 


MARIAGE 
Bothorel—Biegler 
Le mardi 14 octobre, à 10 h, 


en 
la cathédrale du St-Rosaire, Mlle 


Irene Ethel Biegler, fille de M 
et Mme I. D. Biegler, unit sa des- 
tinée à celle de M. Alexis-Jean 
Bothorel, fils unique de M. et 
Mme J. Bothorel, de New-Osgoo- 
de, Sask. Le mariage ut béni par 
te R. P. A. Phelan. 

La mariée, accompagnée de son 


| père, était revêtue d'une robe de 


satin blanc broché avec encolure 
“Sweetheart”, manches en poin- 
tes et jupe se tetminant en traine 
Son voile était retenu par une 
coiffure genre “Queen Anne” gar- 
nie de perles. Elle portait un joli 
bouquet de roses et de stephano- 
us 

Mile Geraldine Biegler, 


soeur 


de la mariée, et Mile Marie Bo- 
|thorel, soeur du marie, étaient 
filles d'honneur. Elles étaient re- 
vêtues de longues robes cou- 
leurs bleue et rose pâle en organ- 
a nvlon sur taffetas avec ‘pe- 
plum”. Elles tenaient des bou- 
quets de chrysanthèmes jaunes 
et mauves. 

Mme Biegler, mère de la mariée 
était revêtue d'une robe bleue et 


rose pâle, avec corsage de roses 
“American Beauty” 


M. Edouard Doll agissait com- 
me garçon d'honneur, et M. Roger 
| Poissant était hussier, 

Au cours de la cérémonie, Mlle 
Rite Biegler fit entendre l' “Ave 
Maria”, ‘“Panis Angelicus” et “O 
God of Loveliness”, Mme Galla- 
gher touchait l'orgue. 

$e déjeuner fut servi à l'hôtel 


Drake. 25 invités y assistèrent. 
l'abbé G. Vogt® cousin de la 
mariée, proposa le toast aux ma- 
riés et leur offrit ses meilleurs 
voeux. Ensuite, le Dr H. Fitton 
nrésenta une adresse de bons sou- 
haïts aux nouveaux époux. 

La réception eut lieu à la rési- 
dence de M. et Mme Biegler, de 
4 à 7 heures. De nombreux amis 
vinrent exprimer leurs félicita- 
tions et meilleurs voeux de bon- 
heur au jeune couple. M. et Mme 
Bothorel résideront à Flin Flon, 
Man. 

Parmi les 
quait: de Nipawin, 
ton, M. Kent, M. 
Milles Evelyne et 
thorel: de New-Osgoode, 


invités, l'on remar- 
le Dr H. Fit- 
J. Robinson, 


M. et 


Mme J. Bothorel: de Zenon Park, | 


{Mme Elie Hudon; de Brooks, Alta, 
M. et Mme G. P. Moore; de Vi- 
bank, M. et Mme Vogt. M. et Mme 
Thauberger: de Lebret, Mme 
McLennan; de Broadview, 
Blanch. 


Optométriste 


Donalé A. Cleal, R.O., spécialiste pour 
la vue, est heureux d'annoncer à ses 
|nombreux amis et patients qu'il s'est 
mis en société avec Newton C. Mac- 
Gregor, RO. 311 édifice Canada, Sas- 
katoon, Sask. Le Dr Donald A. Cleal a 
exercé sa profession à Prince-Albert, 
Sesk., durant plus d'un an. Pendant son 
cours, il passa avec honneur ses exa- 
mens d'optométrie, et obtint la médaille 
d'or pour perfectionnement général. 

(Annonce) 


Ferland 


M. et Mme Bertrand et leurs 
enfants, de Fir Mountain, ont ren- 
du visite à leur fille et soeur, Mme | 
Raoul Morin. 

Mme Antonio Fournier est al- 
lée visiter son mari et sa soeur 
à Mission, C.-B., accompagnée de 
son frère, Wilfrid, d'Antler, Sask. 

Mme Raoul Morin et son bébé 
sont allés passer quelques jours 
à Régina, chez les soeurs de Mme 
Morin. 

M. Wilfrid Morin, d'Antler, 
était chez ses parents, ces jours 
derniers 

M. et Mme Noé Chabot, et leurs 
enfants, ont rendu visite à M, et 
à Val Marie, 
Fauchon est parti 


M. Marcel 


travailler à Moose Jaw pour les‘! 
[mois d'hiver, 


M. et Mme Alex. Laberge, et 
Roland, sont allés à Régina, pour 


| affaires. 


Mile Odélie Chabot 
à Ste-Claire, Man. 

M. Louis Fournier, jr, a dû pas- 
ser quelques jours à l'hôpital de 
Kincaid. 

Ligue du Sacré-Coeur 

La paroisse compte 32 ligueurs 
du Sacré-Coeur, Les membres 
ont formé leur comité comme 
suit: Président, M. Valmore Cou- 
ture: vice-président, M. Joseph 


est allée 


Chabot: secrétaire, Raymond Cha- | 


bot. 
Elections du comité 
Les membres de l'ACF.C. 


annuelle, 


ont 


di- 


eu leur assemblée 

manche dernier Ont été élus sur 
le comité: Présid ent, M. Léo Fau 
chon; vice-président, M. Medel- 
ger Chabot M. Vail- 
more Couture; conseillers, MM 


Alfred Chabot et Raymond Masse. 

QUEBEC Une, grand-messe 
célébrée par le chanoïne Edgar 
Chouinerd, de l'&chevéché 
marqué, samedi dernier, jour 
la Toussaint, l'inauguration de l'é- 


| glise,S.-Char les Garruer, 


Thérèse Bo-| 


M. F.| 


a 
de 


Retraite paroissiale 


u 19 octobre au dimanche 28 
fete Christ-Roi, la paroisse à 
bénéficié d'une retraite phrois- 


siale, prêchée par le R. P. C.-X 
Aubin, C.SSR,, et le KR. P. Des- 
gagné 
La En IT 1 

manche fut € 
Sacré-Cox re- 
mercier ici les deux sélée : miss10n - 
naires, ainsi que notre dévoué cu- 
ré, Mgr J. Bois, qui a bien vouli 
nous faire profiter des bienfaits 
ä une retraite 


Le 26 octobre, dernier de 
la retraite paroissiale, une qua- 
rantaine de jeunes filles se réu- 
issaient au couvent pour une 
ournée de récollection, qui fut 
présidée par le R. P. Aubin. L'Ac- 
tion catholique et les mouvements 
spécialisés furent 
ment étudiés 
Les 24, 25 et 26, une centaine 
d'enfants de la paroisse suivaient 
eux aussi, les exercices de leur 
petite retraite, prêchée par nos 
dévoués missionnaires. 
Exposition 
Le 22 octobre eut lieu dans la 
salle paroissiale, notre première 
exposition de broderies, 
crochetages, etc. Il y eut 53 pre- 
miers prix et 36 deuxièmes. 
Souper paroissial 

Notre souper paroissial, 
eut lieu le 30 octobre, fut magni- 
fiquement réussi. Avec le souper, 


Jour 


üui 


rafle, goûters et divers jeux, on 

recueillit la jolie somme de $700 

C'est un véritable succès pour 

les jeunes gens et jeunes filles 
qui étment en charge. 
Ça et la 

Etaient de passage dernière- 


ment chez M. et Mme Alphonse 
George, jr: M. et Mme Jean Strin- 
ger, M. et Mme S. Dickson, Ger- 
maine et Léon Stringer, de Pon- 
teix 

M. le Dr Rosario Morin est par- 
ti en Colombie; de l&, il se rendra 
à Washington. M, Félix Nolin l'ac- 
compagne. 

M. et Mme Gilbert Mahin, 
Mmes François, Félix et Gabriel 
Sylvestre, M. et Mme Arthur No- | 
lin se rendirent à Fort San, la 
semaine derniére. 

Mlles Marie Cop et Sylvia Paul- 
his sont parties à Régina. 

Mlle Thérèse George est aliée 
à Winnipeg pour prendre un cours 
de coiffeuse, 

Mlle Bernadette Béliveau est 
partie visiter sa soeur, Mme Pier- 


re Fourny, à Swift Current, 
Mariage 
Le mardi 28 octobre, à 10 h., 
Mgr Jules Bois bénissait le ma- 


riage de M. O. Sanders, de Billi- 
mun, fils de Gaston Sanders et de 
Marie Verhaest, avec Mlle José- 
phine Cop, dé cette paroisse, fille 
de feu Phélicien Cop et d'Irène 
Vermersch. 

La mariée était revêtue d'une | 
jolie robe longue en satin blanc 
avec un long voile et couronne 
blanche $ 

La fille d'honneur était Mlle 
Marie Cop, soeur de la mariée. 
|Elle portait une longue robe de 


satin rose avec un voile de même | 


|nuance. 
| M. Félix Nolin agissait comme 
|garçon d'honneur, 
Le diner et le souper furent 
| servis chez la mère de la mariée. 
Les nouveaux époux resideront 
à Billimun, Sask. 
Î Baptèmes 


| Firmin, né le 11 octobre, fils d'Al- 
phonse Magotiaux et de Jeanne 
Gofflot. Parrain, Firmin Mago- 
tiaux, grand-oncle de l'enfant; 
marraine, Mme Jules Gofflot, 
| grand-mère de l'enfant. 

Le 2 novembre: Lucille-Angé- 
line, née ie 17 octobre, fille de 
| Georges Bauche et de Lucienne 
| Bériault, Payrain et marraine, M. 
let Mme Alphonse Moreau, oncle 
et tante de l'enfant. 


Mistatim 


Mariage 

La paroisse fut temoin d'un joli 
mariage, le 27 octobre, 
Mlle Mary-Elisabeth Duchscherer 
unit sa destinée à celle de M. Ar- 
thur Nagy. Le R. P. Van Vynckt, 
P.S.M. leur donna la bénédiction 
nuptiale et célébra la sainte mes- 
se. 

La mariée était revêtue d'une 
longue robe de satin blanc recou- 
vert de tulle. Elle portait un bou- 
quet de roses naturelles rose- 
thé avec fougères, Son voile était 
retenu par une couronne de fleurs. 
| Les filles d'honneur étaient 
Milles Nagy, soeurs du marié, qui 
portaient l’une une longue robe 
rose, et l'autre bleue, faites de 
même étoffe que celle de la ma- 
| riée. 

MM. P. et C. Duchscherer, frè- 
res de la mariée, agissaient com- 
me garcons d'honneur. 


MM. F. Duchscherer et D. Na, | 


gy servaient de témoins à leurs 
enfants. 

Mme G. Agapsowicht touchait 
l'orgue, tandis que les dames et 
| demoiselles firent les frais du 
chänt. 

A l'issue de la cérémonie reli- 
gieuse une réception eut lieu à 
la salle de la Légion où environ 


200 invités assistérent à un dâner | défunt, dans l'église de St-Hubert. | 


et souper servis par les parents 
des mariés. 

Les nouveaux époux résideront 
à Mistatim. 

Bazar et banquet 

Le ler novembre eurent lieu 
le bazar et le souper à la volaille, 
organisés par les dames catholi- 
ques, La température idéale a 
certainement favorisé un bon suc- 
cés, Un grand merci à tous ceux | 


{qui ont eu la générosité d'y con- | 


tribuer, 


Va-et-vient 
| Le jour de la Toussaint, M. et 
iMme J.-H. Simnneau, Lucette 
|Roland et Paul, se rendirent à 
| Zenon Park où ils étaient les in- 
vités de M. et Mme Jos. 
rault, qui célébraient le retour 
| du voyage de noces de leur fils, 
| Gaston 
Dernièrement, 
no Leblanc, ainsi que M. et Mme 


| Léon Lebla de Zenon Par k, 
|étaient en visite chez M. et Mme 
(G. Leblanc. 


| 
|” BRATISLAVA Le 
Pistany, l'abbé Sindelar avait été 
assassiné à coups de revolver di- 
manche soir par un inconnu. L'ab- 
bé Sindelar avait été avant la 
guerre membre de la célèbre sta- 


tion thermale slovaque pour le 
|parti autonomiste slovaque de 
iSLnka. 


particulière- 


191$, enfant de M | 
il avait fait toutes ses 
Au | 


tissage, | 


Le 22 ontotte: Marcel-Joseph- | 


lorsque | 


Duper- | 


M. et Mme Bru- | 


curé de! 


bd. 24 Mon, 


7 novembre 1947 


MESDAMES! MESDEMOISELLES! ESSAYEZ CECI SI 


VOUS ÊTES MERVEUSES. 


‘CERTAINS JOURS’ 
du mois! 


Vos périodes vous rendent-elles 
chaque mois nerveuses, irritables, 
impatientes, ai fatiguées et 
‘'trainantes'’? Essayez alors le 


« Composé Végétal de Lydia E. 


cComMProséÉ 
VÉGÉTAL 


Saint-Hubert 


A la mémoire de 

M. Gustave Praud 
Ne à St-Hubert, 
et Mme Ol- 
vier Praud, 
études à l'école St-Hubert, 
printemps de 1935, il partait pour 
Timmins, Ont. travai Le: dans les 
mines d'or, C'est là qu'il s'est ma- 


rié, en 1936, avec Mile Emily Wes- | 


tine, qui venait d'embrasser la 
religion catholique. Un enfant, 
Daniel, était né en octobre 1937 


En septembre 1938, la famille 
venait à St-Hubert, Gustave, d'a- 


bord, y cultive la terre de son 
| père. Mais, en mai 1941, il trans- 
porte sa maison au village. Il fut 


le premier à s'installer auprès du 
magasin, Au printemps de 1943, 
il se mn une boutique de tra 

vail, puis commence à faire du 
camionn eut En 1944, un garage 
de bonne dimension est adossé à 


la boutique, Désormais, il s'agit 
de mécanique, plomberie, fer- 
blanterie. réparations de tous 


genres. Un plan électrique est en- 
suite installé, et la distribution 
de l'électricité commence em dé- 


cembre 1945. En janvier 1946, 
l'hospice lui-même est desservi; 
puis, peu à peu, presque toutes 


les résidences du village. 


| Ses qualités d'esprit d'entre- 
| prise, d'ingéniosité et d'habileté 
|dans plusieurs branches, lui ont 
{permis de faire beaucoup pour 
l'avancement de St-Hubert, Il 
| s'est toujours montré très dévoué 
aux autres oeuvres principales: 
| Magasin coopératif, Caisse popu- 
laire, etc. C'est done une perte 
considérable que vient de faire 
| la paroisse. Et son mérite est d’au- 
|tant plus grand que toutes ces en- 
| treprises ont été lancées et déve- 


| | loppées au moment même où il se | 


Il laisse dans le deuil son épou- 
se et 5 enfants, dont l'aîné n'a que 
10 ans, 
| Il est mort en Colombie-Bri- 
|tannique où, en avril dernier, il 
s'était rendu pour affaires. Dès 
son arrivée, une crise plus forte 
| que célles du passé le força à ren- 
itrer dans un hôpital, à Victoria (et 
non à Vancouver, comme il avait | 
été dit, par erreur, dans le passé). 
| Plusieurs opérations consécutives 


en plus, jusqu’à ce qu'enfin, le 
8 octobre dernier, il rendit son 
âme à Dieu. 


Terrible épreuve pour son épou- 
se, ses 5 enfants et ses autres pa- 
rents, mais aussi une vraie et 
grande consolation peut adoucir 
| leur douleur. Des renseignements, 
puisés à bonne source, nous per- 
mettent d'affirmer que Gustave 
Praud est mort en vrai prédesti- 
né. Durant les dérnières semai- 
|nes surtout, sa résignation à la vo- 
lonté de Dieu s'est montrée aussi 
complète qu'il soit possible de le 
concevoir, Sa patience parfaite 
au milieu des plus terribles souf- 
frances fut sans doute soutenue 
par la communion quotidienne et | 
par la prière presque continuelle. 
Il a vraiment fait l'édification de 
tous ceux qui ont pu alors le vi- 
siter. Presque jusqu'à la dernière 
heure, il avait conservé sa pleine 
connaissance. Et la mort n'a eu 
{pour lui aucune surprise. 


Des circonstances spéciales | 
n'ont pas permis de ramener à St- 
Hubert sa dépouille mortelle, La 
maison Hayward a pris charge des 
funérailles. 

Le 10 octobre, le corps était 
transporté à l'église de Notre- 
Dame de Lourdes, de Victoria. Le 
soir, des prières y furent récitées. 
Le 11 au matin, 3 chers transpor- 
taient à l'église parents et amis. 
La messe fut célébrée par le R.| 
P. McNamara, Le cortège funè- 
bre se rendit ensuite au cimetière 
“Royal Oak”, 
lieu dans la partie catholique du 
cimetière. 


Les porteurs étaient: le sergent | 


Gilbert Burns, MM. Eddie Wil- 
liams, Paul Schiller et Hilaire 
Jordens. Ce dernier est un ancien 
paroissien de St-Hubert, qui fut 
certainement heureux de se trou- 
ver le représentant de notre pa- 


roisse au service funèbre, à côté | 
de plusieurs parents du défunt: | 


son épouse, sa soeur, Eva, Mme 
Maurice Gérard, son frère, Cons- 
tant Praud. 

Un service solennel aura lieu 
bientôt pour le repos de l'âme du | 


| 
| 


le 16 juillet | 


|sentait déjà miné par la terrible | 
maladie qui a fini par l'emporter. | 


n'ont réussi qu al affaiblir de plus | 


où l'inhumation eut | 


IRRITABLES, FATIGUÉES 


Pinkham pour soulager ces symp= 
tômes. C'est un remède très fonce 
contre ces malaises! 

Depuis 70 ans, des milliers de 
jeunes filles et de femmes en ont 
bénéficié, Voyez si vous aussi n'en 
obtiendrez pas d'excellents réau- 
tata! Zi mérite un essai! 


| Cartes Professicñnelles 
PHARMACIE DUNCAN 


Avenue Centrals 
PRINCE-ALBERT SASK 


PRESCRIPTIONS 
ARTICLES DE aug À 
BONBONS PAPETERIE 


Téléphone 2155 
NOUS LIVRONS_ 


DR E. À. SHAW 


SPECIALITE DES YEUX 
OREILLES, NEZ ET GORGE 
Chambre 19, Edifice Mitchell 
Au-dessus de ls pharmacis Duneas 
Téléphone 2170 Résidence 3454 
PRINCE-ALRBERT, S%ask 


H. e COUTU, CR. 
AVOCAT, NOTAIRE 


Suite 5 Edifice Imperial 


PRINCE-ALBERT, 


Bank 
Sask 


FRANK D. CULR 


OPTOMETRISTE 


(Spécialiste de la vue) 
1105, AVE. CENTRALE 
Téléphone 2039 
PRINCE-ALBERT, Sask 


Eu 
Pour achat et vente de propriétés de 
ville, commerce et termes, assurances 
| vie et feu, adressez-vous à 


J.-B. BARIBEAU 


{Bureau à l'ouest du Bureau de Poste) 


| 


J ackfish 


Baptèmes 
Marie-Yvonne-Carol, fille de 
| Joseph Gérard et d'Ernestine Lé- 
| tourneau. Parrain et marraine, M, 
let Mme Wilfrid Beaudoin, 
|  Marie-Ella, fille de Wilfrid De- 
| lisle et de Rhéa Cyr. Parrain et 
|marraine, M. et Mme William 
Nolin. 

Ça ©. là 

M. Alphonse Baillargeon a fait 
encan et s'est achété une maison 
à North-Battleford, où il résidera, 

Mme Auguste Bergeron a éga- 
lement fait encan et doit alter 
passer l'hiver avec sa fille, An- 
nette. 

M. Walter Bourgault a aussi fait 
encan et doit partir avec sa fa- 
mille à Washington, E.-U, 

M. Joseph Gérard est parti en 
| Colombie pour l'hiver, 

M. Clément Bru, jr, et M. Mé- 
déric L'Heureux sont partis à 
Sudbury, Ont. 

Mme Léon L'Heureux est à 
l'hôpital depuis 3 semaines t 

MM. Rémi Arcand et Joseph-F. 
L'Heureux sont partis pour un 
| voyage de quelques semaines en 
Colombie. 

M. et Mme Amédée Lavoie et 
Mme Pete Lavoie, et Roger, de 
Meadow Lake, étaient en visite 
chez des parents, dernièrement. 

Mile Becotte a pris charge de 
l'école Lavigne, où elle remplace 
M. Wilfrid Poulin, qui enseigne 
mer à Cochin, 


TROIS MILLIONS D'ECOL DLIE RS 
CATHOLIQUES AUX E.-U. 


WASHINGTON -— Les écoliers 
| enregistrés dans les écoles catho- 
liques aux Etats-Unis ont aug- 
menté leur nombre de 50% au 
cours des dernières 25 années, et 
| atteignent actuellement un chiffre 
qui n'est pas loin de 3,000,000, rap- 
| potait la “National Catholic Edu- 
| cational Association”, 
RSS 
|. LE MAGASIN DE 
| LINGERIE 
1 


POUR DAMES 


lus complet en 
askatchewan 


et prix 


Grand assortiment 
très modérés 


MORGAN'S 


Avenue Centrale Prince Albert 


| La Saubegarde 


Siège social, 


La plus ancienne des compagnies 


Montréal. 


d'assurance-vie canadiennes-françaises. 


Quarante-quatre années d'existence 


Pres de cent millions d'assurance en vigueur 
Quinze millions payés à date 


aux assurés ou 


RAYMOND DENIS, 


à leurs familles 


Assurez-vous dans une compagnie canadienne-française 


Organisateur général, 


152 est, rue Notre-Dame, Montréal. 
ELPHEGE ST-AKMAUD, Gérant provincial, 


Prud'homme, Sask. 


PHILIPPE PERRON, 


agent special, 


Montmartre, Sask. 


À. CARDIN, 


agent general, 


| 805, rue Spruce, Winnipeg, Man. 
On demande des agents 


Excellents contrats et possibilité d'avenir 


1947 


etre 


M nnires 
W eg 


LA LIBERTE ET LE 


PATRIOTE 


PAGE SEPT 


Le régime communiste ne tolérera 
pas d'opposition en Pologne 


Toute attaque contre le regime pro-soviétique entrainera des mesures de répres- 


sion de la part du gouvernement, 


VARSOVIE ' re seph Cyranievitch a averti la hiérarchie catho- 
que romaine ré e ite eile attaque contre le régime de Varsovie, d'ins- 
piration sov ju : crait des mesures énergiques médiates de la part du gou- 
vernement. Enr e ter e premier 1! stre a dit de l'étrange disparition du chef du 
part a {ikolaiczvk, qu'elle était pour le bien du pays 
+ té . memes ns . shpnentienitns F 
« = ea p s per ère es mesures que le gouvernement 
ce? : la re e pastorale ! pourrait prendre contre les cri 
, A f _ 
ture au ! ‘ ques, dans la-! tiq liffo se mtre le régime 
e L " éla ont critiqué: par la pre ati que et la 
' L e » L ar cna } 
» K ; ! ee € que 
A ï re a er )nC 
{ à | € enant à 
eme . - Nous sommes en faveur et qu es répartisse ent 
ever ‘ CRAIC. june liberté absolue de cons.  paysa 
j ) d 
sd * k cience, de la liberté de toutes : & 
erte . les religions. Nous avons ga- arge } te 
SET ranti la liberté absolue de l'E- : tre le point final à la | 
‘ clise, mais cela ne signifie pas Mikol: k dar gime à 
ç . que l'on puisse se servir de |te ance I te 
RAR € » ' cette liberté pour exploiter les Le comité rédigera une résolu 
211 ) . . : P » - ; 
Faisant lu He 0 po sentiments catholiques à des n a expulsera Parleme 
energiques aux chefs de LEg fins politiques." Mikolaiczvk € eux auùtr 
se catho!'ique romaine de Po …s tentatives dé "ss putés d ave 
logne, le premier ministre a EM F Pub tique de B: à CG es k 
déclaré au Parlement ou d de \ l'é à , 
“ 
des représentants britanniques | ble désire la paix et u C Là à révêu pa 
et américain siégealient dans A n host r le ) ‘ j ‘ série e pro 
la loge diplomatique pour la atie é le boration de tou : int À dé: . a lis 
premiere fois depuis les élec vabenpre s € e. existant entre Mikolaiczvk € 
tions de janvier dernier que C'yranies \ n'a pas spéc fé 1e pe es angit 4 . 
le rouvernement tolérerait me En _- à 


une critique constructive, mais 
qu'il sévirait contre toute eri 


tique destructrice ou fausse 


Défaite électorits doi 


Mikolajczyk rendu des vs au Danemark 


à Londres 46902 voix, compaiat 
tONT ( L ñ aux 93,53 q a 
a " ter lar t | Ais- 
945 , p 
plus « 6 Unité r ale, ont 
F 
Ang 4 pa I $ 
de la ge | Folk Causes 
Aile 
LA Li a ) o 
été co à te à | 4 l a u- 
es Social democrates ne purge du g ( da- 
” STI I Cla 16 rates, qu re nois € « éce F " € 
gere pré ent : gauche centriste, + 
p Ed ( 
cisä q | t [ té 7 ge it 9 de 
aër x 11 < te électior 
e Kent nue le . 1945. La d 
euise € € t t graire au 
sition à « pren t ant de chat 
e enfiné lge, K 1 en, à remporte 
les plus ants gains des sept 
a De lpa tis € faisant élire 49 de ses 
candidats, soit 11 de pl 1s qu'en 
945 


Position actuelle : REA 5, RSR NES 
La présente présentation es | ”… pr 
Folketing et les ï RELATIONS 


resui- |} 


partis au 
tats de 1945 entre parenthèses s'é- à Ra “ 
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Pour aeta voir les Qvis affichés aux bureaux nes éConomiI- 


de poste ureaux du Service national de placement, seu He Ê éd 75 n - 
‘ E :squisse américaine Jean 
ou aux la Commission du service civil, à Van- ||@5jet Nitolas Point, La Vie fran- 
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Hors de la 


L'ouragan rouge 


vent parvenir au plus tard le 18 | és Der: 


Q 


droits 


nevenbre ] 947, 


COMMISSION DU SERVICE CIVIL DU CANADA 
OTTAWA. 


BÜCHERONS 
DEMANDÉS 


Cet automne et cet hiver, vous pouvez 
faire beaucoup d'argent dans nes 
camps du Manitobe. Bonne étendue 
de bois pour la coupe. Logements con- 
fortables. Nourriture saine et abon- 
dante. Salaires les plus élevés. 


casser 
M 


provir 


mOouss] 
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Nous entrainerons aussi un certain 
nombre d'hommes inexpérimentés, qui 
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de femmes nerveuses; VIOLAINE 


ont su faire 


DEVINETTE 


Q—Pouvez-vous soustraire 1 
de 19 et avoir comme résultat: 


disparaître facilement 
la FAIBLESSE 


20? 
leu. Vous mme résulta 

DISTINGUONS, 
TONIFIEZ-VOUS EN PRENANT Les BdNNES gs . a an pures 
PILULES ROUGES RES 


POUR'LES FEMMES PRALES' EL FAYSLES 


CH CHAMIQUE AnCO Am 


ANR ATER 1966. QUE ST-DENIS. MONTRIAL 


On voit ici la princesse Elizabeth qui tient dans ses bras sa 
filleule âgée de six semaines, Rosemary Elizabeth, fille de l'honora- 
e À ew Elphinstone et de Madame Elphinstone, de Maryland 
Worplesdon, Surrey. 
La cérémonie du baptême eut lieu dans l'église paroissiale de 
e y e, et la princesse Elizabetn assisla accompagnée de son 
fiancé, le lieutenant Philip Mountbatten, et de sa soeur, la princesse 
Margaret Rose, 


l 


Chère Mère-Grand, 

Je vous écris encore une fois 
Jè vais bien. J'aime bien aller à 
l'école. Dans notre classe, il y a 
26 enfants. Je suis dans grade 
IV. On a eu un examen d'épella- 
tion et j'espère que je n'ai pas 
| de fautes parce que notre maîtres- | 
se a dit que ceux qui n'ont pas! 
| de fautes auront-une belle récom- 
pense 

Mon frère, Laurent 
au collège, et ma soeur 
|phonse pour enseigner 
que. Ma soeur, 
cours de tissage ici 
| De votre petite 


Marie HACAULT, 


| 
| est parti 
à St-Al- 
la 

prend 
Au 


Agnès 


| D UT SR url 
Réponses | 
Savez-vous répondre? 
1=_Ce canal traverse un tunnel 
d'environ eing milles de Jlon- 
gueur par 75 pieds de largeur 
2—Secretement — sans être con- 
nue. 
|3—Non. | 
4—Lentilles ou encore éphélides 
5—Huit à dix jours. 
6—La dionée ou atirappe-mouche 
de Vénus. 
7—De la pechblende (oxyde na 
turel d'uranium), Î 


| 


RECHERCHEZ CES 12 
VARIÉTÉS 


Légumes en Dés à lea Crème 

Agneau et Fois avec 
Légumes 

Corones 

Epinerds 

Légumes Mélanges 

Pouding aux Prune 

Diner aux Légumes et Boeuf 

Haricots Verts 

Dessert aux Pommes, 
Figues er Dates 

Pouding av Rix à l'Ananas 

Soupe au Poulet 

et Rix à le Crème 


Collège de St-Boniface 


XXIe ANNEE 1947 
Chronique 
du 23 au 29 octobre 
Tourbillons 
au dehors 
. et en-dedans 
. 


TRIPLE ACTION 


qui donne Soulagement 


Parcs que les Pilules du Dr Chase 
pour les Reins et le Foie aident À 
stimuler l'action du fois, des reins et 
des intestins, elles peuvent diffei 
lement faillir dans le cas des maladies 
les plus communes, telles que l'indi- 
gretion et la constipation. 


Le temps a démontré l'efficacité de 


ce remède souverain auquel un si 
grand nombre de gers arcordent eor 
fhance pour régulariser leur Or£Ansme 
et s assurer e bonne sar 

35 cts la boîte 


| tente et je déc 


Le Coin du Collège 
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Roger SMITH 


Belles-Lettres 


Excursion 


Au bois 
La température superbe de ce 
matin d'autc te à la dé 


r à has 


e 


a« 


se. Oui, d'aller mais 
avec mes yeux et mes orelies seu- | 


cnasre, 


la 


lement 


Je me dirige vers une forêt — | 
c'est ainsi du moins qu'on se lait | 
à nommer le bois du voisinage. | 

Une heure entière, je me pro- | 
mène dans les magnifiques décors | 
que fournit à profusion la sauva- 
ge et grandiose nature du nord | 

De grands sapins intensément | 
verts dominent altièrement le res- 
te du bois et disputent à de gigan 


tesques ormes le droit de royauté 
Des chênes énormes aux longues 
branches tapissée: de vert dis 
persent leurs racines noueuses et 
e contestent ! ain. L'écorce 
blanche du boul nche n- 


me un sabre dans 


finies du vert 


La terre, re iverte € te 
re et de branches n c € 
des milliers d'insectes qui char 
tent continuelle ent, egavant À 

e maiesté de ces forêts 

eu d'humains p nt atte 
à l'intensité mus de ces ar 
tistes de la nature 

Q ls sont heureux, les poètes 
jui peuvent iir pleinement de 
eautés innombrables que le Crée 
ateur a jetées sur la terre! | 

Denis SAINT-ONGE 


CANADA 


| mou 


me n LA celle au 
E nae 1pe re 
su r € en em 
ef! et ache de se dégage A 
Lier | e À cette ne + Caden 
ee LE 2agurttes ciapoten et 
auten e ne des flanes de l'er 
Ps st Pa F tendent échine 
: e D  d « 
: oupe 
“ Le bastré là 
grar F effianquée aisse 
à Le re et fait gne. Toutes les 
o agues shearmonisent en 
n aiminuend p s se tarsent 
Læ maître bat rés doucement 
se in sifflement répond. C'est 
e solo à ent 
Le poisson, absorbé sans doute 
par ces rythmes, oublie le sou- 
pe Mais à que la musique 
s'est tue. De sa cape grise, den- 
telée, un filet d'argent épie la 
m4 À ce salut de la 
l'eau répond par 
6 Un poisson 
Ce sourire iro- 
cette humide gri- 
a lune, qui re- 
1 ses couvertures 
Tout à coup zing! V'là la bar- 
bue. Zing encore! Une, deux, trois, 
hop! la là, Une forme luisan- 
te, à la tête grosse et moustachue 
dos noir, au ventre blanc, vis- 
euse, gluante, dégouttante de 
ave, s agite, se débat, bondit, se 
eplie sur elle-même dans l'eau 
ête à ndir 
= 
es q 
s’aCCOrr 
f L 
for 
L'incendie 
Le fe e mot, qui fait trem 
bler ives, a maintes fois fait 


les ages, et tenu entre ses 
mains rougies de grandes fortu- 
nes. Le feu a fait bien des ruines 
et fait couler bien des larmes 

el est sombre, de gros 


s bas planent en se bouscu- 
y a de l'orage dans l'air 


T ip, une lueur 

zZ ue dans l'atmosphère et la 
foudre éclate dans toute sa fu- 
reur. Les éclairs se croisent dans 
a nuit, et le tonnerre ne cesse 
de gronder. Cependant la pluie 
tarde à venir 


llage, on peut voir un 
nusité de gens, qui 
accident grave. Plu 
sieurs rersonnes accourent et se 
portant des échelles, des 
des boyaux, etc, Au loin 
distingue une vive 
geâtre. Tous se dirigent de ce cô- 
A mesure qu'ils approchent, 
est malsain et suffocant 


Dans le v 
ement 
dénote un 
croisent 
cordes 


on 


té 


l'air 


respire qu'avec peine. Quand les 
équipes de secours arrivent sur 
les lieux, la maison n'est plus 
qu'un immense brasier., Le toit, 
les murs, tout est écroulé. 
étincelles montent par milliers 
vers le ciel en y laissant de lon- 
gues traces de fumée, et retom- 


|hent une centaine de pieds plus 


loin 
On ne prend garde à la foudre, 


blafarde | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Charte Royale de la première banque du Canada 


mr” 


h the 


= 


La Charte royale octroyée à la Banque de Montréal par Guil 


laume IV, en 1837 


banque, au siège social, à Montréa! 
ment a cinq pages qui mesurent, chacune, 20 x 28 
les quatre premières pages ont été pliées 
Le grand sceau de cire verte, qui pèse 


tration ci-dessus 
laisser voir le sceau royal 
près d'une livre, est 
soie rouge 


se trouve encore intacte dans le musée de 


attaché au document 


la 
Ecrit sur parchemin, ce docu- 
Dans l'illus 
pour 
de 


par un cordonnet 


Les Canadiens, il y a 130 ans 
passent du troc à la banque 


La Banque de Montréal, la première banque établie 
au Canada, donna aux colons leur première men- 
naie véritable, — Fonda le système canadien 
des banques à succursales en 1817 


La B de M arrive au terme de 30 années 
dans son second siècle d'existence 


Lorsque les bureaux de Ja 
Banque de Montréal au Canada 
et à l'étranger ont ouvert leurs 
portes, cette semaine, cet événe- 
ment a eu une plus grande signi- 
fication que d'ordinaire, car 
a marqué 
de la B de M, la première ban- 


1! 


que permanente du pays, qui fut 


lueur rou-, 


fondée le 3 novembre, 1817 


Au cours des années écoulées 
depuis, la pius ancienne banque 
du Canada n'a jamais manqué, un 
seul jour ouvrable, d'ouvrir ses 
portes à la clientèle. Ce fait im- 
pressionnant démontre avec 


* | quelle continuité la Banque de 
L'atmosphère est brûlante. On ne | à 


Des | 


qui ne parvient pas à se faire en- | 


Tout est consumé. De larges lan- 
gues de flammes continuent à 
lécher et à dévorer ce qui reste 


lencore de la charpente. Elles ne 


lâcheront que lorsqu'il n'y aura 
plus que cendres de leur proie 
Les flammes, les étincelles, 


éclairs, la foudre, tout rela pré- | 
: P ses produits surtout par voie de 


sente à la vue un tableau sinistre. 

Dans quelques instants, il n'y 
aura plus aucune trace de la mai 
son. Les gens de partout s'en re- 
tourneront reprendre le sommeil 
ompu. De braves paysans 
prendront soin de la famille sans 
domicile 


nterr 


Et plus tard, quand les enfants 
de cette Re demanderont à 
voir leur anCienne maison, on la 


montrera en disant: ‘Ce 
les cendres de votre ancienne 
restes de l'Incendie.” 
Albert FRECHETTE, 
Méthode B. 


Avez-vous acquitté l’impôt sur le 
revenu pour 1942? 


Dans le cas de l’affirmative, lisez attentivement ce qui suit: 


Le Gouvernement du Canada remettra, d'ici le 31 mars 1948, la 
PORTION D'EPARGNE REMBOURSABLE de l'impôt payé sur 


le revenu de 1942. Si vous avez droit aux épargnes remboursables, 


un chèque vous sera expédié, MAIS 


nous devons posséder votre adresse actuelle exacte. 


Le ministère possède l'adresse exacie de la plupart des avants droit, 
mais un grand nombre de contribuables déménagent continuellement 


et d'autres se marient et prennent un autre nom, 


De 


cartes servant à signaler les changements d'adresse ou de nom 


nvovées à tous les chefs de famiile au Canada. La distribution 


de 
de ces 


cartes est à se faire, et l'on peut s'en procurer d'autres en 


s adressant soit au bureau de district de l'impôt sur le revenu ou au 


b 


n'emplovez pas cette carte. 
pioyez F 


eau de poste, Si vous avez la même adresse et le même nom qu'en 


Si vous avez droit à la remise de la PORTION D'ÉPARGNE 
REM BOURSA BLE de l'impôt payé sur le revenu de 1942 et 
si vous avez changé d'adresse ou de nom, 
VEUILLEZ REMPLIR ET EXPÉDIER VOTRE CARTE 


IMMÉDIATEMENT! 


MINISTÈRE DU REVENU NATIONAL 


Division de l'Impôt 


Le ministre du Revenu national 
L'Hon. Jarses J. McCann 


Ottawa 


les | 


tendre par-dessus les crépite-| 
ments du feu. Il n'y a plus de se- 
{cours possible pour la maison. 


Montréal s'est tenue au 
des Canadiens et 
participation elle a apportée au 
progrès de notre pays depuis l'è- 
re coloniale 

Lorsque neuf marchands de 
Montréal fondèrent la banque en 
1817 -—— un demi siècle Avant la 
Confédération —- le Canada é- 


service 


tait une poignée de colonies iso-| 
|lées à la lisière des forêts pro- |! 
chose su- | 
inquiétante, était à | 


fondes. L'Angleterre, 
prêmement 
trois mois de distance par mer. 


| Les établissements avaient beau- 


coup de difficulté à rester en 
communication les uns avec les 
autres Même un voyage de 
Montréal à Québec signifiait 


| trois jours de cahotements en di- 


| 
| 
| 


{le de Robert 


ligence. 


La population, qui n'était que 
d'un demi-million, échangeait 


Premier gérant 
de banque au Canada 


F 


D'après une vieille silhouette, 
la reproduction ci-dessus est cel- 
Griffin, premier 
caissier de la Banque de Mont- 
réal. M. Griffin, dont la fonc- 
tion était à peu près la même 
que celle d'un gérant de banque 
d'aujourd'hui, 
de la B de M de 1817 à 1827. 


r 


Hommes, femmes, passes 


40 ans! Usés, Vieillis ? 
Cherchez-vous une Vitalité Normale? 


Vous sestez-vous épuisé, fatigué, vieux avant l'âge? 
Fassyes Ostrex, contenant des toniques et stirn nlants 
souvent précieux ent ) et 40 ans: ler, ealcium, 
vitamine B:. Vous aide à retrouver vigueur normale, 
Obtenes les Comprimés Toniques Ostrex, Deus 
iormats économiques. Toutes pharmacies, partout. 


le 130e anniversaire | 


quelle étroite | 


troc ou, à un degré moindre, au 
moyen de monnaies américaines, 
anglaises, françaises, espagnoles 
et portugaises. Montréal, qui é- 
tait déjà le centre du commerce, 
comptait moins de 20,000 habi 
tants 

Peu de temps après l'ouver- 
ture de la banque, les directeurs 
durent demander à la garnison 


anglaise une sentinelle pour pro- | 


téger leurs modestes bureaux 
Ce n'est que l’année suivante que 
se forma le premier corps poli- 
cier de Montréal. Sous le nom 


de gardes de nuit, ses membres | 


étaient aussi allumeurs de réver- 
bères, 


La première monnaie 
canadienne 
Au début, la Montreal Bank, 


v a vulseamment à p 
f ac é sur 
Au ce re de 
( res 
« < 


La banque a grandi 


avec le Canada 

et a17 » Canada et 
ale à l'é 
ba : r élever 
e sta e et as er le 
prog 3 € € € e pays 

a gra «s 
La Ba ie Montréal avait 
im capit ta de S250,000 
Aujourd'hui, le capital et les ré 
srves de la B de M s'élèvent à 
$78000,000 Son actif approche 
les deux milliards. Tout aussi ex- 
traordinaire a été l'accroisse 
ment du personnel — de sept 
personnes en 1817 à plus de 8.- 
10 en 1947! La banque à plus de 
500 bureaux, y compris des suc- 


cursales à Terre-Neuve, Londres 
New York, Chicago et San Fran- 
cisco. La B de M procure ses ser- 

es à la popula le Winni- 
peg par l'intermédiaire de 10 
| succursales. Le nombre de ses 
déposants excède 1,500,000, soit 
déposant pour cinq 


environ u 
au Canada 
Si 


tes ces 


ensemble tou- 
leurs dé- 
tres, que 
ti- 


l'on ajoutait 
personnes avec 
nte ett es au 
à d'autres 
propor 
ka population 


pend 
la ban 


tres. or 


ites 
dessert 
obtiendrait 
nante de 


que 
une 

adienne 

Et ainsi cette banque modeste 

ment lancée par ndividus 

il y a 130 ans, fait vraiment par 

tie intégrante de la vie nationale 


ca 


neuf 


| M. GEORGE-W, SPINNEY, C. 
M.G., président de la Banque de 
Montréal depuis cinq ans, ban- 
| que qui a une histoire de 130 an- 
nées 


| institutrices 


Faisant partie du person-| 


comme elle s'appelait alors, é- | ne] depuis 1906, il entra à la ban- | 


mit ses propres billets en petites 
coupures et, plus tard, des piè- 
ces de cuivre. Cette circulation, 
à vrai dire, fut la première mon- 
naie canadienne véritable. Cette 
innovation contribua beaucoup 
à stabiliser et à accélérer les é- 
changes, qui avaient été soumis 
jusqu'alors à la diversité des 
taux de change des nombreuses 
monnaies en usage. 

Ce n'est là qu'un aspect du rô- 
le considérable de la banque dans 
l'économie canadienne du temps. 
Ce rôle consista en rien moins 
qu’à mettre fin au chaos qui mar- 
quait les transactions et à orga- 
niser le premier système natio- 
nal de finance au Canada, 

Le succès de la banque fut tel 
que ce sytème a évolué depuis 
sans jamais perdre sa stabilité, 
quelque critiques qu'aient pu é- 
tre les circonstances ou quelque 
rapides les progrès du pays. Ain- 
si, au cours de plus d’un siècle et 
quart, 
survécu à deux grandes guerres 
et plusieurs petites, ainsi qu'à des 
crises périodiques et à l'agitation 
civile. Elle a connu un essor plu- 
sieurs fois répété depuis 1817 et 
elle est aujourd'hui 


| dans le monde pour son dyna- 
| misme et sa stabilité. 


| blissement 


a été au service | 


Multiplication des 
succursales 


Pour beaucoup la résistance de 


l'économie nationale vient d'un! 


principe que la banque a intro- 

1it au Canada, à savoir le sys- 
téme des banques à succursales. 
Dans les quinze jours qui suivi- 
rent l'ouverture du premier bu- 
reau à Montréal, une agence fut 
ouverte à Québec. Premier éta- 
de banque dans la 
Vieille Capitale, cette succursale 
fut la pierre angulaire du futur 
système bancaire canadien. Avec 
les années, la banque multiplia 
ses succursales dans tout le Ca- 
nada, facilitant ainsi le mouve- 
ment des capitaux vers les jeu- 
nes industries du pays. 

Malgré les craintes du public, 
les directeurs de la banque eu- 
rent assez de vision ét de coura- 
ge pour aider au financement du 


| premier chemin de fer transcon- 


| nadien 


tinental du pays, le Pacifique Ca- 
Dans la mise en valeur 
de l'Ouest qui suivit, les succur- 
sales de la B de M prirent part à 


{la vie des pionniers et se rencon- 


trèrent bientôt dans tous les en- 
droits stratégiques, d'un littoral 
à l’autre, 

Pendant les deux guerres mon- 
diales, la banque mit ses ressour- 
ces au service de la nation et con- 


lombie-Britannique, venez 


aiderg Qq vous piacer parmi 


GEORGES LeROUX 


442, rue Coiumbie, 


Aux Canadiens Français 
€ 


Si vous avez l'intention de venir vous établir dans la Co- 
voir 


E-0. LaFLEUR 


vos compatriotes chez 


J. K. Cooper, où l'on parle votre langue, et où l'on vous 


les Canadiens. Nous avons 


quatre Canadiens français dans notre organisation. 


L. LeROUX R.-Y. LeFLEUR 


J. K. Cooper Real Estate & Insurance 


New Westminster, C.-B. 


Succursales 


904, rue Brunette, Maillardville, C.-B. 
3003, rue Kingrwey, Burnoby, C.-B. 


l'économie canadienne a| 


reconnue | 


| que comme débutant dans sa vil- 
|le natale de Yarmouth, NE. 
| M. Spinney 


nommé Directeur général ad- 
joint au Directeur général en 1922. 
| En 1928, il fut nommé Directeur 
général adjoint et huit ans plus 
tard, il devint Directeur général. 
| Pendant la guerre, M. Spinney a 
| été président de la Campagne du 
Premier Emprunt de la Victoire 
et, pendant deux ans, il fut pré- 
{sident du Comité national des fi- 
|nances de guerre, 


| 
| 
| 


| M. B. C. GARDNER, vice-pré- 

sident et directeur général de la 
| Banque de Montréal, qui est aus- 
si président de l'Association des 
banquiers canadiens et vice-pré- 
sident de l'Association des ban- 
| quiers américains. 


| a occupé divers! 
postes à la banque avant d'être | 


| M. Gardner, qui possède une 
grande expérience de banque, 
tant en Angleterre, aux Etats- 
Jnis et à Terreneuve, que dans 
l'est et l'ouest du Canada, devint 
directeur général adjoint de la 
banque en 1935. En 1942, il en 
assuma les fonctions de direc- 
teur général et, deux ans plus| 
tard, il en devint directeur et 


vice-président, 


de Québec 


QUEBEC — M. Lucien Borne 


a éte reélu pour un cinquième 
mandat au poste de premier ma- 
gistrat de la vieille captale 
l'emportant sur M. Philémon 
Garn échevin du quartier 
Saint-Sauveur depuis 13 ans, par 
‘une majorité de 1,451 voix. 27,.- 
239 électeurs sur les 40,754 ci- 
tovens de Québec ayant droit de 
vote se sont rendus aux urnes 
pour élire le maire. Le maire 
Borne a recueilli 14,345 voix et 
son adversaire, 12,894 


17 navires allemands 
pour les Français 


CHERBOURG — Lés France a 
fficiellement pris possession de 
17 navires allemands que lui ont 


cédés les Etats-Unis comme com- 


pensations de guerre. Ces navi- 
re € pre huit pêcheurs 
de mines: le 


navire transbordeur 
nes le “Greif et le 


re € t es le 


de 1.200 tor 


Daar 


PAGE NEUF 


Seulement 
1 tasse de viande 


DANS CE 


ge, 


Soufflé au Poulet 


114 tasse farine 

2e. à thé Poudre à 
Pâte Magic 

9 ©. À thé sel 

1 oeufs 

1 tasse lait 


2e 


râpée 


l'tnsse poulet haché An 
à thé oignon râûré 
ALL 1 Carotte crue 


2e à roupe beurre fondu 
OU fraisse de poulet 


114 tasse de sauce de poulet 


Tamises ensemble farine, poudre à 


ajoutez jaunes d'oeufs battus et ln 


poulet, 


non, carotte 
mélangez ras. 


ten. Incorporez bla 


pâte et sel; 
i 

éraisse fondue: 
nes d'oeufs bien 


t. Ajoutez 


battus. Cuises environ 25 minures À four chaud 


42F., 


poulet chaude. $ portions 


dans plat graissé. Servez avec 


sauce de 


Premières impressions de Somerset 


On me demande: Comment ai 


mez-vous Somerset? Vous plai 
sez-vous à Somerset? 

La meilleure réponse que 
puisse donner c'est de vous dire 
mes premières impressions 

J'ai été agréablement impres 
sionné par ce village important 
par la région intéressante qu 
l'entoure, +t par le panorama 
pittoresque de la montagne 
Pembina 

J'ai trouvé à Somerset 


lie église, bien située, dont l'ex 
térieur présente un joli in 
d'oeil dans son entourage propre 


cc 


avec le presbytère voirin; mais 
l'intérieur est encore plus at 
trayant: fini plâtre blanc, sans 


colonne, bel autel liturgique orné 
de fleurs naturelles 

L'école est un peu à 
centre du village, sans être é- 
loignée; un instituteur et trois 
canadiens-français 
y font l'enseignement. 

Le village compte un bon nom 
bre de maisons de commerce, car 
Somerset est le centfe de la ré 
gion, le siège de la municipalité 
de Lorne, le centre de distribu 
tion des machines agricoles, 
l'essence, des huiles, etc. Notons 
que presque tous les commerces 
sont entre les mains des nôtres 

Un hôtel imposant accueille 
les voyageurs qui passent par So- 
merset Une patinoire fermée, 


l'écart du 


de! 


in excellent ser: e ie trans 
port dexpress ie fret avec 
service de livra n £1 iite dans 
es mites d 
En somme, S € pas 
a paroisse la } pop e a 
ma |! à l } al 
es a | se 1 e 
‘ t { nire ca Le LI S 
l pu à 1 
tovens continuer eur marche 
vers le progré elle € appelée 
à de nouveaux Wéveloppements, 
Le medaet ) {l projette ot 
verture d'un hôpital pr 
ment pla | 
pour d'autre mmerces 
Je suis bic l é à \indre 
mes humbles effor à reux des 
citovens de Somerst r ra 
vailler avec eux } r ivance- 
ment matériel et intellectuel de 
notre village 
St-Léon est si intimement lié 
avec Somerset, que je me suis 
fait un devoir de visiter cette 
paroisse lors des fêtes jubilai- 
res récentes: j'ai été content de 
trouver là une population bien 
catholique et française qui «a es- 
saimé à Somerset et dans les 
environs dar le passé; car un 
bon nombre des citovens de So- 
merset sont originaires de St. 
Léon, et ils continuent à main- 
Itenir des relations sociales et 


deux glaces de curling attendent | 


l'hiver pour offrir des distrac 
tions aux jeunes et vieux: en at- 
tendant, une salle de cinéma 
moderne, des allées de quilles, 


anciennes, mais encore populai- | 
des amusements: | 


res procurent 
deux courts de tennis sont aussi 
disponibles, grâce à l'amabilité 
des propriétaires La balle au 
camp et le gouret sont organisés 
en temps et lieu: l'équipe midget 
de Somerset, détient le cham- 
pionnat du Manitoba. 

Un bon nombre de résidences 
et d'édifices imposants témoi- 
gnent de l’optimisme et de la 
prospérité des pionniers: les ré- 
sidants de Somerset sont ama- 
teurs d'horticulture et de jar- 
dins: il y a de beaux arbres om- 
breux, plusieurs sapins, cha- 
que propriétaire a son jardin 
potager, car ceux qui ont fait 
les plans du village ont prévu de 
l'espace à cette fin. 

La Municipalité de Lorne dé- 
tient le trophée provincial pour 
l'entretien de ses routes princi- 
pales: en effet, de bonnes routes 
gravelées relient tous les villa- 
ges de la région, les rues de So- 
merset sont pratiquement toutes 
gravelées, et les trottoirs sont en 
bon état partout. 

Centre de chemin de fer, So- 
merset est aussi servi par des 
autobus, assurant un service fré- 
quent et commode, et pour les 
voyageurs et pour les marchan- 
dises. Une crémerie-beurrerie, un 
moulin à farine, trois élévateurs 
à grain, uné banque, une bou- 
langerie, etc, sont à la disposi- 
tion de la population de la région 

La gare du Canadien Natio- 
nal, au centre du village, est 
bien achalandée car elle procure 


| 


| 


commerciales étroites avec notre 
paroisse 
Léon BRUYERE 


Gagnon retourne à son 
métier d'électricien 


MONTREAL M. Henri Ga- 
gnon, qui aurait perdu son poste 
|d'organisateur du parti ouvrier 
progressiste au salaire de $35.00 
par semaine, a déclaré qu'il re- 
tournerait à son métier d'élec- 


tricien 

Le Herald à rapporté plus tôt 
qu'à la récente convention du par- 
ti ouvrier-progressiste, une réso- 
lution avait été adoptée critiquant 
M. Gagnon et trois autres mem- 
bres du parti de ne pas adhérer 
à la mentalité du parti dans le 


| domaine nationaliste, anti-sémite 


et autres philosophies antimar- 


xistes 


ACTIVEZ LE LAXATIF 
NATUREL DE 
VOTRE ORGANISME 


Evitez la conetipation grâce à cette 
formule naturelle et facile 


Un foie en bonne santé sécrète une pinte de bile par 
jour, Cette bile est le laxatif naturel de 
votre organisme. Elle facilite la digestion, 
tonifie tout le système. Mais votre foie ne peut pas 
agir si vos intestins sont obstrués. Fruit-a-tives appor- 
lent un ement, et votre foie agit. Faits d'herbes 
et de fruits, Fruit-a-tives ont apporté un soulagement 
doux et efficace à des milliers de personnes. Poer nn 
soulagement nature lrapide, essayez Fruit-a-tives 
aujourd'hui. 

Pour Le 


FRUITATIVES 


FOIE 


+ 


Vérifie 


Signifie Perfection en Fait de Cigarette dans 


CIGARETTES 


SWEET CAPORAL 


CONSTATEZ COMME UNE CIGARETTE D'APRÈS GUERRE PEUT ÊTRE PARFAITE 


il Le droit 


Un médecin a-t 
mire des expériences sur lui 


de 
même au rique de sa vie? 


-Nor « £ . pi 


charite 


contre la justice 
seul à dr ! r 
tre être “x £ 
. 
Q,—Y ati un saint, patron 
des laboureurs”? 
{9 mn 154 
en 1622 x à 
quit à M n 
1170. Il vés | 
age. Ta 
d'état ‘ + 
ee € 


te 


AU SUJET D'UNE 


JE 


| 
| 


| 


DE 
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Q_—FPourquoi y a-‘-il tant de 
, + 
suicides aujourd'hui 
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qui ba 4 
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Q.—Le rose est-il admis com- 
me couleur liturgique? 


et 


R_—A deux reprise: par année 
ilement: le troisième dimancne 
de l'Avent et le quatrieme diman- 
he du Carême, à toutes les me 
ses et à l'Office. Il remplace al 
e violet et symDOlI 
ment la joie dont ligli eut 
irradier pour un instant nos ames 


en ces temps penitentiels 
Q.—Est-ce vrai que le Juif 
imbu des principes de sa reli- 
gion x peu d'estime de la fem- 
me? 
R.-—Malhtureuseme:t trop vrai 
Citons: “Les prières puliques de 


la Synagogue, et généralement 
toute cérémonie du culte, ne peu- 
vent se faire que dans une assis 


tance de 10 personnes. Ce nombre 
selon les Rabbins, y attire la pre 
sence de Dieu, Or, s'il y ait neuf 


hommes et un rm 
il n'y aurait pas assemblée car 


les 


femmes ne sont rien Sovez bé- | 
ni, Ô Seigneur notre Dieu, de ne 
pas m'avoir fait naître femme 


* 


dit le Juif pieux chaque matin 
Il sera utile à la jeune fille de se 


rappeler ce mépris du Juif pour | 


son sexe avant de commencer à 


fréquenter un de ces messieurs. 


Un Canadien français 
nommé juge en Ontario 


OTTAWA — Le ministre de la 
Justice, le très hon. M. Ilsley, an- 
nonce cinq nominations à la ma- 
gistrature, dont celle de Me Jo- 
seph-A. Legris, C.R., de Hailey- 
bury, au poste de juge junior de 
la cour du comté d'Essex, en 


|remplacement du juge Shaunes- 


POULET 


CONDENSÉE 


HEINZ 


Beaucoup de crème—beauroup 
de poulet — et liée d'une nou- 
velle manière qui vous plaira. 
<.28 
RECHERCHEZ-LA CHEZ 
VOTRE ÉPICIER 


1F 


sy. 


Quand le DOS 
vous FAÏT MAL 


La douleur dans le dos est souvent causée par 
des reins paresseux. Quand los reins fonc- 
tionnent mal, l'excès d'acidité et les déchets 
toxiques restent dans l'organisme. Îl en résulte 
bientôt des maux de tête, maux de dos, dou- 
leurs rhumatismales :t un sommeil agité ou 
une sensation d'‘épuisement’. Pour aider le 
fonctionnement normal de vos reins, prenez 
des Pilules Dodd’s pour les Reins-—remède 
éprouvé, sûr et qui ne forme pas d'accoutu- 
mance. Demandez les Pilules Dodd's pour 
les Reins duns la boite bleue avec bande rouge. 
En vente partout. 1 


QUAND LES SOUCIS DU JOUR 
VOUS DECOURAGENT.., 


SEUL LE THÉ LIPTON Au coûr 
VIVACE VOUS DONNE 


4,679 Européens sans 


on de femmes, | 


foyer venus au 


Canada 


1.630 Européens sans 

de personnes de- 
pe sont arrivés au 
premiers 
1 porter @ 
sonnes dépla- 
jusqu'ici au 


ze 


enues 


on 


des 


de l'immi- 


manes et 


ar 
21533 sont ve- 
ous l'empire du 
igration en groupe 
1007 sont allées 
f 100 


forestiers 


comme dormesti- 


es 1 da. Le program- 
e qu'on appelle celui des pro- 
; parents a pris soin de 1,102 
p mnes déplacées et les 44 au- 
es étaient des orpheli juifs qui 
nt été c és à des familles sym- 
athiques 

Les Canadiens de toutes les con- 
ditions de vie, dans tout le pays, 


21,217 demandes de 
reur de parents qui 

ans les camps de 
és. Les demandes ont été ju- 


éfug 
gées acceptables et, de ce nombre, 
9,410 sont dans les camps en Al- 


1,625 en Autriche et 188 


emagne 
en Italie 


Le Pape vient en aide 
aux victimes d'Egypte 
LE CAITRE -— Le Pape a en- 


voyé 1250 lires aux oeuvres de 
“Mahomed Aly el Kébir” et au 
“Croissant Rouge’, comme pre- 


mière contribution pour aider la 
population frappée par le cho- 
ièra 

Le Souverain Pontife, dans un 
télégramme à l'internonce du 
Caire, Mgr Hughes, fait part de 
sa vive émotion pour les souf- 
frances de la population d'Egyp- 


te. 11 l'avise qu'il demande, lui- 
même, au ‘National Catholic 
Welfare Council” des Etats-U- 


nis, de faire le nécessaire pour 
l'envoi de vaccins et de vête- 
ments pour les victimes du cho- 
léra 


Une maison française 
à l'Université 

de Toronto 

| TORONTO — Pour la premiè- 
re fois depuis sa fondation, le 
collège (University College) de 
l'université de Toronto offre cet- 
te année à ses étudiantes une ré- 
sidence française où toutes les 
pensionnaires sont tenues de par- 
ler français pendant la durée de 
leur séjour. Cette ‘maison fran- 
caise” fait partie des résidences 
universitaires, bien qu'elle soit 
installée dans un bâtiment sépa- 
ré, à quelques pas du collège. 
Dans la maison, vingt-quatre é- 
tudiantes vivent dans un milieu 
français sous une directrice de 
langue française, Mlle Jessie Gil- 
lespie, membre du corps ensei- 
gnant du collège. Des soirées 
musicales et de petites réceptions 
auxquelles seront invités des é- 
tudiants intéressés au français, 
figurent parmi les activités de 
|ce nouveau centre de culture 
| française. M. l'ambassadeur de 
| France vient de faire parvenir à 
| la “maison” un don généreux de 
| livres français somptueusement 
|reliés, qui formeront le noyau 
d'une bibliothèque française que 
les étudiantes projettent d'éta- 
| blir. Elles ont aussi l'intention de 
fonder une collection de disques 
français. Puisse cette nouvelle 
tentative de rapprochement en- 
| tre les deux grandes races du Ca- 
|nada être couronnée d'un succès 
| mérité! 


| 
| RELIGIEUX CANADIENS 
| AU VATICAN 

VATICAN — Le pape a reçu le 
ÎR. P. Th.-A. Audet, O.P. direc- 
|teur de l'Institut des études mé- 
| diévales de Montréal, et le R. P. 
J.-D. Brosseau, O.P. de Québec, 
| qui suit actuellement un cours à 
la Sorbonne. 


LE THE LIPTON VOUS 


DONNE BON 


Certes, ça vous remonte une tasse de thé 
Lipton. La saveur de Lipton au goût piquant 
est si ré sante. Le thé Lipton vous donne 
SAVEUR ef ENTRAIN, ceci grâce à une rare 
combinaison de feuilles de choix habile- 
ment mélangées. Et ce mélange est le secret ® 7 
de Lipt Matin, midi et soir — vous serez Le 
ravie du thé Demandez le thé Lipton 


chez votre épicier aujourd'hui 


se À 


même. 


1 


COURAGE 


Ÿ MONSIEUR WIVACE dit — 
‘NOUSL 
À L'ACTION RAPIDE SONT Si COMMODES 


JEZ PAS QUE LES SALS DE THÉ LIPTON 


hiffres les plus | 


es qui ont été | 


lu textile et 426 | 


| 


| 
| 


LA: LIBERTE ErF.LR UF 


à PA , ms 
Les élèves de Ste-Rose du Lac ont fêté 
pasteur, le R. P. E. Paquette, O.M.L. Ils lui of 


une séance musica 


A Ste-Rose du Les 


TE 


ATRIO 


récemment leur dévoué 
frirent, à cette occasion, 


le remarquable. À cette même occasion, les prix 


et les diplômes de |’ 


Association d'Education furent distribués aux 


élèves. Les quelques photos que 


l'on voit plus haut illustrent quel- 
asion. Sur la 


Maisons russes 
construites en face 
de l'Alaska 


ANCHORAGE, Alaska — De | 
natifs de Sibérie, en site dans || 
l'ile Saint-Laurent, le mission 
naire presbytérien E.-R. Parker 
a appris que les Russes étaient 
en train de construire des mai 
lsons à même le roc des falaises 
de Sibérie qui font face à l'île 
Saint-Laurent 

Les visiteurs en questi ne 

on ne 


savaient pas grand'chose I 
leur permettait pas de s'appro- 
cher des travaux en cours, à 
quelques milles de leurs camps 
Îls ont vu arriver de lourdes car 
gaisons de ciment, de fer et de 
boîtes de bois; ils vu dyna- 
miter la côte 

Les Russes font travailler là 
des esclaves. Périodiquement, ils 
prélèvent des hommes dans les 
villages qu'ils envoient à l'inté- 
rieur du continent, et qu'on ne 
[revoit pas pendant deux ans; 
d'ailleurs, la plupart ne revien- 
nent point. Ceux qui reviennent, 
toutefois, rapportent quelque ar- 
gent 

Les visiteurs avaient des pas- 
seports russes. Ils n'ont pas par- 
couru l'ile, mais ils se sont in- 
formés des conditions de trans- 
port et des communications 


ont 


Fonctionnaires démis 
Len zone soviétique 
| BERLIN 


|alliés autorisés 


Des informateurs 
déclarent que le 
bee ep mme soviétique pro- 
cède à une épuration lente mais 
continuelle de l'administration 
et de la police, dans sa zone. Il er 
écarte tous les non communistes 
| Le journal Social-Democrat pu- 
| blie la liste de 20 membres de son 
|parti qui ont perdu Jeurs places 
administratives, puis été arrêtés 
Le même journal annonce le ren- 
voi de 14 fonctionnaires de la po- 
lice, dont plusieurs ont aussi été 
arrêtés. 

Le secrétariat du parti social- 
démocrate, à Berlin, possède la 
liste de 2,000 Berlinois disparus 
depuis la guerre. Le secrétariat 
du parti à Hanovre accuse l'U.R 
S.S. d’avoir emprisonné des mil- 
liers d'Allemands pour leurs opi- 
nions politiques. 


Eglise rasée par le feu 
à Sudbury 


SUDBURY — L'église ca- 
tholique du Christ-Roi a été 
complètement détruite par un 
incendie. C'était l'une des plus 
spacieuses églises du nord on- 
tarien. 

Seuls des murs calcinés et la 
charpente en acier sont restés 
debout. 

C'est un passant qui donna 
l'alerte à 5 heures du matin. 
Lorsque les pompiers arrivè- 
rent sur les lieux les flammes 
s’attaquaient au corps princi- 
pal de l’église et deux heures 
plus tard perçaient la toiture. 


Asservissement 
tchèque dénoncé 


PRAGUE — Dans un discours 
prononcé à Ostrava, M. Peter Zen- 
kl, premier ministre suppléant et 
leader socialiste de la Tchécoslo- 
vaquie, a désapprouvé la partici- 
pation de son gouvernement au 
nouveau bureau d'information in- 
ternational communiste. 


“Nous regrettons que parmi 
les membres de la nouvelle or- 
ganisation se trouve également 
le plus important parti tché- 


coslovaque (communiste)”, a 
dit Zenkil. “Nous ne pouvons 
rester indifférents lorsque le 


parti qui doit être l’armature de 
notre front national adhère à 
une formation partisane inter- 
nationale plus vaste, perdant 
naturellement ainsi une partie 
de sa liberté d'action”, 


Zenkl, un ancien maire de Pra- 
gue, est un des trois ministres 
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12.00—Radio-journal 
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| 12.25—Intermède 
12.30—Vers le Soleil 
1245—Le quart d'heure 
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100—Grande Soeur 
115—Faire-Part 
1.30—Lettre à une 
Canadienne 
1.45—Chansonnettes 
2.00—Chefs-d'oeuvre 
3.00—L'Heure du thé 
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Heure du 
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315- Pour les malades 
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1 cal 
400—Rad L lège 
430—B thèque des 
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445-Cha ettes 
500— Yvan l'Intrépide 
5.15—Radio-journal 
525-Chronique sport 
5.30—Revi 

l'actu 
545-En di 
600-Un hor et 


son péché 
8 15— Métropole 
6.30—Les Troubadours 
du Québec 
645—Et puis après? 
100—Ceux qu'on aime 
130—Caté Négro 
745--Récital. Lionel 
Daunais, baryton 
800—Radio Carabin 
9.00—Radio-journal 
915-Conférence 
9.30—Les artistes 
renom 
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| 10 00— Adagio 


10.30—Intermède 
10 35-—Orchestre 


1EUDI 13 NOV, 


1100—Jeunesse dorée 
11.15—Rue principale 
11.30—Le réveil rural 
1209-—Quelles nouvelles 
12.15—Radio-journal 
1225-—Intermède 
|12.30—Vers le Soleil 
112.45—Le Quart d'Heure 
de Détente 
100-Grande Soeur 
1.15—Faire-Part 
1.30—Lettre à une 
Canadienne 


1.45—Chansonnettes 
200--Chefs-d'oeuvre 
300—L'Heure du thé 
315—Pour les malades 


3.30—Radio Collège 
4.30—Chansonnettes 
5.00—Yvan l'Intrépide 
515—Radio-journal 
5.25—Chronique sport. 
530—Revue de 
l'actualité 
545-—En dinant 
600—Un homme et 
son péché 
8.15— Métropole 
6.30—La petite revue 
de CBV 
100-Les Talents de 
Chez Nous 
7.30—Radio-Théâtre 
8.30—Ma Chanson 
9.00—Radio-journal 
9.15—Conférence 
9.30—Récital d'orgue 
10.00—Adagto 
10.30—"First Piano 
Quartet’ 


Toute la Messe 


par questions et réponses 
par Aldéric BEAULAC, p.s.s. 


Offrande du vin 


145—Que fait le prêtre après avoir mêlé l'eau au vin? 

Le prêtre revient au milieu de l'autel, élève le calice pour le 
présenter à Dieu et récite en même temps la prière Offerimus: 

“Nous vous offrons, Seigneur, le calice du salut, en suppliant 
votre bonté de le faire monter, comme un parfum suave, en présence 
de votre divine Majesté, pour notre salut et celui du monde entier. 


Ainsi soit-1l. 


146— Pourquoi le prêtre dit-il cette prière au pluriel? 


ques-uns des numéros qui furent exécutés à cette occ 


tchécoslovaques, qui ont reçu ré- 


photo du ha r 
Guillas, Valérie Maguet et Denis Labossie 
“Céleste Conflit’; sur celle du centre, on voi 


ut, on remarque, de gauche à droite: Paul Guyot, Marie 


re, qui exécutèrent le 
t Milles Clotilde Guillas 


| 


et Delphine Desrochers, 
bas, M. Armand Nault, 


qui chantèrent “Evangéline”; sur celle du 
qui a personnifié Dollard dans ‘“l'Hymne à 


Dollard”. 


Opposition grandissante 


vie) a dit mercredi que les chefs 


contre les régimes rouges 


LONDRES — Un leader du parti paysan de Serbie (Yougos)a-| 


exilés de plusieurs partis paysans 


| d'Europe se sont réunis secrètement, en fin de semaine, pour placer | 


les bases d’une offensive anticommuniste de grande envergure qui 
| serait lancée aussitôt que Stanislas Mikolajczyk sera rendu à Lon- 


dres ou à Washington. 


Le chef du perti paysan de 
Serbie, M. Milan Gavrilovic, a 
dit que les représentants des 
paysans de la Yougoslavie, de 
la Roumanie, de la Bulgarie, de 
la Tchécoslovaquie et de la Po- 
logne ont discuté des moyens 
d'intensifier leur propagande et 


|leur organisation pour combat- 


tre le ‘“Cominform' — nouveau 
bureau d'information communis- 
te des neuf pays. 

Mikolajczyk, leader du parti 
paysan anticommuniste de Polo- 


| gne, a reçu hier la promesse qu'il 


recevrait asile du gouvernement 
britannique, avrès qu'on eut ap- 


|pris qu'il avait quitté son pays 


en fin de semaine. 
Pour un front uni 
contre le communisme 
Francis-J. 4Wilk, représentant 
personnel de Milolajczyk à Lon- 


TOILES, LAINAGES « COTONS 
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C-X. 
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et Cie Ltée 
IMPORTATEURS EN GROS 
459, rue St-Sulpice 
MONTREAL 
. 


136, avenue Provencher 
ST-BONIFACE 


dres, a dit qu'il croyait que son| 


{chef ‘‘avait passé la frontière et 
| qu'il était sain et sauf.” 

Il a prédit que les chefs exi- 
lés du parti paysan de Pologne 
se joindraient aux autres de l'In- 
ternationale paysanne qui a son 
centre à Washington dans 
| bataille rangée contre le com- 
| munisme. 
| Entre-temps, Gavrilovic a dit 


que l'Internationale des paysans, | 
en dépit des différences fonda-| 
mentales de principes entre les| 


| partis paysans et les socialistes 
id'aile droite, devrait considé- 
rer “sérieusement” la formation 
| d'un front uni—de concert avec 
{d'autres partis politiques qui 
| s'opposent au communisme 


| Colère de Moscou 


La radio de Moscou, dans un 
|message capté à Londres, a dé- 
|cerit Mikolajczyk comme un ‘là- 
[che fugitif”, un “traître” et un 
| “ennemi juré de la nouvelle Po- 
logne démocratique qui a 
eu la prudence de se retirer à 
temps.” 

“Par sa fuite Miko!ajczvk 
comme les autres serviteurs des 
impérialistes étrangers, ne s'est 
pas seulement exposé lui-même 
mais a exposé également ses mai- 
tres étrangers,” a dit le commen- 
tateur Chernyavsky. ‘Il est re- 
tourné là où il pourra obtenir 
une pension pour ses services 
rendus contre son peuple et des 
éloges de la part des journaux 
mercenaires et réactionnaires 


une | 


cemment des colis explosifs après 
avoir voté contre une mesure com- 
muniste au parlement. 

Un autre représentant du gou- 


Le prêtre est à l'autel l'ambassadeur de l'Eglise; il offre donc 
au nom de tous les fidèles, et ceux-ci, surtout les assistants, offrent 
en union avec le prêtre. Par leur Amen, ils s'approprient en quelque 


façon les paroles du prêtre. 


Nous nous rassemblons en commun, dit saint Cyprien, et nous 


vernement, le ministre de l’In- 
formation, M. Vaclav Kopecky, 
a expliqué à Pcäimokly, près de la 
frontière germano-tchèque, que 
son pays s'était joint au bureau | 
d'information international com- 
muniste parce qu'il craignait une 
renaissance de l'Allemagne et 
qu'il appuyait ceux qui ne vou- 
|laient pas une répétition de l'af- 


| faire de Munich. 


Ecoles catholiques 
en Birmanie 


— Le noüveau gouvernement 
| birman, à l'exemple de tant d’au- 
|tres, a la maladie des monopoles 
et a créé celui de l'éducation. De 
ce fait, seules les écoles gouverne- | 
mentales touchent des subsides: | 
| l'éducation primaire y est gratui-| 
|te: pour l'éducation secondaire et | 
| 

| 


supérieure les frais de scolarité 
sont insignifiants. Dans les écoles 
| catholiques, par contre, les droits 
de scolarité sont très élevés pour 
pouvoir subvenir aux frais géné- | 
raux et aux traitements des pro- 
fesseurs. Ce qui n'empêche pas 
| que les écoles de la Mission regor- 
| gent d'élèves, tandis que celles du | 
gouvernement, gratuites ou pres- | 
| que, en ont très peu. C'est ainsi | 
Iquà Maymyo, au nord-est de| 
Mandalay, les Frères ouvrirent 
aprés la guerre une école qui, de 
| suite, eut plus de 600 élèves et ne 
| cesse de prospérer, malgré la pro- | 
pagande faite par l'école du gou- 
vernement, qui, pour les mieux | 
attirer, reçoit les enfants gratui- | 
tement, même en secondaire et en | 
| supérieur. | 


M. l'abbé W. Tremblay 
est décédé à Chicoutimi 


|  CHICOUTIMI — Le clergé du 
| diocèse de Chicoutimi a perdu 
|l'un de ses membres Jes plus 
lâgés et les plus distingués. En| 
leffet, dernièrement, décédait | 
à l'Hôtel-Dieu S.-Vallier, M 

{l'abbé William Tremblay, cu-! 
|ré de Chambord. Il était âgé de | 
177 ans et 4 mois Î 


célébrons des sacrifices divins avec le prêtre de Dieu. Saint Paul 
écrivait déjà (1 Cor., X, 16): “Le calice de bénédiction que nous 
bénissons”, c'est-à-dire que nous consacrons, Ces paroles s'entendent 
des fidéles présents au sacrifice. 

147—Pourquoi le prêtre appelle-t-il le vin offert à Dieu le calice 
du salut? 

Bientôt ce vin sera changé au sang de Notre-Seigneur: ce sang 
a été répandu pour notre salut et celui du monde entier. C'est pour 
nous autres, hommes, et pour notre salut que le Verbe est descendu 
des cieux, chantons-nous au Credo 


148—Expliquez l'expression ‘monter comme un parfum suave”, 

Cette expression fait allusion aux sacrifices anciens, à ceux 
d'Abel par exemple. On brülait alors une victime et, en voyant la 
fumée monter vers le ciel, on estimait que Dieu acceptait ce acrifice 
en humant avec satisfaction cette fumée odorante 


149—Quelles dispositions doivent avoir le prêtre et les fideles en 
offrant le saint sacrifice? 

Ces dispositions sont résumées dans la prière que le prêtre récite 
les maïns jointes et posées sur le bord de l'autel. Prière: 

Dans un esprit d'humilité et avec un coeur contrit, puissions- 
nous être reçus par vous, Seigneur! et que notre sacrifice s'accom- 
plisse de telle sorte en votre présence aujourd'hui, qu'il vous soit 
agréable, Seigneur notre Dieu, 


(A suivre) 


Nagez — Dansez — Allez à cheval 
Vos boucles resteront beiles tout l'été 
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Près du Lrcoum 


Ste 2. bloc Stobet Téléphone 96 090 


…— Et tu y es allée! s'exclama le jeune 
homme qui devint blème 

… Mais comment donc! Il m'attendait 
Et je ne regretierai certainement pas d'a 
sa connaissance, je te le jure! S'il 
un tre bon, sen- 
bien ce 


voir fait 
derpar le monde, 
délicot et généreux, c'est 
patron-1à! 


| 
sible, 


…— Je le sais! fit Jean, d'une voix étran- | 


Lee 


cheline, I! hésitait presque à l'accepter 
Jamais, m'a-t-il assuré, il n'aurait pris sur 
lui de divuigue: ce déplorable incident. 


… Mais au fait, comment as-tu eu? in-| 


terrompit le frère, soudain préoccupé par | cet égard. Je suis sûre du coeur de Chris- 


ce problème 

La jeune fille haussa les épaules, d'un 
air insouciant 

—… Cela, répondit-elle, c'était un détail 
qui n'a aucune espèce d'importance. Tout 
finit toujours par se savoir. L'essentiel 
est que j'aie été avertie à temps pour pou- 
voir couper court à toutes les conséquen- 
ces fâcheuses 

… C'est-à-dire? interrogen Jean Dusser, 
avec Une gêne anxicuse 
C'est-à-dire, expliqua rapidement 
Micheline, que trés reconnaissant de l'em- 
pressement que j'avais mis à lui fournir 
tous les fonds dont je disposais, à un mo- 
ment où il était particulièrement pressé 


e 


d'argent, il s'est montré aussi accommo- 
dant que possible pour les règlements ul-| 
térieurs 


- Ce qui signifie? insista l'autre, dont 
la gorge se contractait 

—… Qu'il ne m'impose ni date exacte, ni 
échéance précise, ni limite formelle, 1 


s'en remet entièrement à ma bonne foi| 


et à ma bonne volonté. Je lui ferai des 
versements selon mes moyens, au fur et 
à mesure de mes disponibilités Même, 
il me demande instamment de ne pas me 
gèner soit en me hâtant trop, soit en ef- 
fectuant des paiements massifs qui pour- 
raient désorganiser mon budget, 


— Et le taux de l'intérêt? questionna | 


encore Jean Dusser, Combien, je te prie? 
…— Six pour-cent, 
— Pas plus? 
…— Non, je t'assure 


Le jeune homme haussa les épaules, en | 


poussant un soupir de soulagement. 


- On ne peut pas dire qu'il soit trop | 
exigeant, avoua-t-il, À sa place, il y en a | 


tant d'autres qui auraient abusé de la si 
tuation., 


— Oh! il n'en abusera pas! affirma la | 


jeune fille, La preuve, c'est que, la ques- 
tion étant ainsi réglée entre nous, il a été 
absolument entendu que tu ne serais tra- 
cassé d'aucune manière, 

“Le mois prochain, tu passeras à la Di- 
rection du service de correspondance, a- 
vec des appointements égaux à ceux que 
tu touchais, et sur lesquels, il ne te sera 
retenu que le cinquième, pour l'amortis- 
sement de notre dette. » 

Jean Dusser tressaillit, 

— De ma dette! rectifia-t-il. 

Micheline haussa de nouveau les épau- 
les, dédaigneusement. 

— Bah! fit-elle, Puisque nous sommes 
associés pour régler cette affaire-là! .,, 

Mais le front de l'aîné s'était rembruni. 

— Oui, répliqua-t-il, sombrement. N'em: 
rêche que, cette affaire étant terminée, 
fl en restera une autre à régler, entre nous 
deux, cette fois. 

— Que veux-tu dire? demanda-t-elle, 
sincèrement étonnée. 

— Je ne puis admettre que tu te dé- 
pouilles ainsi pour moi, que tu te ruines 
à payer mes dettes, et que tu engages ta 
vie à expier mes fautes. 

— Oh! protesta-t-elle, comme tu es méf 
chant, Jean! , ., En voilà de grands mots 
et de vilains mots! Entre frère et soeur, 
ne doit-on pas toujours s'arranger, et 
lorsque l'on s'aime, est-ce que la question 
d'argent doit entrer en ligne de compte? 

Une subite rougeur empourpra le visage 
du jeune homme. 

— Il n'est pas d'usage qu'un frère aîné 
détrousse sa jeune soeur pour solder ses 
fredaines, proféra-t-il avec amertume. 

Micheline se récria d'un air scandalisé, 

— Jean, comment oses-tu me parler 
iinsi? Il n'est ni question de détrousser, 
ni question de fredaines, 

“Tu as eu de graves ennuis, et mon de- 
voir était de t'aider et de te soulager dans 
toute la mesure de mes moyens .., J'eusse 
bien voulu que ceux-ci fussent plus 
grands . .. Mais à quoi bon être frère et 
soeur, si l'on n'avait pas le droit de comp- 
ter l'un sur l'autre, de s'appuyer l'un sur 
l'autre et de se rendre des services mu- 
tuels? 

Jean Dusser secoua mélancoliquement 
la tête. L'éminent service que Micheline 
lui rendait en l'occurrence, quand et com- 
ment pourrait-il le reconnaître, le récom- 
penser? Et n'aurait-elle pas, la pauvre en- 
fant, à payer trop cher l'excès d'une gé- 
nérosité inconsidérée? 

Il prononça, d'un ton soucieux: 


- Tu obères tes revenus et tu hypothè- | 
ques tes biens pour des mois, peut-être, | 


pour deux ou trois années , . . Oublies-tu 


done que tu dois te marier dans quelques | 
| innocen* de mes erreurs et de mes fautes. 


semaines”? 
Disant cela, il fixait Micheline d'un re- 


gard attristé. Fut-ce une illusion? J1 crut | 


voir la jeune fille pâlir ue 
Pourtant, ce fut d'un ton ferme et tran- 
quille qu'elle répondit: 


— Je Mi ai remis le chèque, reprit Mi- 


| répliqua-t-il dans un sanglot étouffé, 


— os, 


| 
| 


Feuilleton de “La Liberté et le Patriote“ 


Une dette sacrée 
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+ Peprodit avec l'outorsation de 


— Je t'en prie, n'aie aucune crainte à 


tian, et, d'autre part, tante Estelle tient 
à ce mariage. 


| riage que de quelques semaines, j'en | 


liérement Jesn Dusser, car il la voyait 
pleine de périls. 
— Quand je n'aurais retardé son ma- | 


— Est-elle au courant, elle aussi? ques- | éprouverais déjà d'âpres remords, me ren- 


tionna vivement Jean qui rougit de nou- | 
veau. 


saiiles, aïnai que je te l'ai dit, depuis deux 
jours et jusqu'à demain Donc elle n'a 
rien su ...et ne saura rien, je te le pro- 
mets. 

Puis, revenant à sa première pensée: 

— Si mon union avec Christian devait 
être quelque peu différée, re ne serait | 
que pour un délai assez bref, et, tel que | 
je le connais il accepterait de bonne grâce 
ce léger contretemps. | 

Et, pour achever de rassurer son frère, | 
car elle le voyait inquiet, l'adorable en- 
fant ajouta: 

— Donc, ne manque pas de prévenir ta 
fiancée que je serai heureuse de l'avoir 
pour première dernoiselle d'honneur , , . 
N'oublie pas! 

Elle brandissait vers lui, d'un air es-| 
piègle, un index fallacieusement mena- 
çant. 

I1 se mit à rire, sans doute pour mieux 
contenir une furieuse envie de pleurer, | 
Saisissant les deux mains de sa soeuret- 
te, il l'attira à lui,ret, l'espace d'une minu- | 


| 


te, la regards profondément, Puis: | 

— Micheline! fit-il 

— Quoi donc, mon grand? 

— Conment te remercier? Comment te 
dire à quel point je ,.. 

— C'est bien inutile, Jean, entre nous 
deux, pas besoin de paroles. 

— Pourtant, après tout ce que tu as fait 
pour moi .:, 

— Eh! ce n'est rien! .., Je suis ta soeur, 
voilà! .., Ta petite soeur, très dévouée! 

— Et moi, ton grand frère très indigne! | 


CHAPITRE IX 
Un congé définitif 
En quittant sa demi-soeur, Jean Dusser 
éprouvait un curieux mélange de sérénité 
et de navrement. Il se sentait l'esprit plus | 
léger, mais le coeur plus gros. 
Du point de vue matériel, il se trouvait 


| n'était possible avant dix-huit mois ou 


| et à la réalisation des économies indispen- 


avoir, du fait de la démarche spontanée 
de Micheline auprès de Bernard Chastel, 
tous les apaisements qu'il lui était humai- 
nement possible d'espérer, 

L'apport inattendu de la jeune fille se 
joignant à la valeur de vingt titres qu'il 
avait lui-même remis à son patron, consti- 
tuait un appoint important pour l'échéan- 
ce du surlendemain, et il était à espérer 
que, moyennant son crédit sur la place et 
quelques sacrifices personnels, Bernard 
Chastel réüunirait, sans trop de peine, la | 
somme nécessaire pour se tirer de ses 
embarras irnmédiats. 

Par contre, du point de vue moral, le | 
jeune homme se trouvait profondément | 
meurtri dans sa sensibilité, qui était réslle, | 
et humilié dans sa dignité d’hemme, à la | 
pensée que son propre salut aurait coûté 
des efforts si onéreux à la trop généreuse | 
Micheline, 

— Je n'ai pas voulu cela! se disait-il | 
tristement. Il y a, dans cette situation 
paradoxale, quelque chose d'injuste et 
d'inadmissible qui me révolte . .. Si j'avais | 
pu prévoir qu'elle se disposait à se sacri- 
fier ainsi pour moi, je m'y serais opposé de | 
toutes mes forces! .,, 

En se disant cela, il était absolument | 
sincère, car il voyait les chosès telles 
qu'elles étaient avec toutes leurs consé- | 
quences possibles. 

Si, dans son abnégation fraternelle, dans 
ce désintéressement total qui était l’un 
des traits saillants de son caractère, Mi- 
cheline n'avait voulu songer qu'à parer 
aux difficultés du présent, le frère aîné, 
lui, envisageait l'avenir, et cela n'allait 
point sans inquiétude. | 

— Elle se dit sûre de Christian, pensait- | 
il, et je crois qu'elle a raison. Il l'aime 
vraiment, et je suis convaincu qu'aucun | 


calcul vénal, qu'aucune arrière-pensée 
d'intérêt ne se mêle à ses projets de ma- 
riage . .. 


“Mais, enfin, la vie a ses nécessités. si | 
Micheline prend ma dette à sa charge, elle 
diminue, pour un temps indéterminé, les | 
ressources que, normalement, elle devrait 
apporter à son ménage. C'est une longue 
période de restrictions et de gêne qui pè- 
séra sur cu jeune couple, pourtant bien 


Et puis, il y avait une autre hypothèse, 
à laquelle Micheline avait fait une dis- | 
crête allusion: l'ajournement de son union 
avec Christian. ” 

Or cette alternative alarmait particu- | 


Le professeur NIMBUS 


dant compte que c’est autant de bonheur 
que je lui vole sur sa vie. Mais dans son 


quelle époque prétend-elle reporter la date | 
de ses noces? | 

La réponse à cette question n'était que | 

trup facile, Ne voulant pas faire suppoïter 
à son fiancé les sacrifices qu'elle s'était 
délibérément imposés à elle-même, elle 
avait résolu de ne pas se marier avant 
que la dette de son frère ne fut intégra- 
lement payée, et son avoir personnel dé- 
finitivement libéré de cette charge: 
Mais c'est insensé! raisonnait Jean 
Dusser, à la fois navré et furieux. Cela 
peut durer des mois, peut-être deux ans 
ou plus! Christian aura-t-il la patience 
d'attendre aussi longtemps, sans même 
savoir pourquoi, après s'être vu à la 
veille d'une union si ardemment espérée, 
au seuil d'un bonheur si fervemment ré- 
vé? 
et prévoir les variations d'un coeur sou- 
mis à de trop rudes épreuves? ,,, 

Et le jeune homme exhala ‘un doulou- 
reux soupir. Car, en pensant au mariage 
de sa cadette, il songeait aussi, et tout na- 
turellement, au sien, qu'il allait falloir 


| ajourner encore, si toutefois Lucille et la 


terrible Athénaïs consentaient à lui ac- 
corder de nouveaux délais, 

Or, cela semblait d'autant moins pro- 
bable que cette fois, il faudrait bien leur 
avouer sans ambages qu'aucun mariage | 


deux ans: temps minimum nécessaire à 
l'amortissement d'une partie de sa dette 


sables pour son entrée en ménage. 

— Pauvre Lucille! se disait-il avec un 
serrement de coeur, Si je suis obligé de 
renoncer à elle, du moins elle saura à quel 
point je l’ai aimée! . 

Hélas! Il l'avait aimée jusqu'à l'égare- 
ment, jusqu'à l’obnubilation de sa con- 
science, jusqu'à l'oubli de ses devoirs, jus- 
qu’à la perte de l'honneur , , . et tout cela 
pour aboutir à quoi? 

Il le sut, pas plus tard que le lendemain, 
quand, au sortir de son bureau, il se rendit 
directement chez Athénaïs Rivoire. 

Cette fois, Lucille Neyrand se trouvait 
près de sa tante; mais, à l'accueil glacial 
et méfiant des deux femmes, Jean Dusser 
comprit tout de suite qu'il ne trouverait 
auprès d'elles ni complaisance ni sympa- 
thie. 

D'ailleurs, à peine eut-il été introduit 
au salon que l'intrépide Athénaïs donna 
le signal des hostilités: 

—Monsieur, dit-elle avec une affectation 
d'impertinence dont le jeune homme se 
sentit touché au vif, je ne prendrai pas 
la peine de vous demander quelles nou- 
velles vous apportez, car de toute éviden- 
ce elles ne sauraient être bonnes. 

Et comme il la regardait, décontenancé 
par cette attaque brusquée: 

— Oui, reprit-elle d'un ton de féroce 
ironie, un hasard nous a mises au eourant 
de vos . .. démêlés, si je puis dire, av 
la maison Bernard Chastel .., 

Jean Dusser se sentit rougir, mais de 
colère plus encore que de confusion. Il 
comprit soudain qu'après l'avoir reçu, en- 
couragé et favorisé de son mieux, la vieille 
fille avait brusquement changé d'avis, et 


| s'appliquait systématiquement à le déni- 


grer et à lui nuire auprès de sa nièce, 

Aussi fut-ce d'un ton bref, cassant, et 
tout juste correct qu'il répliqua, en fou- 
droyant la mégère d'un regard chargé de 
mépris: N 

— Mes démêlés, comme vous dites, sont 
terminés depuis longtemps, Vous pourrez 
vous en assurer auprès de M. Chastel, si 
le coeur vous en dit, 

“Mais je ne suis point venu pour vous 
entretenir d'un incident, d’ailleurs clos, 
qui n'intéresse que moi. Je voulais voir 
ma fiancée, que je n'ai pas eu la chance 
de rencontrer l'autre soir et à qui j'ai à 
parler sérieusement. 

Ce disant, il se dirigeait vers Lucille, 


| assise près du piano, à l’autre bout du 


salon. Mais la jeune fille, se dressant en 
sursaut, l'arrêta d'un geste. 

— Monsieur Dusser, prononça-t-elle 
lentement — et il comprit qu'elle aftectait | 
de ne plus l'appeler par son prénom — 
Monsieur Dusser, je regrette que vous ne 
vous soyez pas épargné cette course inu- 
tile. Car, désormais, nous ne pouvons plus 
rien avoir à nous dire, n'est-ce pas? 

Le jeune homme recula d'un pas et pälit,, 
atteint en plein coeur par ce coup droit, | 
porté par une main si chère, 

- Lucille! s'écria-t-il d'une voix étran- 


| traité de la sorte? , 


Qui pourrait garantir ces choses-là | 


glée. Est-ce donc vous qui parlez ainsi, | 


à moi, votre fiancé? .,, 
Elle secous vivement la tête 


| — Vous n'êtes plus mon fiancé! rectifia- | 
| t-elle sèchement. Je vous rends votre pa- | 


role . . . Et je reprends la mienne, comme 
j'en ai doublement le droit , .. 

— Mais ce n'est pas possible! protesta 
Jean Dusser qui sentait ses yeux se voiler 


d'un brouillard rougeâtre. Que vous ai-je | 
pour mériter d'être | 


donc fait, Lucille, 
. « Ah! je vois bien 


qu'on 7ous aura monté la tête contre moi. 

La jeune fille haussa dédaigneusement 
les épaules: 

— Oh! moi, fit-elle, je ne suis pas de 
celles que l'on influence avec des paroles, 
des conseils ou des racorftars. Personne 
ne peut me “monter la tête”. Je n'agis que 
de mon propre mouvement, et en pleine 
indépendance , ,,. 

Alors, expliquez-moi! insista-t-il 


— Pas le moins du monde! répondit pré- | dessein, à quoi rime cet ajournement? A | désespéré par cette froideur narquoise. 


cipitamment la jeune fille, Elle est à Ver- | 


— C'est bien simple! Je ne vous repro- 
che pas d'avoir puisé avec un peu trop de 
désinvolture dans la caisse dont vous à- 
viez la garde. J'estime que cela ne me 
regarde pas. Et, du moment que vos pa- 
trons se déclarent satisfaits, j'aurais mau- 
vaise grâce à être plus difficile qu'eux 
Seulement, ce petit incident a fait décou- 
vrir une chose qu'on ne soupçonnait pas: 
C'est que vous êtes un joueur, un joueur 
effréné, qui ne recule devant aucun moyen 
pour assouvir sa dangereuse passion 

“Eh bien! Monsieur, je n'entends, en ce 
qui me concerne, ni être mise sur la paille 
par mon mari, ni risquer de devenir un 
jour, la femme d'un bagnard. Voilà! 

Jean Dusser poussa un cri de douleur et 
d'indignaticn: 

— Lucille, ne me parlez pas ainsi. 
Moins que personne vous n'en avez le 
droit, et tôt ou tard vous vuus repentirez 
de votre dureté! On ne condamne pas les 
gens sans les entendre. Laissez-moi m'ex- 
pliquer, vous jugerez ensuite. 


De nouveau, l'ex-fiancée haussa les 
épaules et se rassit d'un air d’ennui. 
Ecouta-i-elle seulement ses explica- 


tions? 

Comprit-elle que c'était son amour pour 
elle, la peur de la perdre s’il ne l'épousait 
au plus vite qui avait poussé Jean sur la 
pente fatale? Entendit-elle ses supplica- 
tions, ses adjurations, ses promesses, ses 
serments pour l'avenir? 

Quand il eut fini, Lucille releva la tête, 
et laissa tomber, négligemment. 


— Tout cela est très fâcheux, j'en con- | 
viens, Par malheur tous les discours du | 


monde ne peuvent empêcher ce qui a été. 
Que vous ne soyez qu'à demi coupable, 
que vous soyez excusable même dans une 
certaine limite, je l'admets très volontiers, 
Comme aussi je crois à votre ferme propos 
de ne plus jamais jouer, I] n'en reste pas 
moins que vous êtes lourdement endetté, 
que vous avez dispersé votre patrimoine 
et obéré votre avenir. Vous déclarez vous- 
même qu'il vous faudra de longs mois pour 
vous remettre à peu près à flot, 

— Je ne Vous demande que de m'atten- 
dre‘encore un peu. 

Lucille eut un ricanement rageur. 

— Vous me demandez précisément la 
seule chose qu'il ne soit pas en mon pou- 
voir de vous accorder! lança-t-elle d'une 
voix stridente, Vous attendre encore? 
Impossible, mon cher! Je ne vous ai que 


trop attendu et pour en arriver où nous | 


en sommes. Eh bien, cela suffit, Je veux 
me marier jeune, avec quelqu'un de soli- 
dement posé et suffisamment riche pour 
me mettre à l'abri des alées de l'existence, 
Je trouve actuellement une occasion que 
je prétends bien ne pas laisser échapper, 
car elle ne se représenterait sans doute 
plus, Donc je maintiens ce que j'ai dit en 
commençant: Je me considère désormais 
comme libre. Veuillez en faire autant de 
votre côté! 

— Vous ne m'avez donc jamais aimé? 
balbutia le malheureux, accablé de cha- 
grin et de honte. 

— Sait-on jamais si l’on aime ou si l’on 
n'aime pas ? fit-elle avec un scepticisme 
réellement effrayant chez une créature si 
jeune. Vous ne me déplaisiez pas, c'est cer- 
tain et je vous eusse épousé. 

“ Mais la vie moderne n'est pas une ber- 
gerie, mon pauvre ami ! C'est une chose 
sérieuse, une compétition difficile, où cha- 
cun doit lutter pour courir sa chanre, ..,. 
Comment, à votre âge, avez-vous pu l'ou- 
blier ? ,,.” 

Lucille prononça ces derniers mots:'avec 
une expression de pitié si insultante que, 
de blême qu'il était, le jeune homme rou- 
git jusqu'à la racine des cheveux. 

Athénaiïis Rivoire sortit de son mutisme, 
jugeant que cette désagréable cérémonie 
s'était suffisamment prolongée. 

Elle se leva, et d’un ton d'autorité : 

— Il me semble que cet entretien a assez 
duré, déclara-t-elle, M. Dusser doit être 
amplement fixé sur les sentiments et in- 
tentions de son ancienne fiancée. 

— Intentions qui sont irrévocables ! sou- 


‘ligna Lucille en se levant aussi pour mieux 


marquer la fin de la conversation. 

— Tous regrets seraient superflus ! re- 
prit la tante, en s'adressant directement à 
Jean. Le passé est mort et bien mort. Le 
mieux est de l'oublier. 


(A suivre) 


La vie des LIVRES 
et des LETTRES 


© "La lecture de tous les bons livres est comme une conversation 
les plus honnêtes gens, une conversation étudiée, en loquelle ils 
nous découvrent que les meilleures de leurs pensées”. 

Descartes (1596-1650 


REMOUS 


par Blaise ORLIER 


(Spécial à ‘’La Liberté ot le Patriote") 


| Il y a à peine un an, Alphonse 
| Piché faisait son entrée dans la 
| maison de nos lettres en publiant 
ses simples et touchantes Ballades 
| de la petite extrace, Ce premier 
| recueil de poèmes ramenait dans 
| notre poésie une veine 2 are de 
|négligée depuis Jean arrache 
|et révélait un talent poétique d'u- 
ne qualité assez rare en Ces an- 
|nées où la prose semble appeler 
| à elle nos meilleurs écrivains. Ce 
même poète vient de publier chez 
Ile même éditeur un nouveau ca- 
hier de poèmes, d'une inspiration, 
|d'une tenue et d'un style fort 
différents de ceux que nous a- 
vions découverts dans ses Balla- 
|des villonesques. Les sonnets et | 
les suites poétiques qu'il a recueil- 
{lis dans Remous n'ont pas l'unité 
| d'inspiration et de ton des Balla- | 
des; ce sont, en général, des poë- | 
{mes plus ambitieux qui, malheu- 
reusement, n’ont que rarement la 
cohésion à laquelle atteignait son 
premier recueil. Ce second cahier | 
[n'est toutefois pas négligeable et 
certaines parties répondent à no- | 
tre attente poétique | 
| Alphonse Piché a sans doute 
|beaucoup fréquenté Baudelaire, 
Imais je ne veux pas dire par Jà 
[qu'il en soit un imitateur. L'au- 
[teur des Remous a un tempéra- 
|ment poétique bien à lui et sa 
voix a un accent de sincérité qui 
|ne trompe pas. Il n'a de Baude- 
laire ni la morbidité ni l'extrême, 
{perfection technique: mais il a, 
|comme le poète des Fleurs du mal, 
| le sens de la nuit, le besoin du va- 


Vient de paraitre 


Aux Editions Fides 


Jacques-Albert SEIGLET 
(1916-1940) 
par Marthe WOLFROM 

La biographie de Jacques-Al- 
bert Seiglet n'est pas un habile 
exposé chronologique des événe- 
ments qui ont conduit l'action 
d'un caractère d'élite au travers 
des épreuves de la vie, pas plus 
| que l'étude de ses défauts et qua- 
lités. C'est à la fois quelque chose 
de plus simple et de plus grand: 
de plus simple parce que la lec- 
ture s'en fait aitachante dans une 
progression insensible et natu- 
relle d'un intérêt toujours sou- 
tenu; de plus grand parce que 
nous voyons surgir un être hu- 
main, fait comme nous, qui se dé- 
veloppe merveilleusement, au 
physique et au moral, sous l’in- 
fluence de deux forces, si souvent 
fatales lorsque mal équilibrées: 
la famille et la société, Sa famille 
aurait pu faire de Jacques-Albert, 
l'enfant très gâté d'une grand- 
mère, d’une mêre et d'une soeur 
ainée qui l'adoraient; et plus tard, 
les écoles neutres de l'Etat ne lui 
offraient rien de très formateur, 
| au sens chrétien du mot. Et pour- 
tant, c'est vraiment là que Jac- 
ques-Albert forma son âme d’a- 
pôtre en vue du rayonnement de 
l'esprit chrétien dans les masses 
ouvrières, où son rôle futur d’in- 
génieur je destinait à être chef. 

L'auteur du livre ne fait que 
très rarement des commentaires 
personnels: c'est Jacques-Albert 
lui-même qui, sans le vouloir, 
| nous fait assister à l'évolution de 
| sa vie intérieure dans la corres- 
pondance volumineuse qu'il en- 
tretient avec sa soeur, ses condis- 
ciples de classe, ses compagnons 
d'oeuvres sociales, relations entre 
|hommes, entre hommes et fem- 
mes, sa conception du mariage 
chrétien, si suggestive et si con- 
vaincante; enfin, son sens de la 
vraie piété, où il distingue le de- 
voir d'état de la vie d'oraison, l’o- 
bligation d'être quelqu'un, à la 
hauteur D à tâche, tout en pra- 
tiquant l’ofbli de soi; où il mon- 
tre, en se sacrifant lui:même, la 
beauté de don total sans marchan- 
dage avec les hommes et avec 
Dieu. 

La vie de Jacques-Albert Sei- 
glet vaut un traité de vie spiri- 
tuelle et missionnaire: après lec- 
ture, on se sent transformé, gran- 
di et plus fort. 


| olié chez Fides. 
Prix, par la poste: 51.60. 


1,600 ouvrages récents 
qualifiés quant à leur valeur, 
morale 


Î 


Que valent au juste tous ces li- 
|vres, plaquettes et brochures, ces 
publications de toute couleur et 
de toute dimension, ces écrits aux 
|titres énigmatiques ou alléchants 
qui se disputent nos marchés? Il 
ly a là des aliments intellectuels et 
|moraux de toute qualité depuis le 
poison jusqu’au tonique. Mais qui 
nous dira la ques de tel ou tel 
livre? Est-ce la réclame? l'aspect 
extérieur du volume? la vogue 
dont il jouit? La prudence la plus 
élémentaire tient pour suspectes 
ces sources d'information. 

Les lecteurs sérieux et avisés 
auront désormais à leur disposi- 
tion un guide facile à consulter 
| pour connaître la valeur morale 
|des publications qui sont sur le 
|marché. Le Service de Bibliogra- 
phie de Fides vient de publier une 
| plaquette intitulée: 1,600 ouvra- 
{ges récents qualifiés quant à leur | 
| valeur morale. Si l'on désire une | 


|recension plus complète des vo- ||! 
|lumes qui y sont mentionnés, on ||! 


| "50 cents l'exemplaire 
| $5.00 la douzaine 

| 

| 


in'aura qu'à consulter le numéro | 
| de Mes Fiches ou de Lectures dont | 
la référence est indiquée à côté 
de la cote morale, Cette brochure | 
doit trouver place dans toutes les | 
bibliothèques qui se veulent bien- 


| faisantes {ll 


Une brochure de 56 pages, pu- | 
bliée par Fides, 
{Prix, par la poste: 50.30, 


gue infini, la hantise d'un monde 
dépouillé des sordidités que ce- 
lui-ci nous propose trop souvent, 
et, malgré cela, une certaine con- 
nivence pour les faiblesses d'une 
humanité attachée à sa misère. 
Alphonse Piché est un des jeunes 
poëtes avec lesquels il faut comp- 
ter. 

Plus ambitieux que les Balla- 
des, ces nouveaux poèmes ont 
présenté au poète plus d'écueils 
a" n'a pas toujours su éviter. 
es longues suites manquent d'u- 
nité et ont quelque chose de ca- 
hotique qui ne satisfait pas com- 
plètement l'auditeur ertaines 
images sont trop usées, d'autres 
trop étonnantes. Lorsqu'on lit: 


L'astre mystique est mort au 
baiser de la nuit ;.. 


| ou: 


Et cette heure tombée à l'horlo- 
ge lunaire ... 


on ne peut s'empêcher d'y dé 
couvrir une allure livresque dont 
l'absence nous causait tant de sa- 
tisfaction dans les Ballades. Par 
contre, certains sonnets ont 
grande allure et révèlent un mé- 
tier sûr, Certaines strophes rap- 
pellent le meilleur DesRochers: 

Puisque voici l'automne au 
coeur de notre amour 

Puisque s'en est allé le souci 
de vos roses, 

Chère, fermez les yeux sur ce 
temple morose 

Et laissez le sommeil vous ap- 
porter le jour. 


Il est doux à l'esprit absent des 
vains travaux 

De contempler un arbre oublié 
de l’Utile, 

Majestueux et fort, 
de la ville 

Où peine tout un monde épris 
de son fardeau. 


s'élevant 


Ce dernier vers nous ramène 


evec 


au pays des Ballades, et là où ex- 
celle Alphonse Piché, c'est lors- 
qu'il chante les humbles gens et 
les humbles tâches les ruelles 
grises, cette pauvre ville où peine 
une humanité qui doit chercher 
la joie et la pureté au milieu de 
la misère et de l'ordure. Soir est 
une réussite qui rappelle certains 
nocturnes de Clément Marchand 
et, à ce propos, il est intéressant 
et étonnant de constater que les 
deux meilleurs jeunes poètes de 
la ville sont deux citoyens de cet- 
te paisible et charmante ville de 
Trois-Rivières, dont les accents 
sembleraient plutôt être ceux de 
poètes métropolitains hantés par 
les rues hallucinantes et les in 
dustries fumantes. Mais la poésie 
a de ces caprices, et l'on sait plu- 
sieurs poètes montréalais qui rê- 
vent de verdure et de grands es- 
paces. Contrairement au prover- 
| be, chacun donne ce qu'il n'a pas! 

A certains moments, Alphonse 
Piché tente d'être un de ces poè- 
tes de la connaissance ou de la 
conscience tourmentées mais la 
n'est pas sa veine la plus authen- 
tique, Là où il excellesc'est dans 
l'expression, profondément sen- 
tie, des sentiments obscurs et des 
ambitions frustrées des petites 
gens. C'est lorsqu'ils se rappro- 
chent le plus des Ballades que les 
poèmes de Remous sont le plus 
émouvants et, bien qu'il soit dési- 
rable qu'un poète se renouvelle, 
ii faut espérer qu'Alphonse Piché 
saura rester fidèle, en l'approfon- 
dissant, à sa première manière, 


Remous, par Alphonse Piche, 
Montréal, Editions Fernand Pi- 
lon, 1947; 78 pages. 


M. OMER HEROUX 
PREND DU MIEUX 


MONTREAL -—— Frappé de con- 
gestion, la semaine dernière, M. 
Omer  Héroux, directeur du 
Devoir, prend du mieux. Il de- 
vra garder la chambre plusieurs 
jours. 


Pourquoi j'a 


Nul n'ignore que Fénelon, cet- 
te grande figure d’un siècle mé- 
morable, mérite à plus d'un titre 
notre admiration. 


Pour ce qui en est de nous, 
Canadiens-français, quel senti- 
ment de fierté et de reconnais- 
sance ne devrions-nous pas é- 
prouver à la pensée que le désir 
de ce personnage illustre fut d'a- 
bord de se consacrer aux mis- 
sions du Canada! Combien ce gé- 
nie célèbre n'eut-il pas contribué 
à illuminer notre histoire déjà 
si glorieuse! 


Sans doute la Providence lui 
réservait un rôle tout différent, 
aussi le voyons-nous accomplir 
auprès du duc de Bourgogne une 
oeuvre de maitre. En faisant de 
cet élève au caractère impétueux 
et révolté le prince le plus doux, 
le plus vertäeux, sur lequel la 
France fondait de si belles espé- 
rances et de la perte duquel elle 
ne s'est jamais consolée, Féne- 
lon s'est montré un éducateur 
d'une habileté exceptionnelle. Et, 
pour qui cherche dans les ro- 
mans des situations prenantes, 
quoi de plus émouvant, que le 
récit de l'affection qui conserva 
ces deux nobles âmes si étroite- 
ment unies jusqu'à la fin, aux 
jours d'épreuve comme aux heu- 
res de félicité. 


Dans son diocèse, ce grand Ar- 
chevêque a laissé encore des - 
ces ineffaçables de cette noble$se 
de coeur et de ceite grandeur d'4- 
me qui le fit adorer de tous. N'é- 
tait-il pas pour son peuple un ami 
en même temps qu'un père? 

Enfin, théologien, philosophe, 
orateur, académicien, partout le 
Cygne de Cambrai s'est iliustré 
par la finesse de son esprit, la 
douceur de son caractère et la 
sublimité de ses vertus. 

Ne purable ti pos qu'une figu- 
re aussi sympathique n'aurait dû 
posséder que des amis et ne ja- 


Un oûivrage de 343 pages, pu-| mais connaître la disgrâce? 


Au contraire, comme pour 
nous montrer qu'il était capable 
d'être grand dans l'’affliction de 


même qu'il l'avait été au sein de | 


la fortune Fénelon s'est trompé, 
et comme sa renommée était pri 
verselle, l'erreur eut un reien 
tissement universel. 


Son livre “Explication des ma- 
ximes des Saints” qui paraissait 
spaneuver le quiétisme fut signa- 
lé comme dangereux. De bonne 
grâce Fénelon voulut alors qu'il 
fut soumis au jugement de Rome. 
Et, lorsque après un examen mi- 
nutieux, la voix toujours pater- 
nelle de l'Autorité suprême jugea 
à propos de se prononcer, n’est- 
ce pas sur un ton qui semblait 
vouloir adoucir la sentence: “Il 


ime Fénelon 


a erré par excès d'amour de 
Dieu.” 

Mais combien il fut édifiant 
de voir avec br simplicité cet- 
te âme si profondément chrétien- 
ne sut accepter la condamnation... 
C'est pour cela que l'on a pu dire : 
de lui: “Fénelon a été condamné 
par l'Eglise, mais il eut la gloire 
de l'édifier par sa religieuse sou- 
mission.” Quelle merveilleuse 
preuve de l'infaillibilité de l'E- 
glise, et quelle magnifique leçon 
de soumission ‘à ses directives! 
Voilà pourquoi j'aime Fénelon! 
Fénelon s'est trompé, ne serait- 
ce pas pour laisser à la postérité 
un exemple de la dignité dans 
l'humiliation? 

A notre époque encore com- 
bien de gens ne craignent pas de 
fouler aux pieds la plus saine 
vérité pour faire prévaloir leurs 
opinions, au point que l’on sem- 
ble croire plus facile d'inventer 
une religion de compromis. L'his- 
toire ne manque pas d'exemples 
de ces êtres ambitieux que l'or- 
gueil empêcha de reconnaître 
leurs torts. À quoi cela les a-t-il 
conduits? Leur mémoire est à 
jamais flétrie. Tandis que, à 
l'exemple de Fénelon, loin de 
s'abaisser ces esprits obstinés 
n'auraient fait que se grandir 
s'ils avaient su s'incliner devant 
la vérité. F 

11 est admirable d'accomplir 
des oeuvres grandioses, mais il 
est une chose plus admirable et 
plus difficile, c'est d'avouer que 
l'on s'est trompé. N'est-ce pas 
aussi ce qui prouve bien que nous 
avons travaillé en vue de la gloi- 
re de Dieu et non de la nôtre, 

| L'histoire nous dit: ‘’Bossuet 
eut le mérite de faire condamner 
des erreurs qui n'étaient pas 
sans danger, Fénelon eut le mé- 
rite encore plus rare de se sou- 
mettre äuû jugement qui l'avait 
condamné.” Oui. qu'il est beau, 
Fénelon, lorsqu'il reconnait son 


erreur! 
MARIE REINE, 


| POUR CE 


UNE FRICTION AU.. 
{ 


| 


| 82, rue St-Alban, 


Un Cadeau de Noël 


pour un petit Noir, s'il vous plait | 


Des milliers de petits Africains demandent un | 
catéchisme en leur langue maternelle | 


Prière d'envoyer votre offrande à la | 


Sodalité de Saint Pierre Claver 


Toronto 5, Ontario 


+ 
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rever à 1071, avenue Clarence. Fort 
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PETIT HOTEL MODERNE À vendre 
‘ Winr ek dans district pros- | 
e sur grand chemin, avec clientèle 
12e et mixte. Licence Salle de 
: L Bien meublé. Prix 
1 avantageuses. Ocrasior 
ménage act et entreprenant 
de , érA acce he» cor 
e rtle du paiement, S'adresser à 
C. Bufret, 202, bloc Meïntyre, Winni 
pes, Man 735-290 
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Craignerz-vous de manger À 
L bles gastriques et peptiques d'es- 


| L r rulasement rapide 

ble tre ndigestion acide 

es gastriques acidité la 

tat es gonfle 

. ne acide et nerveux 

e ( pri Golden pou 

r és, 9100: 120 
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POUR ACHAT ET VENTE de pro- 
priétés de ville, campagne, fermes 
Ou commerces, s'adresser À 
C. BUFFET 
202, Edifice Mclntyre 
Téléphones: 97125 ou 204 567 


AUTO--Si vous désirez acheter une au- 
tomobile ou vendre la vôtre, adres- 
sez-vous à À, Couture et O. Mousseau, 
Hub Service Station, angle Taché et 
Provencher, 8t-Boniface, Nous lave- 
rons votre automobile et la règlerons 
gratuitement. Tr 


51 VOUS SOUFFREZ D'ARTHRITE OÙ 
DE RHEUMATISME, et si vous ne 
pouvez obtenir de soulagement, écri- | 

Boîte 329, 

Tr. 


vez-moi. Ad, Bruyère, 
Transcons, Man. 


rue Sherbrook, Winnipeg. Té- 
léphone 35 226. 
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A VENDRE 
né au bile et trocte 

“ ave ALT | CL 
ser à La Broquerte Transler 


querte, Man 


La hre- 
116-207 


A VENDRE 
arcré e 


CL 


L'adresser à M. 4 
luin, Lebret, Sask 


BONNE FEMME à ve . 


snce facile, 5 S'a- 
Huffet. 202, bloc Me-} 
Man 135-29C.| 


dresser à «‘ 
Intyre, Winnipeg 
“ | 
MAISON A VENDRE, rue Aulneau. St- 
Boniface fans partie neuve prés | 
r. Tout à tait mo- 


eotionnellement bier 


a 1 ans, 6 belles cham- 

. « + de a On acceptera 

A r à re ar . 
er : i «| S'adresser à 
{ Mutfet. 202, bloc Melntyre, Winni 
125-29€ 


pex, Man 


TERRAINS DE 
| À 


JARDINAGE aux en- 
l élevage 
£ 


: « ri-Ga: rs 
+ , ; 


e Bie Pres 
ç autot € Prix 
once avantage S'adres- 
ser à € Huflet, 2302, bloc Meïlntyre 
Winnipeg, Man 125-290 
Hommes! Femmes de 25, # s0. #0 | 
ar Manquez-vous d'énergie Vous | 
ente ñ ‘ nerveux, épuisés 
4 e Je e en L de a vire. | 
re L « à € Golden Wheat | 
Ge [e) + aident à tonifier et à 
revivifier tout le stème. Pour ceux 
ne veulent pas ‘vieillir avant le 
temps Demandez les capaules ‘“Gold- 
en Wheat Germ © pour avoir de 
énergie, de la vigueur, de la vita- 
lité. 50 capeulés, $1/00: 300, $5.00 
Dans toutes les pharmacies 
A VEXDRE OÙ A ECHANGER — Ur 
amion Chevrolet, 1935: 1! tonne 
bonne conditicn, À vendre ou À é- 
hanger pour une automobile s'adres- 
ser à 521, rue Des Meourons, St-Boni- 
face, Man 737-29C 
A VENDRE Livraison Immédiate 
aver General Electric 139.50 
aver [s 188.50 
ave Connor” 199.55 
ave Beat 149 50 
iver Speed Queen 140 95 
ave A BC 182 00 
aver automatique 
« 299 50 | 
Machine à repasser ‘’Beatty 179.50 
Poêles de cuisine ‘General Electric” 
Réfrigérateurs ‘General Electric. 


Radios de toutes marques et de tous 
prix 
FONTAINE & COMPAGNIE 
165, ave Provencher Tél. 201 425 
733-320 
A VENDRE — 18 tracteurs, 7 moisson- | 
neuses-batteuses (combines) à auto- | 
propulsion, derniers modèles, 2 ca- 
mions 2 tonnes 1947, 2 camions 14 
tonne 1941. S'adresser à M. X. Paillé, 
257, rue Hamel, St-Boniface, Man 
708-29C. 
AUTOMOBILE-SI vous voulez faire | 
réparer votre automobile, si vous avez | 
besoin de pièces de rechange, si vous 
voulez de l'essence ou de l'huile, a- 
dressez-vous à Labossière et Fils, 353, | 
avenue Provencher, St-Boniface. TéL | 
203 970. Tr.) 
Il 


DEMANGEAISON VITE ENRAYEE 


(Onguent supérieur) 
Guérit maladies de peau — Nom- 
breux témoignages — Efficace con- 
tre: eczéma, dartres, pied d'athlète, 
plaies aux jambes 
Grande boîte, $180 — Garanti 
BETTEZ' AGENCIES 


Gravelbourg, Sask. 


SPECIAL! 


Nous 
venons de 


sommes 


Grand choix à 


heureux 
recevoir notre assortiment de 


d'annoncer que nous 


différents prix 


Cartes de Noël et du Nouvel An 


TISSOT 


146, avenue Provencher 


PHOTO 


St-Boniface 


c Tél. 201 862 


Vous pouvez vo 


de 35 mm. pour votre localité 


Un film 
ave tres en 


français 
anglais ., 
N ation anglaise par 


CHARLES BOYER 


\ 4 


MICHELE MORGAN 


RAIMU : LOUIS JOUVEF, 


+ ALL-STAR CAST 


OX 


Télégraphiez 


Téléphonez |'AFPA 
ALLIANCE FILMS LTD. 
303, Bloc Donalda 
sd Tel. 98 330 


Très bien. Voici ce que vous obtenez lorsque 
vous achetez chez Huot: un tissu si distingué, 
si riche d'apparence que vous l'apprécierez 


hautement. Oui, c'est une 


laine de qualité exceptionnelle, souple, unie, 


| race, 


Grande fête paroissiale 


km à wc £ 
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. tte £ e 
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étaient enus assiste à ur 
rec ( tes 5 étés de 
paroisse prirent par 

Les invité d'ho ‘ 

e R. P. M. Lavigne, prov 
des Oblats, le KR. P. D. Jui 

\ a maison 

> 1 St-B 
niface, et ancien curé du Sacré 
Coeur, les RAR. PP. Oblats de 
l'Oeuvre de presse catholique 
ainsi que M. Ernest Guertin, grand 


bienfaiteur de la paroisse, accon 
pagné de Mme Guertin 
Programme 
Les enfants de l'école ont p 
sente une pet 
ant l'historia Le par 
A l'issue de ce sketch, Mile 
La: mie 
remerciements à M. Ernest Guer- 


{in à 


te sayneétle 


rése 


on du #on princie 


OCCAS 


ar se 

e Mulvit < 
et de € Ame 

M Jean-( 1 
offrit ñn bouauet 


homme Î î 
uel à M. Guertin 


M. Ernest Guertin 


M. Guertin uché de ces mar 
ques de reconnaissance des éco- 
liers, les remercia à son tour 
Dans une très touchante allocu 
tion, il dit la joie qu'il ressent en 


cette fête. Il réitère son attache- 


|ment à la paroisse et donne Ges 


conseils très justes à la gent éco- 


lière Son entnousiasme est Com- 
municaiif, surtout lorsqu'il de- 
|mande aux écoliers de rester tou- 
| jours attachés à notre belle 1: 


gue française, d'être fiers de 
d'être toujours courageux 
et persévérants 


men annee men on 


A VENDRE 


A Lorette, près du village, 157 acr 
145 acres prêtes à semence 
printemps prochain mne mais 
étable, plancher er ment et a 
bâtisses. Prix, 862.50 l'acre. C 
requis, $8,000.00 ou prendra une tr 


échange 
10 va- 


son de 9 à 12 chambres en 
Ou vendra la terre, le roulant 
ches À lait, grain, foin, tracteur, etc 
pour $13,500.00 


A vendre 
Rue Crawford, Norwood 
derne 7 chambres, 
comptant 


Maison mo- 
Prix #4,000.00 


Adressez-vous à 

ART. TOUGAS ou à D. 
190, avenue Provencher, 
Tél, Rés. 206952 ou 


MARION 
St-Boniface 
201 028 
111-290, 


| 81 vous avez les cheveux gris, rendez- | 


les de teinte naturelle avec du 
“Never Grey”. Ce n'est pas une tein- 
ture, mais un tonique merveilleux 
Ecrivez pe obtenir un dépliant gra- 
tuit. A.-J. 

cona. Man. T. 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


266, rue Sherbrook 
Winnipeg Tél: 72 550 
PS 


Dr J. Gilman Barrie, M.D. 


Médecin et chirurgien 


Heures de bureau: 
2h. à 5h 


pm 7. à 8h. p.m 
ou sur rendez-vous 


Bureau et résidence 


202 384 


avenue Roseworne 


Téléphone: 


11, St-Vital 


Pour Vos 
Troubles de pieds? 


Consultez le 
Dr J.-N. Rousseau, MT. 
Pédicure Spécialiste et 
Orthopédique Technicien 
Téléphone: 203 926 


157A, AVENUE PROVENCHER 
St-Boniface, Mon. 


CIMEMT 


Du ciment de Portland, 
© Etats-Unis 


peut être obtenu par chars 
directement des 


LIVRAISON RAPIDE 
Pas d'agents 


Etats-Unis 


Avis 
de 
Aussi autres matériaux de 


construction tels que clous en 
acier, en grandes quantités 


Télégraphiez — Ecrivez — 
Télephonez 


Building 


Commission Agency 


14, rue Richmond Est 
Toronto, Ont. 
Wa. 1437 


donne opres réception 
toutes les commandes 


Ouvert le soir jusqu'à 9h 


Au Sacré-Coeur 


Bruyère, Boîte 329, Trans- | 


LA LIBERTE ET 


cirices 
Mlles 


de 
Simonne 

Escaravage, 
MM. Donald 


1 


LÆ 4 


npagne, Yvonne 


La 

La Société St-Jean-Baptiste 
M. JA. Rhéaume, président de 
Société St-Jean-Baptiste 
bref historique et offrit 
m de tous ses membres ses 
erciements au bienfaiteur de 


à paroisse 


Enfants de Marie 


Les Enfants de Marie étaient 
eprésentées par Mile Hélène 
val qui nous donna quelques 


chansons de son répertoire. Mme 


la ! 


LE PATRIOTE 


A 


: Chevaliers 


| de Colomb 


Conseil Provencher 


La semaine dernière, nm 
demandions de vous hâter, Frères 


us vous 


Chevaliers, en vue des prépara 
tifs à faire si vous désirez une 
initiation vers la fin du présent 
mois. Il serait bon de vous assu 


rer dès maintenant des candidats 
probables qui vivent dans votre 
|milieu, et de les entrevoir. Vous 
[voudrez bien faire parvenir ces 
[demandes d'admission au Conseil 
[pour l'assemblée régulière du 10 


M. Godin était au piano |courant. Chaque sous-conseil de- 
La chorale | vrait être capable de nous en- 
M. J.-P. Escaravage, président |voyer au moins trois ou quatre 
rale, présenta les remer- demandes d'admission en cette 
ents à M. Guertin et intro-|occasion. Nous vous enjoignons, 
rale qui chanta deux |tout de même, d'exercer toute la 
Tceaux |prudence nécessaire dans votre 
Le Club du Sacré-Coeur [choix de candidats, vous souve- 
M. Arthur Gloux représenta les ! nant que la qualité prime la quan- 
membres du Club et nous charma | tite. 
son chant. Mme G.-M LaFle- | Nous sommes accoutumés, au 
était au piano { Canada, aux grandes déclarations 
Les Dames de Ste-Anne ide liberté civile des communis- 
Les Dames de Ste-Anne, dans |tes. À les entendre, eux seuls 
n sketch bien intéressant, rap-|comprennent la vraie démocratie. 
pelérent les activités de leur Con- | C'est qu'ils ne détiennent pas le 
grégation et nous dirent leur at-|pouvoir en ce pays Et à quoi 
tachement à la paroisse, Elles | pourrions-nous nous attendre 
lrappelérent des nomé de grandes |s’ils détenaient ce pouvoir? L'on 
bienfaits grands bien- | juge un arbre par ses fruits; or 
faite les débuts de la examinons un peu le record des 
st communistes dans les pays où ils 
. L représentaient | ont obtenu le pouvoir. Le 24 sep- 
’ dans la saynète | tembre dernier, Nicolas Petkov, 
ét: Carignan, J.!chef du pe agrairien bulgare, 
Ethier et L. Fontaine était pendu dans sa prison à So- 


Les syndics 

M. P.-A. Talbot, syndic, remer- 

M. Guertin au nom des pa- 

issiens en général. Il manifesta 

a joie de tous à l’occasion de cet- 

te fête et invita les paroissiens à 

continuer toujours le support a 
la paroisse. 

M. le Dr G.-M. LaFlèche ajouta 
| un mot de reconnaissance et de- 
|manda aux nôtres de continuer 
leur attachement à la langue fran- 
çaise et félicita la paroisse à l'oc- 
casion de l'extinction de sa dette, 

Le R, P, Curé 

Le KR. P. I. Desautels, O.M.. 

visiblement ému, voulut aussi a- 
jouter un mot de reconnaissance 
à l'adresse de l'insigne bienfai- 
de la paroisse. Il révéla la 
grande âme du donateur et le re- 
|mercia de nouveau. Il donna M 
Guertin comme modèle de persé- 
vérance dans le travail et dit sa 
joie d'avoir réussi dans une cour- 
te soirée à évoquer les noms si 
chers de nos nombreux bienfai- 
teurs, depuis la fondation de la 
! paroisse, Il évoqua le souvenir 
des quatre anciens curés dont 
deux sont disparus. Il remercia 
tous les paroissiens et présenta 
ensuite le R, P. D. Jubinville, O, 
M.., qui adressa la parole à son 
| tour, 


Le KR. P. D, Jubinville 
Notre ancien curé, le R. P. De- 
|nys Jubinville, O.M.I, ajouta le 
| dernier mot de la soirée et mani- 
|festa sa joie de voir la dette 
éteinte. Il rappela le couùtage, la 
|persévérance des paroissiens et 
Îles félicita de leur succès, de la 
|coopération toujours si fidèle et 
|intelligente à leurs curés. 
| L'hypothèque k 

Le R. P. Curé reçut des mains 
de M. Guertin l'hypothèque de la 
paroisse, qu'il présenta aux syn- 
dics. Le R. P. D. Jubinville y mit 
le feu, aux cris et aux acclama- 
tions de la foule, 
| Le goûter 
| Les dames de Ste-Anne avaient 
préparé un succulent goûter que 
tous dégustèrent tout en causant 
et en échangeant leurs senti- 
ments de joie et de satisfaction. 
Les conversations se prolongè- 
rent longtemps encore, et tous 
quittérent la salle contents et 
JOveux, 

M. Brunelle Léveillé était mai- 


tre de cérémonies pour la soirée. 
L1 L2 LZ 


Partie de cartes des 

Enfants de Marie 
| Les Enfants de Marie invitent 
cordialement les paroissiens du 
|Sacré-Coeur et des environs à 
prendre part à leur partie de car- 
|tes, qui aura lieu le dimanche 9 
novembre, à 8 h. 30, dans la salle 
paroissiale, Les billets seront en 
vente dimanche prochain avant 

les messes de 9 h. et 11h. 
Aidez-nous à faire un succès 


teur 
teur 


de cette soirée, Nous vous pro-| 


mettons un programme-surprise 
intéressant et gai. 

{ L LL “ 

| Baptême 


| Le 15 octobre, à l'hôpital de la 
| Miséricorde, est né à M. et Mme 
Paul Lord (née Huguette LaFlè- 
che) un fils qui a été baptisé à 
St-Norbert, le 2 novembre, sous 
les noms de Joseph-Claude-Gus- 
tave-Marc Parrain, Gustave 


Lord; marraine, Gisèle LaFlèche. | 


L L2 LZ 
Au Club du Sacré-Coeur 
Ligue de dix quilles 

Equipe G. P. 
Hôtel Roblin 9 3 
Guertin Frères 9 2x 
Provencher 6 6 
Bourbonnais 6 6 
Cercle Ouvrier 5 6x 
Can. Publishers 5 7 
Pepsi-Cola 5 7 
Banque Can. Nat'le 2 10 
Records — 

H 1 P—Albert Rhéaume 258 
H 3 P-—Aïbert Rhéaume 579 
H 1 P— Hôtel Roblin 949 
H 3 P- Guertin Frères 2526 

Ligue des dames 

Equipe G. P. 
Carlov | 
Chaput 1 1 
Lafrenière 1 1 
Mercier 1 1 


fia. Son seul crime était son a- 
mour de liberté pour son pays 
Anti-fasciste, il avait également 
refusé de collaborer avec les nou- 
veaux chefs communistes, On lui 
fit un procès qui écoeura le mon- 
de entier. Le jury qui le condam- 
na avait été choisi avec soin et se 
|composait de communistes à tout 
icrin. Pour jouer jusqu'au bout | 
|cette sanglante comédie, on lui 
assigna des avocats qui furent 
promptement arrêtés eux-mêmes 
à l'issue du procès. Ces avocats 
avaient sans doute pris leur tâche 
| un peu trop au sérieux. C'est ain- 
si que l'on comprend la justice 
{et la liberté en pays communiste. 
Pendant une conférence de pres- 
se, un certain Gheargiev, conseil- 
ler communiste de la ville, s'é- 
{tonne de l'intérêt manifesté par 
| la presse extérieure “à la pendai- 
son d'un seul homme, serait-il in- 
nocent!” Voilà le gouffre qui sé- 
|pare notre idéologie de la leur. 
Le 3 novembre dernier, Miko- 
|lajczyk, chef du parti agrairien 
| polonais, après avoir résisté aux 
communistes de son pays, arrivait 
| à Londres, las d'un combat inuti- 
le et inégal qui auraït abouti à sa 
mort certaine et à celle de mil- 
liers de ses adhérents en Pologne. 
| MM. Bracken, Coldwell et mé- 
ime Tim Buck jouissent tout de 
|même d'un peu plus de liberté et 
| peuvent, à leur aise, critiquer le | 
gouvernement sans risquer sé 
vie. 

Le 4 novembre, l’on annonçait | 
que le politique roumain, 


Maniu, venait d'être condamné 
ar un tribunal communiste 
‘on recommandait la prison à 
vie pour ce vieillard de 73 ans, la 
À mc capitale n'existant pas en 
| Roumanie. Soyez assurés que cet- 
ite recommandation sera suivie 
|à la lettre par les hommes libres 


et 


{des pays lointains, mais n'allez 
| pas croire, Frères Chevaliers, que 
pareille chose ne pourrait pas ar- 
iriver au Canada. Il est toujours 
|bon de se rappeler que les com- 
|munistes n'attendront pas qu'ils 
laient une complète majorité à 
Ottawa pour s'emparer du pou- 
| voir. L'histoire récente des pays 
|en leur pouvoir démontre qu'une 
{minorité bien organisée y règne 
|en maître. Une vigilance sans re- 
lâche pour protéger vos libertés 
est le mot d'ordre à suivre en 
tout temps. 
| BISTOURI. 


50e anniversaire 
de vie religieuse du 
R.P. P. Archambault 


| de ce pays. 
| Ces événements se passent en 
| MONTREAL — Le R. P. Jo- 
seph-Papin Archambault, SJ. a 
| célébré le 4 novembre, dans l’in- 
|timité de sa farnille religieuse, 
| suivant l'usage de la Compagnie 
de Jésus, son cinquantenaire d’en- 
trée en religion. Ses parents et 
amis ont assisté à la messe d'ac- | 
{tion de grâces que le jubilaire a 
{dite à 8 h. 30, dans la chapelle 
des jeunes gens de l'Immaculée- 
| Conception, angle des rues Ra- 


chel et Bordeaux. 


Nouvelles maisons en 
Grande-Bretagne 


LONDRES — Plus de 350,000 | 
maisons nouvelles sont actuelle- | 
ment en construction, ou vont l’é- 
tre incessamment, en Grande-Bre- 
tagne, a déclaré, hier soir, M. 
Aneurin Bevan, ministre de la 
santé publique. 


Î 
| 
| 
| 


Pour bons livres de tout genre 


adressez-vous en personne 
ou 
faites vos commandes 
à ; 
LA LIBRAIRIE CATHOLIQUE 


Cathédrale de S:-Bonitace, 
St-Boniface, Manitoba. 


|: Tél. 201 735 :| 
Catalogue gratis eur demande | 


Les premiers 


Winnipeg, Mon, 7 novembre 1947 


à Winnipeg, chez EATON 


Rideaux vénitiens avec lattes 


amovibles 


Lattes en aluminium 
Couleur ivoire 


Grandeurs assorties 


411) 


C'est un grand avantage q 
de pouvoir commander ces 
nouveaux ‘’vénitiens 

liorés, sans frais supplémen 
taires! Pour les nettoyer, il 
suffit d'enlever les lattes, de 
les époussetter et de les 
mettre sans Ôter le 


rideau 
Autres caractéristiques 


Montures en acier, 
moderne fini éma 
s'harmonisent aux 


genre 


Nouvelle poulie, égal 
ajuste automatiquemen 
cordes Elimine e 
des rideaux pour ajus 


cordes 
Barre du bas, en acier fir 
émail, avec bande ajustable 


modèle 


Supports, 
et amélioré 


GRANDEURS DE RIDEAUX EN MAGASIN 


$7.95 
$7.95 
$7.95 
$8.75 
$9.25 


24 pces, 
26 pces, 
28 pces, . 


Tous sont 64 pouces de 


Rideaux 


mandés spécialement pour 


dessus. Par pied carré, 75c. Frais minimum de 12 


pieds carrés par rideau. 


#T. 


Les Dames Auxiliaires 
des Réservistes français 


Après une vacance bien mé- 
ritée et appréciée, les Dames 
Auxiliaires des Réservistes ! 
Français recommencent leurs ac- 
tivités. À la première réunion 
mensuelle, tenue le vendredi 24 
octobre dans la salle du Café 
Waldorf, sous la présidence de 
Mme J.-B., Burgoyne, des su- 
jets très importants furent dis- 
cutés. La loterie du billet—voya- 
ge à Vancouver et le bazar, les- 
quels devaient avoir lieu à la fin 
de novembre, furent remis à la 
fin de janvier 1948, 

Le samedi 8 novembre, jour 
mémorable, vous verrez, comme 
par le passé, les Dames Auxiliai- 
res vous offrir la fleur du ‘“Sou- 
venir”, le coquelicot. En même 
temps, elles vous tendront la 
main en faveur des vétérans qui 
souffrent encore des blessures de 
la lère grande guerre, et pour 
les vétérans de la deuxième. 
Soyez généreux. Donnez pour 
ceux qui ont offert même le sa- 
crifice de leur vie pour notre 
liberté. | 

Les capitaines poûr la vente! 
des coquelicots seront: Mme P.| 
ar trmmnnne 


DUFAULT SHEET METAL 
AND RETINNING CO. 


Entrepreneurs | 
CHAUFFAGE 


PLOMBERIE 

COUVERTURE GRAVIER) | 

CLIMATISATION | 
STOKERS 


693. rue Taché, St-Boniface, Man. 
Téléphones: 


Bureau: 202505 Résidence: 204 309 


ON DEMANDE | 


des planteurs de quilles 


Garçons ou filles au-dessus 
de 14 ans 


Heures: de midi à 5 h. et de 
Th à 11 h. pm. 
5 jours par semaine 


$15.50 par semaine 
garantis 
plus commission 


S'adresser à 


| GIBSON'S SARATOGA 


BOWLING ALLEYS 
Rue Donald 


Lorsqu'un homme dépense une somme d'argent pour un complet, il a droit de savoir ce qu'il obtient pour cet argent. 


Nos échantillons pour l'automne sont arrivés 


A. HUOT 


belle étoffe tout- 


tout en étant ferme et rugueuse, à tissu gai et 


lustré. 


200, avenue Provencher 


St-Boniface 


Livraison dans 4 ou 5 semaines 


d'autres grandeurs peuvent être com- 
s'assortir à celui 


Quel plaisir que d'endosser ce complet, de cou- 
pe parfaite, aux lignes élégantes, à la façon 
Huot. Remarquez cette caractéristique: tout 


$12.25 
$13.09 
$13.00 
$13.75 


$9.95 
…. $10,50 
.: 811,00 
$11.75 


42 pces, 
44 pces, 
46 pces, 
48 pces, 


34 pces, 
36 pces, 
38 pces, 
40 pces, 


longueur Comment mesurer 


Servez-vous d'une règle en acier ou en bois. À 


l'intérieur, la grandeur exacte du cadre 


de châssis 


ci- prenez 


A l'extérieur, mesurez du centre au 
centre du cadre. 


Sectin des draperies, 6e étage, centre. 


Les vétérans américains prièrent 
Mme Burgoyne de transmettre 


Pothier, pour la section de Win- 
nipeg, et Mme I. Le Seach. Mme 


J.-B. Burgoyne est en charge|à la branche française toutes 
des couronnes. leurs sympathies et leurs bons 
La messe pour honorer la mé-| souhaits. 
moire des soldats tombés sur le La secrétaire, 
champ d'honneur pendant les — 
deux grandes guerres, aura lieu pe Pre rates 
en la cathédrale de St-Boniface 
le Re ve 11 paremere, à 8 D 15, TAXI 
es Dames Auxiliaires, répon- 
dant à l'appel du Community Grosvenor-Crescent 
Chest'”’ ont accompli un travai 
merveilleux, Mme Pothier en 42 311 Téléphones 42 388 
fut la capitaine, | Bureau-chef: 


A la convention de la Légion 
Canadienne, BESL (Amicale), 
tenue à Grand-Forks, N.D., E.-U., 
Mme Burgoyne reçut une in- 
vitation comme représentgnte de 
notre branche, L'acçueil fait aux | 
Dames Auxiliaires par les Vété- 
rans Américains fut grand et 
chaleureux. Notre présidente 
nous dit en quels termes on a 
exprimé l'admiration, la sym- 
pathie pour la France et pour 
la femme de France, parlant de 
sa grandeur, de sa souffrance et 
de son courage extraordinaire 
pendant ces années de guerre. 


67, rue Osborne 
(Fort Rouge) Winnipeg 


FLEURS ARTIFICIELLES 


DE TOUS GENRES 
Bouquets de mariées 
Couronnes mortuaires 
Commandes de La campagne 
remplies avec soin 


FLOWER GIFT SHOP 


185, rue Smith 
Tél. 95 961 Winnipeg 
Madame E. Lépine, prop. 


Offre spéciale 
Pour rendez-vous téléphoner à 96 042 


Le LYCEUM PHOTO STUDIO 


Ze étage, Edifice Stobart, 290 Ave Portage, Winnipeg, Man. 


offre au public 


une aubaine spéciale à titre d'annonce 


pour une photo en couleur 
Une photo Lyceum en couleur de 8x10 (une par personne) 
est prise. Pas d'objection à ce 
qu'il y ait 2 personnes. 
Aucune entente ne sera acceptée sinon celle qui est 
imprimée dans ce contrat 


LS ES .95 cents au moment où la photo 
Pas de reproductions acceptées 


S.V.P. apporter cette annonce 


Diplômés du Collège 
d'Embaumement de Cincinnati 


Salon mortuaire 


Desjardins -- McGee 
138, bivd Dollard 


Tél. 


St-Boniface 


201 467 


Service d'ambulance jour et nuit 


COMPLETS FAITS 
SUR MESURE 


530 7° 


en étant chic, il peut se porter pour toute oc- 


casion, ce qui ajoute à sa valeur. 


et plus 


